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Au Japon. mort de l’empereu conduites principales : pompe ac-

; , . . RN tes ; 350 tuvaux de service, en

Mutzu Hito ct avènement de Voshi| tionuée à l'électricité, force mos- fer œulvanisé PRESSION : Su li
Io. enne, 40 h. p. pompes en double] vres. ETAT EINANCIER : coût to-
Au Canudu bleus et rouges con- DISTRIBUTION : 6 milles de con-

tinuent de sc chamailler et de s‘ar- duites principales. en fonte, de
racher de-ci de-là quelque circons.

|

4 À 8 pouces ; 50 hydrautes : 450
cription électorale. Le Vieux Cog| tUyaux de service. PRESSION ; or
toujours sur lu brêche. déploie| dinaire, 70 livres : en cas d’incen
dans cette lutte une énergie et nue die, 123 livres. Consommation:
vigueur qui font grand honneur à 100,000 gallous, ETAT FINAN-
sa belle tête blanche. CIER : coût de systètne d'appro-
Dans l'Ontario, Fallon et ses visonnement, &30,000 ; coût du!

compurses harcèlent sans disconti-| Système de distribution, 550,000:
nuer fes défenseurs de la langue ct ettretien aunuel 32 300 : revenu.
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tal dusysteme d'approvisionne-

ment $33.500 ; entretien annuel.

$550 : revenu provenant des con-

sommiaieurs, 53,500 : dEs Usages

publics, #5300 ; TAUX : jpuix fixe.

Sto par habitation.

STE-FLAVIE STATION + Mont-

jolv". comté de Rimouski, (1.500
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L'ECLCARQUR
Souhaite à tousses lec-

teurs, à ses gentilles

lectrices, à tous ses fi-

 
Ep opdration depuis 1905 : pro-

prièté privée. APPROVISIONNE-
MENT - jar graviation, des laos

des traditions francaise - 5,000. TAUX . prix fixe a . ; ;{ las AR . ; es ti wition: rançaises. M. Bour-| #5 00 Faux prix fixe, $0 par Noirs et Aubin, 37. niles de
deles clients une annee rassa vient d'administrer à ces va-| année, plus {co un pour cent disaniee Distrtion oS milk

lets de l'ussimilation une ross¢e| de l'évaluation. Enitosé en char
oratuire à laquelle les Franco-amé-| Be : John Goyett.
ricait> n'ont nas été les derniers à

|

LOUISEVILLE., couté de Muskie
nongé. (2.000). Fu erération de

Voici que depuis (ucloues ours: puis 1882 > peopricte de la Com-

on parle de Félévation à un nrélat|  PA@Uie d'Aquecv-e !oniseville, |

fos do couduntes principales, on toute remplie de bon-

nes oeuvres, de vertus,

de prospérité et de joie.
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ier qulvaltisé, d'un demi-pouce.

"Ri =SION : 76 Evres. CoNsOMM\

TION : 236,600 gallons, EraT Fr-

NAlt a 1 coût du sistème dur
canadien à la pourpre codinalice, -\TPROVISIONNENENT par gra-!
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devant le fiasco ger mano-ottoman

du Russie et l'Angleterre qui ont

fait chorus avec la france : à la

Belgique qui fortifie sus frontières

du l'est et double les garmisons de
ses citadelles ; l'Angleterre en veut
à l'Allemague à cause de l'augmen

tation des armements : le chance-

lier Bethman Vou Holweg cn veut

an petit baron de Forstner, ce jeu-

officier muscadin de Saverue qui a

failli lui taire perdre sa charge :
Forster en veut 1 tous les Alsa-

viens pour lesquels il inventerait
volontiers une nouvelle St-Barthé-
lémy ; M. Asquith en veut à Ma-

dame Pankhurst qui fait sauter ses
villas : M, Poincaré en veut à Clé-
menceau qui lui a impose le trium-
virat Caillaux-Doumergue-Viviani

c'est-à-dire la trilogie des éteiguoirs
Si on passe maintenant aux Ktats

Unis, on se trouve également en

présence de vieilles et de nouveiles

hostilités, Les irustards continuent
de livrer aux anti-trustards vue lut
te ardente et saus merci peudaut

que républicains et progressistes
font les délices de la galerie démo-
tique en se distribuant force horions
ct en dépensant sottement dans des

combats stériles les belles énergies
qu’ils mettaient autrefois au seul.
service de la Patrie. Roosevelt en

eu veut encore à Taft et & Burns.

Penrose cherche toujours dans la  
pouvoir de M. Dounergue flanqué

de MM. Caillaux. Viviant, Malvy

et autres ennemis de la politique de

réconciliation nationale. Progrès

constants de l'aviation,

6. En Allemagne . Trois où

quatre catastrophes acriennes à si-

gnaler, ainsi que plusieurs incideuts

de frontière. Un Zeppelin atterrit

à Luneville : un avion va s’abattre

à Nancy ; l'affaire de Saverne vient

corser le tout et le Reichstag entre

en ébullition. [Le mariage de la gra-
cieuse princesse  Augusta-Victoria

avec le due de Cumberland vient
fort heureusement éclaircir cet ho-

rizon quelque peu nuageux. Ah ! à

propos. n'oublions pas les scanda-
les Rrupp et les procès pour crime

de haute traltison.

In Angleterre : La lutte entre

la Chambre des Lords et celle des

Communes s'accéntue chaque jour

et laisse entrevoir une crise varle-
trentaire d'ute haute gravité. Les

suffragettes, de leur côté, conti-

nuent leur grotesque et virulente

campagne.

Dans les au res pays d'lurope,

les événements marquants ont été
plutôt rares.

Extrême Orient—

En Chine : réélection de Yuan
Shi Kai comme président de la ré-
publique ; dissolution de la Cham-
bre. Fuite de-Sun Vat Sen.  

si HOU- He voulons pus que notre |ROBERVAT. comte de Chicout!

district soit en partie rung. Le gou-

veruetient. qui a donne à cette

compagnie des droits d'exploita-

tion, doit nous protéger et vi la

cotupagnie ne veut pas comprendre
que. par ses agissements. clle met
toute ue population à deux doigts

de la ruine, tous demandons à ce

qu'elle soit forcée de se soumettre

aux plus élémentaires notions de

justice et de bon sens.

Une délegation se rendra rencou-

trer le gouvernement après les

Rois. conduite par M. Arthur God-

bout, qui va seconder la Chambre
de Commerce de toutes ses forces
dans les demandes qu’elle fait dans

ce rapport qui sera rendu public,

dès qu'il sera presente à l'hon.
Premier-Ministre.

Statistiques
intéressantes
Pa

Nous continuous ici la publica-
tion des si intéressantes statistiques
au sujet des différents systèmes
d'aqueducs eu opération dans notre
province.

IBERVILLE, comte d'Iberville,

(3,000). Eu opération depuis 18-
83 : propriété municipale, ÂPrro

VISSIONNEMENT : eau pompée de
la rivière Richelieu, À 400 pieds

de distance, directement dans les

 

 

ti, € T,000,

HION : 4 ils de conduites prin-

cipales de 3

opération de-

pts 1899 : propriété municipale.

APPROVISIONNEMENT :

viation du cours

1 !. mille du distance, THSTRIBU

d'eau Latour,  
si réuss! à obtenir du gouvernement
provincial, par l'entremise de otre
dévoué député M. Ualipault, IL.
some de 22.500 qui nous sera d'un
grandi secours pour cette entrepr-

ses importante. Nous remercions
sincèrement et M. Galipault et lu
gouvernement provincial de cet wi-
de important pour nous

   
Thos. Donohue

Une Bonne ofire
POUR LES ETRENNES DU JOUR DE L'AN.

Li—

25 p.c. d’escompte
Sur ons es jouets eti es articles de fantaisies.

25 p.c. d’escompte
Sur les dessus de coussins brodés et les centres de tables en

toile ecru brodés.

taisies.  Valaut S5c,

P F. Renault, Enrg.
Magasin Départemental.

 

33 1-3 p,c. d'escompte
Sur tous les les l’oupées habillés et non hat!tiés,

Spéciale
Dessus de coussins en toile de couleurs a jolis dessins de fan

Spéciale 49c.

BEAUCEVILL.E.

 

Thos. Donohue
T.-D. DUBUC

188 et 1y4 Rue St1-JEAN,

 
(Successeur)

« + QUEBEC
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Un beau soleil, dans un ciel bleu, les sapins du côteau sout tout

souatés de neige blanche…Leurs branches semblent des bras tendus,

prêts à étreindre tout ce qui tombe de beau de l'immensité, tout ce qui

plane, au loin, jetant des notes joyeuses ou gaies, tout ce qui les effleu-

‘re, de brises chantantes ou de senteurs éparses.

Au seuil de la nouvelle année, nos Âmes ressemblent aux sapins du

côteau : à l'horizon prochain, l'astre est brûlant pour développer 10s

«apérances, il brille saus laisser aucune ombre, les petits rayous dorés

rient, chanteut et courent. Les doigts biffent surement l'an qui s'en

va, ct la main étreint les chiflres nouveaux dans une lente domination|

de caresse. Comme les sapins qui se peuchent très bas pour saluer les

les nuages qui volent. nos âmes ont une voix qui chantent pour fêter

ce puissant 1914 qui sait d'avance le sort des humains. Co

Oh ! que sera pour nous cette année deut nous épions l'arrivée !

Que nous réservent ces mois qui du premier au dernier, s'alignent st

joliment sur les beaux calendriers fleuris ? Ils bavardent eutre eux...

Ccoutons, et cherchons dans leurs éphémérides les heures qui nous de

vancent...et que tous, nous voudrions entendre sonner joyeusement à

la pendule la plus dorée de nos destins. :

Un des plus petits, de l'almanac donne les feux du midi, les fleurs

des espoirs doux, tontes ces beautés qui meurent doucement. . Jeunesse

ravie, ces choses out des ailes…laissez-les s'envoler.

Les trente jours d’un autre sont ruisselants de splendides clartés:

sables d’or des grèves où les goutelettes laissent des traces de lumière,

Étoiles qui fascinent de son leurre, de sa chimère, dont la pointe five in-

dique l'idéal ; prunelle aux ravonnants sourires qui vous fait palpiter ;

tout ce qui donne une trop large part constellée. . Jeunesse aimée. .ces

<hoses s'Évanouissent laissez les s'éteindre |

Ici. c'est Novembre l'arbre est tout noir. l'orage a passe, la branche

pile sous le vent qui la brise : plus de chant. trop de malheurs mena-

Cent. le rève des nuits tombe dans le grand chemin. comme desnids ar-

ches. “us de fleurs. plus rien qui se donne : toutés les ombres pleu-

Jeunesse qui souffrez, l'espérance et la foi de vaincre ravivent les

promesse

Test
Tell

fr-ceus brisées fréres. suiver ia noble souffrance. elle donne is

we jolts pius beaux.
nature se déponuiile
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Mois à hiver où in de tout ve qui grise .où les

les pauvres jardins deuris se

ructeur abat rout ce qui

<e des lencemain-. Jeunes-

cache la tée joveuse Je l'aurore.

soles routes se durcissent par le zu

 

Svastent ef mieurent : Un souffle wlave, lest

tout cu gui préparé lentement ti 17:

plus sombre

soi1 sites

~ qui pleurés. la nuit là

cibe bleue se répand >ubtile, vi sous :v buiser matinal. si souriant, si

se terd dans ie n gaie de la beauté des

l oiseau

 

aN. ia route gu r devient:

Jeunesse ui doutez. je souris de-

tremblera devant vo- ban-

ses et de- carouils du

cat vos Tlsuspoirs Cuicuin entire

urs

JEANNE.COUSINE

 

{Civeriss ma compagne. cest elle{ SA

’

{
ésus : moi, j'allais derrière elle,

 

Lelie Noël.AUS

Car tout vibrait en moi de iendres-

ses cnfantines. d'innocentes et chas
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: mesœlies Clade rendanl cette messe «

grades Comyagues chante

Cas auraient me des anges. la harpe avait des

connaître laquelle cHodsi par [77 qui me prenait vétte, la anan-

    

  

 

  

 

 asus plus sages potternit l'Enfant |Goline 1 avait pas son accent IriVO-

i roche of V'étaislle et le Vinion enlevait les coeurs tres
co J . va

deux enfants. Le sort là-Las. vers les ctvlit-.

 

Le Syndicat de Québec
Qui vient de faire

l'acquisition du stock de

COTE & LEMIEUX
Marchands, rue de la Cou:onne.

Liésire faire part au public que le magasin est

Guvert a tous ‘es visiteurs et que, n'ayant pas

eu le temps de faire les réductions d'avance.

rous promettons d'accorder à tous les ache-

‘Lurs vue grande réduction sur tous les arti-

cles qu'ils désireront acheter et cela en atteu-

dant notre grande vente de janvier 1914

Rendez-vous au magasin
autrefois

bd LI
EDIFICE BEGIN

Rue de la couronne
DT-KOQH, QUEBEC.

;

Hélas ! elle fut vite finie ma pre-

mière messe de minuit ! mais cet

hôte divin avait laissé planer des
choses innacoutumées, car, les reli-

gieuses étaient pius tendres envers

uous ce soir-là ; les mains qui nat-
tèrent les cheveux n'urent point de

cuits et la bouillie qu’ou nous ser-

vit, nous trouvions le tout excel-

lent ! La Mère nous borda saus qu’-
onle lui demande, elle en embrassa

plusieurs ; pour mia part j'ai rapro-

ché deux fois son beau visage du

mien (je crois Cousin Jean aue

c'est depuis ce temps là que j'ado-
re les caresses), j'aimais tua mai-

tresse de toute mon âme, j'aimais
ses yeux bleus, le peu que je voy-
ais de ses cheveux blonds,je la sen-

tais jeune, puis, son regard était

bien tendre lorsqu'il se posait sur

moi.

La chaleur qui m'enveloppa sous

les couvertures blanches me fit mal
une vague de tristesse me recou-
vrit.... tournant mon visage vers
la fenêtre, j'aperçcus un ciel plein

d'étoiles, le grand ceinturon bleu

était limpide. les branches portaient
des guirlandes blanches : que je
trouvai cela beau ! mais la vague

montait toujours. c’était le regret

de voir que cette fête si attendue é-

tait sur son déclin '

cette messe de minuit où j'avais eu

un semblant de paradis, tout était

passé passe !

Je dunnai mon plus doux regard

à une grosse étoile qui scintillait là

bas du côté de Ste-Foye, je me re-

tournai, j'avais un peu froid... c’é
tait cette fois un frisson de jalousie,

je pensais encore à la petite rousse..

et je me disais au mioius s'il v avait

un autre Noel dans huit jours

1

encore, il y avait quelquechose qui

n'avais plus de regrets, j'étais con-
tente que Noël fut presque finie car
Jésus venait de souffler à mon oreil-

+ ‘“ Pa. - - 1

gu eut l'intime bonheur de porter]'e.
T
J — ‘Fois sage encore toute l'an-

nee. el certain. tu me porteras l'an
prochain ? ‘N en déplaise à Cousin
Jean qui a voulu me taquiter en
disant que j'étais la plus save du
Rosaume  jJ'aicute cue ie rus tres

<i wei : ge ane s . .

: tes foires ! mais n'ailer pas croire ORNE celteannds là mais, tirage
faute je nenviais nas la setite rous-) TU rer Venu quoique j'eus mérité

< gue LL i : | ve + Le np 8 : Ce

se qui était In assisc moi, |l'honneur. 1e ne fut pas choisie :
Jesus avait vompté sans mon déve
loppement !j'étaif trop grande ju

porter Jésus ia nuit de Noël !

Ma Mure de pensionnat eut pour

me consoler one phrase magique :
“Ne pleurez-pas mon enfant. me

dit-elle. l'an prochain vous porterez
l'Enfant-Jésus non pas entre vos

Tus mais dutts votre cœur...

  Quebec die. 1913,

BERNADETTI.
——.

Pour Gui
—_—

 

—

Quelques jours encore et ndl

neuf cent tree ne sera plus . la

srande alguilit du temps continue-

ra, sans <c lasser, sa course monoe-

tone sur le cadran des vieset. une

anvée sera tombée dans ie gouffre

insondable du passé cédant sa pla-

ce a une autre mystérietise,

aussi incertaine Je la regrette cette

AU ssl

année qui s'en va comme je pleure

toutes les choses que jaime et que

je ne reverrai plus, ma main hésite

à enlever la dernière feuille du ca-

lendrier, car pour moi il va dans

tout ce qui part un je ne sais quoi
d'affreusement triste. puis parmi

si j'en ai coiptés de sombres

ai vus aussi de bien

seux, il est vrai, ont

adieux refroidis sur

chéries, mon

vant des illusions mortes, des es-

poirs laissés au bord de la route,

j'ai senti mon enthousiasme se gla-

ce au contact des perfidies honteu-

ses et sourdes, 1nou âme a souffert

de l'indifférence des cœurs qui s'é-

taient lassés de m'’aimer.

Mais en revanche aussi des fleurs

se sont penchées vers moiet j'ai
respiré leur parfum excuis, je me

suis g1isée de leur senteur douce,

des bras se sont tendus ouverts pour

me recevoir aux jours oir 1 fajsait

noir, j'ai rencontré des amis véri-

tables ceux qui ne traliisent pas,

des cœurs aimants où j'ai pu déver-

ser le trop plein du ‘‘Mien’’ j’ou-

blie tout ce qui m'a fait souffrir,
et pour ses trésors du cœur, ces

uriettes de vrai bonheur, mil neuf

cent treize, je t’aitne et te regrette.

Pout vous aussi, mon ami, coms

doux. Mes

des lèvres 

+ : i
secousse : je me rappellent les bis-'

que pendant

Puis, je me sentis engourdie, j'al :
. . 7 | +iais dormir... pourtant. non pasi

'

se passait en moi. qu’était-ce ? je!

si gentiment orne ‘’La Vollière'' où

:  VECLAIREUR.

me pour moi, dites qu'elle a été
belle et bonne cette anuée qui nous
quitte et que je salue. comme une
douce voyageuse que nous ne re-

verrons plus ?

N'estce pasà son début que
nous nous sommes connus, et que
nous avons échangés les plus bel-

les fleurs de la vie, une amitié sin-

cére, une coustante affection ?
Puisse l’an nouveau nous.appor-

ter encore ces jours du ‘‘revoir”’

qui fait oublier l'absence tant il

donne de joies lougtemps désirées !
qu’il vous garde. mou ami ces pe-

tits riens journaliers qui ne comp-
tent pas pour les âmes vulgaires et
indifférentes, mais, qui constituent

un bonheur relatif pour les cœurs
| comme le vôtre fait d'harmonie et

de délicatesse, ces cœurs qu'un

souffle peut altérer et faire souffrir
mais que la plus legére marque

d'affection et de svmpathie fait

tressaillir et vibrer. Soyez heureux,

jouissez le plus longtemps possible

de l'amour de ‘Celle’ qui vous est

si chère et dont vous êtes toute la

joie, restez pour elle le rayon clair

dont la clarté douce illumine la pé-

nombre de la vie et fait oublier le
soir qui vient.

CATLBERTE
-

Lanaissance du Christ

  

 (par Bourbeau Rainville),

ERRATA

Deux erreurs typographiyues se

; sont glissées dans notre supplément

:de Noël publiant la poésie ci-des-

| sus. Il faut lire le deuxième vers
de la première strophe comme suit :

| ‘Seuls, paissent les troupeaux
: autour de la colline,” et le pre-
! mier vers de la troisième strophe :

; ‘Les troupeaux des ancieus
 paissaient en cet endroit.”

 

+

Rose de Noel

Pour Cousine Jeanne.

Au royaume Jeanuais...... dans:
. - ci

la serre aux parfums capiteux. qui;

  

les oiseaux aimés rentreront bientôt

j'ai dérobé pour vous la Meur la:

plus belle ; une rose de Noël. au!

parfum troublant. et ceite rose. cou|

sine. je vous l’apporte.
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“Dans l’achat des cadeaux de |
Noel et du Jour de l'An.

Il ne s'agit pas seulement d'acheter
- quelque chose de dispendienx

11 faut encore choisir quelque chose qui fera plaisir

La Maison Myrand & Pouliot étartla mieux, assortie dans les

objets de fantaisie, Bronzes,. Statues, Boites à toilette, sets de manicure,

et jouets de toutes sortes,

Vous êtes certains de trouver ce que vous cherchez, à des prix

plus que raisonnables, :

En fait de cadeaux pour Messieurs, vous aurez un grand choix de gants,

cravates spécialement achetée pour les fêtes, foulards en soie ét en laine,

Bretelles, épingles à cravaie, Boutons pour Poignets, Brassières, jarretiè-

On donae gratuitement une jolie boits de fantaisie
avec chaque article, demandez-la.

Au rayon de la confection pour Dames, noûs accorderons un es-
compte de 25 p.c. sur les manteaux pour dames et fillettes.

235 p.c. sera aussi accordé sur les manteaux en fourrures,
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A L'EPICERIE |
: Si

L’assortiment de Bas de Noel et surtout de Bonbounières est Ui &

plus considérable que jawais, les prix variant depuis scts à $6.00, 0 2

Houx (Holly) artificiel Ÿ la verge et en grappe pour oruements. fl i

93 sortes de Bonbons, tous les prix, et pour tous les gouts,

au Assortiment complet de liqueurs, fues, champagnes, etc.. etc, 0

ad Les commandes par la malle reçoivent la plus grande attention. UE
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| MYRAND &POULI0T ||
215 Rue St-Josern & 70 Rue bit rA CTyURONNE,

QUEBEC
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bordent les routes de soleil : où les

pillons dans cette espace dont on rè

dame,je les ai cueillies au temps où
mes cheveux d'enfant semblaient
du lin blon1...Les roses rouges que
vous w'offrez, sunt éclatantes de A d'autres j'ai laisse prendre les

fleurs aux teintes palies, roses Dan;

ches aux grâces charmantes, roses!

{ roses, rêves d'amour. qui s'effeuil-.sur la

des hénédictions, les
liens des prières, celies-là ont leur
nimbe de feu qui met aussi de l'or

tempe...et leur sonrire de

ve, encore. parfois. Ces choses, Ma:

moi j'ai choisi la flamme sait fondre læ neiges de
nos ans. Elles font croire à un prin-
‘temps qui se prolonge car sur letars

Co sa pétales. souvent. j'ai confondu ce
qui = épanouit à l'ombre du grand qui se fleurit avec ce qui vole. J'ai

lent si vite... ..

fleur rovale. la rose de Noel aux

pétales dé velour aux étamines d'or

ces trois cent soixante et cing jours’

j'en:

pleuré des,

cœur s'est brisé ‘de-’

arbre. gue votre grand coeur adres.
sé, où chaque branche ploie et s'a- ler de ces corolies.

Sims, cesfruits

j'ai choisi la fleur de :
i

pourpre. la Heur aux corolles dcla-

où fleurs et

contondu=..

baisse sont

tantes. elle est belle comme l'amour

sanglarte comme le sacrifice. clle

est nolile et magnifique dans sa pa-,
rure de feu d'une

splendeur !

incomparable

Mais 1a main qui tendremient vous

F'offre. s'est déjà ensanglantée aux:

(clore et s’envo-

Ces insectes ai-
fleurs d'amour, Grand'-

Maman, l'aimerais à les voir s’épa-
nouir ou voler au pied de la crêche.
Je le dis souvent au petit Jésus, leur
frére. car ces bluets, ces roses, avec

vous. Madame. je veux les cueillir
ou les voir voleter dans une éterni-
té heureuse.

LOUISETTE. Toujours geniil-
le et si bonne, ma Louisette ! Ne

protestez pas,...c’est moi qui vous

le dit..et vous savez bien que Cou-

vu des papillons

chines. of leur si souvent teinte du; sine Jeanne ne ment pas. Votre ma

sang du cen, fleur épanouie sous

des larmes, rose

leur «amour rose de Nocl.….

Doticeimeut, prencz la dans votre

niain craignez pas... jour

: Vous ; en ai enlevé l'épine, ne la

portez pourtant pas à vos lèvres. à

l'ardente pâleur. placez là plus tôt

sur votre cœur, qu'elle y garde!

pour d'immortelles destinées, les,

“purs amours qui nous entourent de
ileur lumièfe blanche, splendides

i fleurs de rêve. qui s'épanouissent

, au pied de la crèche et < cueillent

dans l'Eternité.

la rosée

ne

G. U.
+>°

COURRIER
ReponsesAorrespondants

rame

 

RIKI, Merci de vos souhaits,
| de vos felicitations. Je suis heureu-
‘se d'apprendre que les grandes
branch.s de l'arbre de Noël se sont
penchées pour permette à la 1neno-
te de petite Rachel, de prendre tou-
tes les choses douces que j'avais mi
ses sur le grand berceur de nids. La
vie vous sera clémente et douce...
toutes les moindres ramilles | ortent
des vœux, et quaud l’ofage souffle,
que le vent s’insinue jusque dans la
maison, abritez-vous sous le beau
sapin : il garde des choses exquises
et la main du Grand Dispensateur
fera tomber des branches aisées les
bénédictions divines.

GRAND'MAMAN. Comme on
aime quand on se sentvieillir ! Vo
tre voix est douce comme ces ber-
ceuses qui vibrent encore dans mes
Noëls d’ehfant. Votre chant enlace
peut-être coinme une étreinte chère
qu’uue absence prolonge, que des
lieures attardent. Les sentiers pleins 

rouge, 1

lade doit être si heurense de votre
délicate affection ! Portez lui mes
vœux, dites lui qu'à son intention,
je dépose sur un rameau, qui reçoit
l'air vivifiant l'air brûlant des mi-
dis, la santé qui lui donnera la joie.
la gaiéte. Sa main peut saisir la
branche..je Ia penche, et l’attire
jusqu'à elle.. Voyez commele sa-
pin est parfumé..onle dirait riche
de sèves..un ravon d'or s’est figé
pour la inalade que vous aimez. El-
le sortira de l’épreuve divine, plus
forte. croyez-le..ayez confiance.
Merci, je suis si heureuse de vous
avoir donné des joies, mais c'est du
bonheur...que je vous veux.

PIERRETTE. Ce n’est pour.
tant pas parceque P'tit Pierre ne
sait passa leçon qü'il se place au
dernier rang, à la queue. Quand je
l'ai vu quitter son banc, où 11 était
un des premiérs, s'il-vous-plait, et
filer a petits bonds rapides. .1l me
parut encore plus charmant et plus
fin d’allure, la frimousse plus espiè-
gle. J'allais lui dire de mettre le
bonnet d'âne, peut être le forcer de
se mettre à genoux sur le plancher
lorsque je sentis naître en moi, je
ne sais trop quelle émotion...ct je
me tendisàä l'évidence que mon
P'tit Pierre était très savant : s’il
quittait les sciences abstraites, c'é-
tait pour m'aider à enseigner à mes

plus petits l'affection qui virifie et
qui met tant de soleil dans les
cœurs d'enfant. Les rayons s’émiet
tent dans les prunelles tendres, et,
si brillante est l'orbite, que nous
rious grisons À cette petite orgie de
lumière. Dites à P'tit Pierre qu'il
Mérite une médaille d’or.

COUSINE JEANNE.

Biographie

CESAR AUGUSTE FRANCK,

—I1822'à 1890.— 

de mystère, où de belles églantines|

rayons d'or veltigeut comme des pa,

couleurs, ont des parfums plus ca- |
piteux : tes pourprées qui connats: |

| seut l'encens

Tout un Evenement
 

Parfums. Poudre de toilette. Lotions.

Pates duntrifices à réductions. To u

DE JOLIS CADEAUX POUR LES YETES,

Nous venons de conclure un contrat très importaot avec une

maison française de parfums, lotions, poudres, pâtes dent:ifices. cic,

qui nous permet d'importer DIRECTEMENT ces articles de toils oe,

savs l'intermédiaire du marchand de gros.

eu mesure d'offrir ces articles :

De sorte que nous suimes

de ce qu'ils coûtaient auparavant.

et 37.00. Ainsi du reste.

Tous nos parfums, poudres et

jolies

pelets, nécessaires de bureaux

Dr,

BEAUCEVILLE-EST,
   

Franck, César Auguste. compe.

siteur d'origine helge, française,

né à Liège le 10 décembre 1822,

mort a Paris le 8 novembre 1890,

fut un des plus brillants musiciens

de son époque.

À l’âge de huit ans, César pou-
vait jouer le pianoä merveille et

quiconque l'entendait en gardait
une profonde impression. I1 fit ses
études au Conservatoire de Liège
et sortit premier lauréat des clas-
ses d'harmonie et d'orgue. Fait

étrange et digne de remarque. ses
examens furent jugés supérieurs à
ceux de ses camarades, unanime-

ment, et l’assistance, pour ainsi di-

re, força la jury à se protoncer en

sa faveur. Il est grandement à re-

gretter qu’il n'ait pu prendre part
au concours du prix de Rome, ceci

est dû en grande partie aux exi-
gences tyranniques de son père,
alors que tous les snffrages lui
étaient accordés à l'avance, - Si on
l’a remarqué, tous les grands ar-
tistes eurent des démélés assez tris-
tes avec les auteurs de leurs jours.
Sans fortune aucune, sa vie ne

connut d'autres joies que celles de
l’art. Fortement trempé, homie 

A Moitie Prix

huit ouces, qui se aétatlle de $10.00 & $135.00, Se vend, chez nous. <:.0c

C’est une revolution dans les prix.

PREMIERE OUALITE et embouteillees dans de

Nous avons, en outre, un assortiment complet de cartes de Nol ci du
Jour de l'an, et de superhes articles ponr cadeaux des fêtes :

Venez demander nos prix.

Vous serez surpris agreablement.

J. A. DECHENES
PHARMACTEN-CIBRATRE

Ainsi : une bouteiile de pa: :um de

lotions sont GARANTIES de

caisses,

Cha-

, etc.

- Jipaice

eae

il poussait la droiture

scrupule et ia bonté jusqu'à lubne-

gation la plus complete de sa pee

pre personne,

jusqu'au

Véritable gétite Connie muaicien,

‘il pensait uaturellement ies cho

ses les plus compliquées” 4 M. À.

Coquard),

Contrairement à Richard Wag:

ner. la musique était pour lui com-

ie un devoir, comme une obliga:

tion à Mi confiée, nou par le ha-
sard, car son Ame imbue de la foi

chrétienne ne lui permettait pas de
lui attribuer ce qu’il regardait com-

Ime utie vocation.

L 11 a excellé daus la musique de
chambre, la symphonie, le poème

symphonique, les morceaux d’egli-
se. Sa musique dramatique ainsi

que celle de ses operas étant peu

connue, on t'a pu se proncncer et

core sur sa valeur réelle. Mais l«
biographie de Frank n'est pas en-
core terminée et un jour oùl’autre,

par uu fait inattendu, ses ouvrages

dramatiques et ses opéras Iuiront à

la lumière du grand jour et ee ré-
vèleront commel'a fait l'artiste qui
les n écrits, émerveillaut par leur

  
 

 d'éli e, d'un jugement pur et sain,
(Suite à la page 11)
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CONTE DE NOEL

——

M. Majesté. fabricant d'eau de

Seltz dans la Marais, vient de faire

un petit réveillon chez des amis de

la place Royale, et regagne son logis

en fredonpant... Deux heures son-

paient à St-Paul. ‘’Comme il est

aard !’se dit le brave homme, et il

se dépêche ; mais le pavé glisse, les

rues sont noires, et puis, dans ce di

able de vieux quartier, qui date du

temps où les voitures étaient rares,

il y a un tas de tournants, d'encoi-

gnures, de bornes devant les portes

à l'usage des cavaliers. ‘Font cela

empêche d'aller vite, surtout quand

ou à déjà les jambes un pen lourdes

et les yeux embronillés par les toast

du réveillon. Enfin M. Majesté

arrive chez ni, Il s'arrête devant

un grand portail orné, où brilie au

clair de lune un écusson, doré de

neuf, d'anciennes armoiries repeiu-

1=s dont il a fait sa marque de fabri

que ©

HOTKI. CI-DEVANT DE NESMOND

MAJESTE JEUNK

FABRICANT D'HAU DE SELTZ

Sur tous les siphons de la fabri

que, sur les borderaux, les têtes de

lettres, s’étalent ainsi et resplendis-

sent les vieilles armes de Nesmond.

Après le portail, c’est la cour, u-

ne large cour aérée et claire, qui

dans le jour en s’ouvrant fait de la

lumière à toute la rue. Au fond de

la cour, une grande bâtisse très an- |

lastres, d'immenses fenêtres très-

hautes, surmontées de fronton, de

ers étages comme autant de petits
toits dans le toit.

d'est pas le même. Les mots : CAIS
SE ? MAGASIN, ENTREE DES
ARTICLES éclatent partout en or

vre, les rajeunissent, les camions
des chemins de fer ébraulent le por
tail ; les commis s'avancent au per-
ron la plume à l'oreille pour rece-
voir les marchandises. l,a courest

encombrée de caisses, de paniers,

de paille, de toile d’emballage On

se sent bien dans une fabrique.
Mais avec la nuit, le grand silence,

cette lune d’hiver qui, dans le fouil

lis-des toits compliqués, jette et en-
rremêle des ombres, l'antique mai-

son des Nesmond, reprend ses allu-

res seigneuriales Les balcons sont

en dentelle la et enfin sur le faîte,

au milieu des ardoises, les Jucarnes

des mansardes rondes, coquettes,

encadrées de guirlandes comme des

miroirs. Avec cela un grand perron

de pierre, rongé et verdi par lu

pluie, une vigne maigre qui s'ac-

crochait aux murs, aussi noire, aus

si tordue que la corde qui se balan

ce là-haut à la poulie du grenier, je

ne sais quel grand air de vétusté et

de tristesse. C'est l'ancien hôtel

{de Nesmond. ;
 

Cette nuit-là surtout, M. Majesté |
 

       

 

   

         

    
    

    

  
         

   
    
    
   

   
       

Au Bureau, Ma

est astreinte à 41
futuat, éhervioi -
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LA JEUNE FILLE
gun,

il combat la faiblesse, Ja fatigue

C'est un véritable élixit

d éternclle jeunesse.

Lu repas et cha ne fds gee

& CIE, LIMITÉE

Seuls Agents,

520, rue St-Paul,
MONTREAL.

En plein jour, I'aspect de 1'hotel : Ce que c’est que d'habiter une mai-

sur les vieilles murailles, les font vi]

|impressionne. L'vscalier lui parait
{immense, très lourd à monter. C'est

chapitaux qui s'élèvent aux derni-'le réveillon saus doute… Arrivé au
premier étage, il s'arrête, pour res.

nirer, et s'approche de la fenêtre.

sou historique |! M Majesté n’est

pas poète, 4h ! non ; et, pourtant,
en regardant cette cour aristosrati-

que, où la lune étend une nappe de

grand seigneur qui a si bienl'air de
dormir avec ses toits engourdis sous |

leur capuchon de neige, il Ini vient

des idées de l'autre monde :

‘Hein ? . tout de même, si les

Nesmond revenaient...”’ !

A ce moment. un grand coup de

sonnette retentit. Le portail s'ou-

vre à deux battants si vi e, si brus-

ment, que le reverbère s'éteint ; et

pendant quelques minutes, il se fait

là-bas, dans l’ombre de la porte, un

bruit confu de frolepments, de chu

chotements, On se dispute, on se

presse pour entrer. Voici des valets

beaucoup de valets,

tout ¢n glaces miroitant au clair de

des carosses

lune, des chaises à porteurs balan-

cées entre deux torches uui s’avi-

vent au courant d'air du portail. En

un rien de temps, la cour est em-

combrée. Il y a là, sur ce perron,

un frois ement de soie, un cliquetis

lumière bleue, ce vieux logis de | solide l’eau de Seltz les anime, les

— Mais non!

— Mais si !..si, c'est du chauipa-

gue...Allons, comtesse, vite un pe-

Lit réveillon’,
C'est de l’eau de Seltzde M. Ma-

jesté qu’ils ont prise pour du cham-

pagne. On le trouve bien un peu e-

venté ; mais bab ! on le boit tout

de même, et comme ces pauvres pe

tites ombres n’ont pas la tête bien

ex ite, leur donne envic de danser,

Des menuets s'organisent. Quatre

fins violons que Nesimonda fait ve-

nih commencent un air de Rameau,

tout en triolets, ment et mclancoli

gue dans sa vivacit¢. I1 faut voir tou

tes ces jolies vieilles tourner lente-
ment saluer en mesure d’un air gra

ve, Leurs atours en sont rajeunis,

et aussi les gilêts d’or, les habits
brochés, les souliers à boucles de

diamants. Les pauneaux eux-même

semblent ° revivre eu attendant ces

anciens airs. la veille glace, enfer-

mée dans le mnr depuis deux cents

ans, les reconnait aussi, el tout éra-

fis, noircies aux angles, elle s’allu.

me doucement et renvoie aux dan-

seurs vi image, image effacée,

comme attendrie d’un regret. Au

milieu de toutes ces élegances, M.

Majesté se sent géné. Il s‘est hlotti 
d'épécs. Rien que des chevelures|

blanches, alourdies et mates de pou.

dre : rien que des petites voix clai- ]
res, un peu tremblantes, dus petits

rires saps timbre, des pas légers. 
;
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et descend vite dans la cour.

‘

Tous ces gens out l'air d'être vieux

, vieux. Ce sont des veux effacés, des |se confondent. Bientôt M. Majesté
lbijoux endormis, d'anciennes soies | ne voit plus que deux petits violons

; brochées, adoucies de nuances chanjattardés dans un coin et que le jou

*geantes, que la lumière des torches !évapore en les touchant.

‘fait briller d’un éclat doux. et sur|cour, il apetçoit encore, mais si va-
. !

tout cela Motte un petit nuage de

‘poudre. qui monte des cheveux é- teurs, une tête poudréc semée d’é-
chafandés, roules en boucles. à cha

cuite de ces jolies révérences. un

 

peu guindées par les épées ct les

; grands paniers... Bientôt toute la | avec le feu des roues d'une voiture
ts © ges a i > .
maison à air d'Ctre hantee. les de roulage entrant à grand bruit

torches brillent de fenétre en feng.|

tre, montent et descendent dans le

tournoiement escaliers, jus

qu'aux lucarnes des mansardes qui

ont leur étincelle de fête et de vie.

Tout l'hôtel de Nesmond s'illumine

des

comme si un qraud coup de soleil:

couchant avait allumé ses vitres.

““Ah ! mon Dieu ! ils vont mettre,

le feu |. se dit M. Majesté. Et. re
Vventt de sa stupeur. 1 tâche secou-

er l'engourdissement de ses Jambes

où les

laquais viennent d'allumer un grand |

feu clair, ML Majesté s'approche :

ilieur parie. Les laquais ne lui re,

punident pas, ct continuent de eau

ser Lout Gus CAITE CUX. sails que Lt

moindre vapeur s'échappe de leurs

levres dans Vombre glaciaie de la

nuit, M. Majesté n'est pis content,

cependant une chose le rassure.

Lust que cu grand feu qui fambe si

haut et si droit, est nn let singth-

qui

Tranquilise

Crome flaume sans chaleur.

brille ct ne brule pas,

“le ve côte, ic Irnhonnmie franchit Ie

perron cl entre duns ses Miagasiits.

Ces magasins dur rez-de chaussée

devaient faire autrefois de beaux

salons de reception. Des parcelles

d'or terni brillent envore à tous les

angles. Des peinthres ma thologique

tournent au plafond. entourent les

giices, flottent au-dessus des portes,
i

dans les teintes vagues, Un peu ter-

écoulées. Malhereusement ny a

plus de rideaux. plus de meubles.

Rieu que des peniers. de grandes

caisses pleines de wphons a têtes,

derrière une caisse el regarde.

Petit à petit cependont J- jour ur

rive. Par les portes vitrées dt ma-

gasin, on voit la cour blanchir, puis

le haut des fenêtres, punis tout un

côté du salon. A mesure que ta lu-

nuère vient, les figures s'effaçent,

Dans la

gue, la forme d’une chaise à por-

metaudes, les dernières étincelles

d’une torche que les lagnais ont je-

tée sur le pavé,et qui se mélent

par le portail ouvert,

ALPHONSE Nir,

LISEZ
 

de

PLACEMENT
PROVINCIAL

CRATUIT

NO 18 RUE KINC

SHERBROOKE:
Téléphone 411--Heüu-

res de Bureau : Shrs, a.

m.. à 5hrs. pm.

Messieurs Je < :rcitetriels ou patrons

de quelque étatiissement, à Sherbruo-

ke ou aux environe, trouveront un

précieux concours, lorsqu'ils auront be

soin  d'employés. en ‘s'adressant au

Bureau de Placement Provincial, dont

M Filéss Milette et le surintendant.

Ler succer obtenus jusqu'ici et les

services rendus sont nombreux, et

font que ce Fureau se vecou mausle À

l'attention dvs  pali©Ds, parce que

ceux-et ont l'assurance et la garantie

que le ou les employezs qu'ils deman-

dent Ont lez aptitudée où la compéten-

Ge Jequizér. «1 outre ‘es certificats de

moralité qu'ils -eiuient en droit d'exi-

ger.

L'expérience du Bureau de Place |

cewent Provinciel à prouvé, chaque

fois qu'on :='y est adie-ré, son vtilité et

son efficacité, et tous ceux qui ontdé,

jà bérétficié de son entremise sont des

plus euij.ressés à ÿ Jecourir de nou-|

veau, lorsque l'occasion se ) résente,  Un: mot verbal ou par écrit à M,

Filéas Millette. le surintendant du Bu-

veau, ou par téléphone 411, et mes-:

sieurs les industriels où patrons geront !

immédiatement au courant au courant :

de l’organisation et des prompts ser-

vices qu'elle peut leur rendre. ;

PHILIAS
SURINTENDANT

Bureau de

PLACEMENT PROT
18 Rue KING,

  

 

NCL [MECTATREUER SHERBROOKE
 

Garant & Thibault
DOREURs. ARGENTEUIES

ET NJCKELEURS

telier pour placage deTor. l'argent, Ce aceket Te anv,

ete Uxvdage, Vieilles arcentertes renses à nent, Cos

chettes en cuivre et Vieux lustre= nettové- et Vornis, alssi

arventertes de voitures, ete

HEPARATIONS D'OR
te.

NEMEN TS Dye isn

UNE sPECTATITE

Ouvrage varanst. Prix raisont: Une Visite e<t <ontteit «uhbdes,

3082, rue St-Joseph, Quebec,
 

PHOSPHATE THOMAS

BILSTON
Le seul engrais qui porte la garantie de con-

tenir 19.25 p.c.

soluble.

[L'analiste du Gouvernement
"nes. comme le souvenir des années donne 20.1] d’acide phosphorique dont 15.4 de

Est meilleur marché que tout ce guy =e vend.

SULPHATE AAussi : MURIATE DE l'OTASSE NITRATE PE SOUDE E

d'étain, et les branches desséchées TD $ Cl N

d'un vieux lilas qu’ montent toutes J B. R AU Ç J | ,

nuires derridre les vitres. M. Majes |

té, en entrant, Lrotive son magasin

plein de lumière et de moncu, T1 sa,

lue, mais persone ne fait attention

a fui. les femmes aux bras co leurs

cavaliers continue à minauder céré-

monicusement sous leurs pelisses de!

satin, On se promène, on cause, on

se disperse. Vraiment tous ces vi-

eux marquis ont l'air d'être chez

eux. Devant un trumeau peint, une

petite vibre s'arrête. toute trem-

blarte : ‘Dire que c'est Moi, el que

me voilà !* el elle regarde en sou-

rtant uve Diane qui se dresse dans

boiserie,— mince et rose, avec un

croissant au front.

“Nesmond, vient donc voir tes’

armes ! et tout le monde rit en re-

gardant le blason de Nesmond qui

s'etale sur une Loile d'emballage a-

vec le nom de Majesté au-dessous.

 

“Ah !ah!ah !..Majesté !y]

en a donc encore «es Majestés en

France

Ki ce sont des gaietés sans fin,

de petits rires à son de flûte, des

doigts en l'air, des bouches qui mi-  naudent.

118-150 Rue St-PAUL QUEBEC.
 

souffre. Une dose ou deux de

calmera ses souffrances

rendra le sommeil,

Dysenterie, Rhume,

Difficile. +

Ce qu'on

Hamilton, Gn,

En vente partout.  
“Cher M. Gauvin, Ay jours fai‘ M. «Avant toujours fail neaenpense. d Anis Ganviu et toujours avee satisfaction
m'enveyer deux ho

ne peux pas m'en procuter ici,

 

L'enfant qui ne dort pas dépérit
Toutes les mères savent combien il est

important que le bébé aît du sommeil :

pleurs, sonayitilion, ses cris indiquent qu'il
Ses M6

Sirop d'Anis Gauvin
Pour les ENFANTS

el lui

On devrait en avoir toujours
une bouteille à la maison pour
les cas de Coligues, Diarrhée,

e Toux,
Bronchite, Coqueluche. Man-
que de Sommeil, Dentition

€de votre Sirop
1 \ je vous prie de

tteilles par nulle, Inclus le montant, jeMine Ennte Trudel, 39 Burlington I

RN VENTEPARTOUT ; 250 1 ç
7 à 25c LA BOUTHILLN,CONTRE LA NEVRALGIE: p xGAUVIN. Effet Immeodiat, gue

rence un ou doux CACHMETSrison cortaine. 280 la boite.

J. A. E. GAUVIN, Pharmacren-Chimiste, Montréal,

i

i
!

|
|
|

Formesles
,

CHAPEAEX : Nous en fails une spécialité.
plus nouvelles, …

CHEMISES ot SOUS-VETEMENTS
, CRAVATES : Un choix immense de patrons choisis pour

satisfaire les plus difficiles,
, PARDESSUS : La plus belle ligne dans les Pardessus aux

prix les plus modérés.
ARTICLES DE FANTAISIE Les dernières nouveautés

pour Messieurs seront toujours en magasin.

—“AUSSI— .
Nous sommes le Magasin par Excellence

pour vous habiller
“ Unevisite est sollicitée.

Quebec Waist &Clothing
Mfg. Co.

Manntacturiers de Hardes faites. Défiant toute com-
pétiion pour modèle, coupe et prix. Nous manu-
facturons pour les marchands qui nous fournissent
les matériaux nécessaires,

Demandez nos prix et conditions.

DUREAUX ET FABRIQUE:

65 coin des rues Desfossés

et st-Dominig'e
CCUEBECC.

JOS. LAUZON
CONFISEUR ET POURVOYEUR

Coin Dorchester et St=Josech
J.-Cartier, Québec.

SALLE DE RAFRATCHISSEMENTS
THE

  

 

269,

ET CAFE

UNE VISITE EST SOLLICITEZ.

INAS

  

Ohs. Vezina, Enrg.
Entrepreneur-Plomb.er

et Eléctricien   

  
   

   

 

  

  

Appareils de Plomberie et d'Électricité
ies plus modernes. Syécialité pour ay-
pa.eils de chauffage à air chaud. à la va-
peur et à l'ean chaude as-ortimest
complet de poèies de Culsine et de pis-
es
sas.

[19 à 122,

Atelier:

Rue du Pont, Québec

124 du Roi. St-Roch

FELEPHUONE 22214

 

Pipes et articles

de fumeurs
Moc aul ‘

“teur de pipes.

Seul propriétas se 4
|

Eee ie > Lt

ad és =

 

CPR

représentée ans cette Vio eit

AUsst continuellement A-sORT te HT anni
des pipis CALABASIL en hravères, 4 BD -PETER-
SONS Patent Piper RudolfS Pateur, Wright Patent

* . Ç

Biscuits e
at lait. que trous avons été nominés agents

Chocolat pour tous les produits do ta raison Haun-
suv Ltd. hiseuits, chocolats. bonbons. sropet sucre d'érable

Nous représentons auss, GON, PICHET. fabriquant de bis-
cuits. ct WALTER ML LOWNEY=pour es boites de choco-

lat clefantaisie. par
loutes commandes qui tous -ronut recevront

notre plus grande attention,

JOS. COTE,
188 Rue i3t Paul . . QUEBEC,

el stone

Nos avons le plaisiv d'informer mes-
sieurs les maretrands épiciers, gros et de-

voies,

 

QUEBEC FRUIT EXCHANGE
NOS SPECIALITES

POMMES BANANES ORANGEN
CITRONS OIGNONS PATATES

TABACS PLUME, ets.
LIQUEURS de toutes sortes.

l'OISSONSsalés et frais
HUITRES Malpec, Buctouche, Baie du Vin

, ———OUVERTULE le ter OCTOBRE

Demandez nos prix.

 

Télp. 5173-5170

Quebec FruitExchange
31, 33 et 35, rue San*-Pierre

QUEBEC 
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“+ M, Borden. Conçue daus. l'iniquité
… aationaliste, née dans l'hypocrisie

“LE PREMIER ANNIVERSAIRE DE

“L'URGRNCR DECEDEE PASSE SANS

UN QOUVENIR. - .

Le 5 décembre était le prerfier

 

Apniversaire de l'urgence chérie de

tory, cette urgence fut présentée au

Parlement cazadier et à Empire

abasourdi le 5 décembre 1912. Ce

fut un enfant très dur à élever

dès sa naissance. Après l'avoir

tenu en nourrice plusieurs mois à la

Chambre des Communes, on finit

‘par l'envoyer au Séuat dans l’espoir

que l'atmosphère si calme de la

chambre rouge lui rendraitla santé.

Cet Espoir Paterne! devait être tris-

tement déçu. Sir George ‘ Ross s'a-

perçut que des remèdes héroiques

étaient nécessaires et il les appliqua

sans retard. Quand le Sénat décida

sur son avis, que l'enfant malade

devait être présenté au peuple, le

choc fut si grand que la pauvre ur-

gence contracta une paralysie iu-

fantile et en mourut. Un bon nom- |;

bre d'oraisons fuuèbres ont été pro-

noncées depuis. Au deruier bau-

quet de Guild-Ha |, le Très Hon.

Winston Churchill en parla sans

verser un pleur, comme d'une cré-

ature depuis lougtempsoublié. L Al

lemagne et la Grande-Bretagne se

sont donné la main par dessus son

existence. La Nouvelle-Zélande et]

J Australie, qui n'avaient pris au-}

cune part à sa naissanse, ne firent

pas plus de cas de son existence que

de «a mort.

re premier Lord de I" Amirauie

Britannique déclarait dernièrement

que la flotte de la Grande-Bretagne

n'a jamais été aussi puissante qu'-

aujourd'hui, et que jamais la paix

de l'Europe n'avait paru plus assu-

rée. L'escadre britannique qui oc-

cupait une position meuaçaute dans;

la mer du Nord a été dispersée daus|

la Méditerrannée et sutour des Au|

tilles. L'Allemagne a divisé sa gran |

de flotte de guerre,elle l'envoie par;

 
 

sections sévarées dans toutes les| 19
; oo ; Tred

parties de l'univers tandis qu elle! Ad

a accordé à la Grande-Bretagne le | Jd

traitement de la nation la plus fa-1
=

s'est construit une superbe li
D

fs -. . 1

vorisé daus son tarif. L'Australie;

qu'elle travailie à accroitre. L'ur-i

gence est bien morte depuis le mois |

de juin dernier, elle serait même
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qui paraitra la semaine prochaine.

.B. DUSSAULT,
MARCHAND DE FER -

31 Rue St-Joseph, -
BELL TEL. 4876.

 

et de vos enfants. Qu’advien

tions est d'acheter une Police

 
Siège Sccial :

    

oubliée et personne porte son denili BY

si le Trés Hovorable R. I.. Borden’
et le Montréal Star ne chérissaient!
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Menuisiers

[RESPONSABILITE

PERSONNELLE

\ ous êtes responsable de l’avenir de votre épouse et

surprenait ? Etes-vcus protégé pour vos vieux jours ?

Le mode le plus facile de répondre à ces deux ques-

Venez nous voir de suite ou écrivez-nous.

THE MANUFACTURERS LIFE |||
INSURANCE COMPANY

 

Succursale pour la Province de Québec

126 RUE ST PIERRE

Jj. T. LACHANCE,

vis #3 A

 

  

ROSEQUESNEL,
… Doux et Naturel

EXIGEZ LA ROSE

@--®

Rock City TobaccoCo.-

annonce

QUEBEC
 

Une vraie—

Valise
doit être confortable—c'est vo-
tre chez vous en voyage—
qu'il soit de courte- ou de lon-!
gue duré—nosvalises ‘marque;
alligator” sont sans rivales-lé-|
gères—fortes-durables- élégan-;
tes-et bon marché, toutes; les’
grandeurs et tous les prix|
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Feu .. fumee

  

… eaux

$150,000.00
de marchandises de maisons Legèrement endommagées

par la fuméeet l’eaüseront vendues à grande réduction

chez :

Tapis, prelarts, rideaux, lingerie de maisons etc.… etc.

P.J. COTE
29-31, rue St-Jean

Québec
Vis-à-vis de la Côte du Palais.

 voyez nos salles d'échantillons

NONme_Lanite
es

5BLOC BALMORAL ==-~

 

five NOTREDAME OUEST. MONTREALCan
Sur demanda, nous envoyons nos catalogues

aux marchands seulement.

AMEDEE LABERGE
MARGHAND TAILLEUR

 

drait-il si la mort vous

d' Assurance sur la Vie,  Tonjours en magasin un assortiment complet de Twred,
Serge, Vécuna, Drap, etc. |

Quebec Scrap Metal Co.,
MARCHANDS-GENERAUX

QUEBEC.

Acheteurs des peaux, de fourrures, aussi des vieille-

Nous payons le meilleur prix
le fret sur tous les envois.

claques, de cuivre. plomb, zinc, étain, caoutchouc. crin de
cheval et bête à corne. barils vides. etc.

du marché, et payons

Essayez nous une fois, et vous serez convaineu.

QuebecScrapMetal Co.
QUEBEC
 

Coupe et fini Garantis

Rue Saint-Jasegh, Jacques-Cartier
(en face de l'éclise Jacques-Cartier

)
- la

Unevisite est respectueusement sollicitée.

|  
 TORONTO, ONT.  |

| Librairie “ Dela Salle ”
Fournitures au complet. pour Ecoles, Articles de  

C
S
S
S

a
A tion des Fleurs Artificielles Co
% | Le plus grand choix d'objets de piété, Etc. Etc.

Directeur. 2% | . ve

ÿ . P. Dumontier & Cie
351, 1ue St-Josenh, Quebec. encore tendrement sa mémoire et’

ne pleuraient en pensant aux occa-

sions que la ; auvre morte leur à fait

yerdre

——____0

Perdu

Un montant d'argent a été :er-

Ju partant du restaurant de M. aAi-

mé Génest à aller à sa résidence

>rivée. Ceux qui le trouveront sont

priés de le remetire à L'Eclaireur

deuticeville.

  

Mort de Jules Clarctie

 

Membre de l'Académie fren-

çaise

 

Paris. 24.—Juies Claretie, med

tie de l'Académie française est dé--

cédé hier après-inidi à | âge de soi-

xante-treize ans. I! avait abandon-

né récemment le poste d'adminis-

trateur de la Comédie française M,

Claretie a succombd a influenza.

Ecrivain et journaliste français,

n° à Limoges. eu 1540. I! fit

études à Paris, ob il entra dans le

journalisme en 1560. Soit sous son

ses

nom, soit sous le pseudonyme d'O-'

livier de Jalin, Candide. lerdican.

ete., il a collabore avec une extré-

me fécondité à un grand nombre de,

journaux et de revues,

Président ds la Société des Gens

de Lettres, il devint. en 1855, ad-

ministrateur de la Comédie Fran-

caise, et fut élu, en 1885, membre

del'Académie française.

Onlui doit les ouvrages les plus

divers, Outre quantité de romans,

où le style rivalise d'originalité

avec l'invention, il a écrit plusieurs
ouvrages historiques, entre autres :

Les ‘‘Derniers Montagnards'', la

‘“Débâcle’’, la ‘France Envahie",

‘Paris assiégé', Camille Desmou-

lins**, “Histoire de la, Révolution

de 1870 71", ‘’Le Drapeau”.

Parmi ses ouvrages littéraires et

autres, mentionnons : ‘Les Cou-

temporains oubliés’’, Molière’,

«La Vie moderne au théâtre”,

‘Peintres et Sculpteurs contempo-

rains’, ‘‘Célébrités contemporai-

nes’’, ‘‘La Vie de Paris ".

108 ; ; - ow

Hamel & Vallerand
MARCHAND-

Geut's Furnishing

Féciaiités

462 à Rue St- Joseph.

ue

pour

 

TAILLEUR NOUS RECEVONS actuellement, les nou-

“STADACONA’, encaissés spécialement
nous et venant directement

de l’Inde,
de Ceylan,

de Chine
et du Japon.

L« -rix et échantillons seront donnés à tous

ceuz qui nous en feront la demande.

 

bec
 

Beau geste de pardon

 

— |
Héroique généro-ité de Lx charité |

chrétienne |

—— i

A Trinolide Sure - 07 pass

deraivrement un fa “jus sen,

 

   

  
etietit c1l TE-sationness qui nut

tel l'héroique géndn -itd le la cha-

rité chritienne.
|

Un jeune fauibiit. Uo-tomient oe

  

  

 

eise de

. le

a--assinant

Wehr par une serie on »

criminels exploits. mis

comble à se- forfaits oo

le proche parent d'un prêtre catho-!! i

ligue très vénéré duns tout le pays.

 

    

La pauvre victime. estime ct ai-

mée. avait Énporté fe regrets una-

nimes.

L'as-assin. arrêté et ‘tue. fut

| condamné par les tribunaux otto-

mans à être pendu sur la place pu-
blique de la ville.
La sentence allait être exécutée,

en présence d'une foule innombra-

ble : la corde était déjà attachée au

cou du condamné, lorsqu'une voix,

dans l'assistance, s'éleva, qui di-
sait : ‘Grâce | Grice ! au nom de

la sainte religion catholique, les

parents de ia victime pardonnent à

l'assassin et demandent qu'il ne soit

pas exécuté.” .
C'était la voix du prêtre cätholi-

que.
Immédiatement, la corde fut dé-

tachée. Le bon prêtre se vit entou-

ré d'une foule sympathique compo-

sée de chrétiens et de musulmansi
qui témoignèrent leur admiration

pour ce beau geste de pardon par

de chaleureux applaudissements,

Le coudamué vit sa peine com- 

* passec.

muée en dutentr z = 124 is Chance

Leair d'une auinis-

souvenir

Ge bénéficiez ta WHITEHEAD & TURNER,
QUEBEC.

tie, l'est probable qu'au

'néreu-sement ac-

ie faire oublier

vnduite -

  du pardon. < 2

 

cordé. il < efforcer
 

 

par Une meluuTe Cul su

Marchand:de ia campagne
NOTEZ CEC)

QUE
Isa Mauntfactureo

Jobin & Rochette
délices. QU EBEC .

Et ceci, parce| {—-Fabrique directement ses Chaussures pour le commeree
que je fais | local. ‘
usar > ‘ sr 2 . *

sage de | ©—Fait bénéficier ses clients des escomptes des Jobbers,
| B—Ne met sur le marché que de bonnes,solides et durables :
| Chaussur”s qui conviennent le mieux aux clients,

|

|
i

i

——ere

 

 LA - TEINTURE
DOMESTIQUE

ne n'offre aucuuf

embarras. :

2 Elles fait simple-|

| ment nes

   
 

Est Guarantie UNE TEINTURE
pour Tous tissus.

C'est la plus Simple, laplus Propre et la
Moillleure teinture domestique que l’on puisse
acheter. Il ne vous est nullement nécessaire
de savoir Quels Sont les tissus qui entrent
dans la confection de vos marchandises, Ainsi,
Impossible de faire erreur,

emandez notre Carte Échantillon Gratuite,
et notre Livret qui vous donne les Résultats
obtenus, en Teignant sur d'autres Couleurs.
The Jobnson-Richardson Co. Limited, « Montreal | sirop de Sucre “Favorite”

 Catsups Quebec Preserving,
   

Maple leaf
7 Favorite Hot Stuff.

Toujours en main un assortiment
complet d'Epicerie

Quebec Preserving Co.
30 rue Smith, QUEBEC.

           

  
   

CHAQUE FIMME €
intérençie er devriit enn
notre MARVEL Vehislin:
Spray, la nouvelle ering

M & injection. La meilleurs
Dos lus commoi!s. N
in:sontanément. Demandez-

p da ù vote phurma- |

 

 

 

  
 

cien, S'il n° peul vous
fourniz la Marvel, n'ac-
coptez aucutie autre mais
envoyez un timbre pour recevoir
brochure illustrée sous enveloppe, i
qui donne tous détails et renscigne-
ments intéressant les dames. WINDSOR SEPPLY CO.
agents génèraux Dour le Canada. Windsor. Ont.

T342461 

pas assuré il est “TRES RISQUE”.
les colonnes de journaux sont remulies tous les jours en sont
preuve, vaut mieux avoir moius de profit par corde et d'en Lo:
sûr, que de risquer de tout perdre dans
qui peut bien arrjver dans quelques jours.

Sur un mot de votre part je me ferai un
dre chez vous et de vous dcuner gratuitement toutes
tions et izs renseignements dont vous aurez besou.

Nous assurons depuis $I000 00 jusqu'à $40,000.00 et je 7-
“vous donrer la certitude que wa Compaguie ne refusera aucum 5
-que.

Adressez toutes vos correspondancesà :

UTIER-4
ST.-BENOIT LABRE, + - - - .

Negligence qui peut coiiter cher !
, Dès que vous vous apercevrez que
votre cheval perd l'appétit, s'épuise,
tousse, etc. ne tardez pas à vous pro-
curer immédiatement

VIGORA
Spécifique universellement reconnu

infaillible dans toutes
cheval. Un traitement de un ou ;
jours remettra votre cheval sur pied €
entièrement guéri.

Bureaux, Fantaisie, Accessoires pour ia Confec- Pour tous renseignements

“et circulaires s'adresserà:

J. B. MORIN,
318% rue St-Joseph, St-Roch,

les maladies du
deux

   
Assurez-vous que cette étique

te soit bien sur ln bouteil

 

Québe©
 

Aux commerçants de bois de pulpe
; MESSIEURS,

i ; ‘ai enfin réussi a obtenir l'agence directe d'un iissaur” -
veaux THES de la saison, de la célèbre marque | Compagnie d’Assuranc: de Loudon: Angleterre, et je puismaint -

pOur:nant assurer tout votie bois DANS LA FORET dès qu'il est coupé :
|écorcé et cela pour une période de un mois en montant.

Le commerce du bois est pavant, mais pour celui qui wes:
Les grauds feux de foret cor:

P.-Z. CLO

| COMMENT PRENDRE SOIN

 

   

 

  

  

-Gn LA peau est le vêtement
yw: du corps, son état de

ÿ santé signifie beaucoup
pour tout l'orga-
nme, cal pa

sonne té peut Être
bien portant sans

; une peau propre
| .t saine, Le savon est essentiel pour
la nettoyer, mais--=

Procurez-vous le savon approprié,
car le mauvais savon peut faire au-
tant de mal que le bon savon fait

| de bien.

Le SAVON FAIRYest le seul
 savon de toilette et de bain qui puis-
se subir toute analyse.

Il est fait avec des suifs de choix
et des pures huiles végétales.

Il a un parfum délicat, propre et
ÿ rafraîchissant. Tous les éléments em-
ployés dans sa fabrication sont de la
meilleure qualité,

LeSAVON FAIRYest le meil-
leur des savons de toilette et de bain 

           

  

     

  

   

le premier feux de for

de me 1e -
les expli-

plaisir

NEA

DE VOTRE PEAU
qui se vendent 5 cents le
morceau — et il égale tous
les savons qui se détailent
à 25 cents et 50 cents.

Le mosccau et el
C'est un autre avintage

sur un grand nowbre d'au
tres savons.

   
     

|     
     

Essayez-en un morceau,
aujourd'hui, pour le plus

grand bien de votre peau.

THE N, K, FAIRBANK COM- 8

PANY, MONTREAL.

        
  
   

Le savon Fairy a reçu I»
plus hautes récompenses AUX 8

expositions d: St Louis ct 8
Portlaud.
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Rubans de 12cts la verge, pour 9cts,

Ruban taffeta de bonne qualité 33 et 4 ponces de large, dans toutes les couleurs et

noirs, et d'excellente qualité, prix régulier 12cts, la verge.

Prix spécial, la verge, tant qu'il y en aura Octs.

  
Rue St-Joseph, -

COMPAGN
QUE

  

 

TLiLTIER.

QUEBEC

 

IE Sons-vétements Pesants pour Hommes 7dcts.
Nous défions n'importe qui de montrer une meilleure valeur dans les sous-vêtements

d'hiver pour hommes que ceux que vous offrons dans cette ligne, Tout ce que l’on offre, à
plus bas prix doit nécessairement être de qualité inférieure, parce que vons savez que nous

sommes en élat d'acheter et que de fait nons achetons nos marchandises dans des conditions

anssi avaptagenses que n'importe qui dans le commerce de nouveautés.

Esais sous-vêtements ouatés, camisules grandeurs 34 à 44, caleçons 32 à 42. Notre

 

 & %   

 

Chantez-vous ou

musique classique de choix

bre.
La musique de notre *

gues gravées contenant les

lire.
A notre prix vniforme

Lisez :
pvisse.trouver, 1octs la cop

ment de musique quelconque.
Musique en feuilles 10cts chaque, frais de port payés

Pourquoi payer socts 4 $1.00 pour vos morceaux de

sition pour le même prix du meilleur recueil de musique cé:è-

du papier de la meilleure qualité au moyen de nouvelle pla-

sait faire l’acquisition de musique plus claire et plus faciles à

quisition de 3 Ou 10 Morceaux au prix ordinaire d’un seul.
Voici qu=lques-uns de nos morceaux de musique de choix

C’est sans contredit la musique la plus belle que l’on

jouez-vous un instru-

, Quand vous pouvez faire l’acqui-

Century Edition’ est imprimée sur

dernières revisions, On ne sau-

de 1octs, vous pouvez faire l’ite-

ie

 = Duares
SOLOS DE PIANOS

le Poète Monrant —_ par Gottae halk
Rustle of Spring —_ par Sending
Floweres & Ferns — par Keiz r
Rhapsody No, || — par istz
Moonlight Sonata — par Jeetonven
Ouverture de Guillaume — par Mossini
Salut à Pesth — par Rowalski
Fantaisie Impromptu — par “hopin DowBie
La Scint ilti _ pur Vattschalk <= heed
Sixième Nocturne — par Leybach
L'Argentin — par Ketterer
La Gazelle — par Wollenhaupt .
Turautelle — par MillsParantalle — er MEan Vue Actuelle de nos Grands Magasins
Twittering of the Birds — par Dewey

 

SOLOS DE VIOLON AVEC ACCOMPAGNEMENT DE PIANOS

  
Ave Marie — par iounad .
Serenade des Anges _ par Draga
Simple Aveu _ par Thomé
Chanson du Printemp- — par Mendelsohn
Romance en Si Bémol -- par Rubenstein
Flower Song _— par Lange
Valse Bleue — bar Margis
Berceuse de Jocelyn — par ‘odard

DUOS DE PIANOS

Invitation « la Dance —_ par Von Weber , A
La Grace — par Bohm vailler au grand air en hiver.
Les Sylphes — par Bachmann
Marche de Lohengrin — par Wagner
(hiverture de Poète et Paysan — par Von Suppé let en mouton ou fourrure.
vraverture de Zampa -- par lferold
Danse Espagnole — me Moskow ski : : =
Valse Blows — bar muargis Prix suivant le genre.

prix spécial, par article 75cts.

  
 

    
   

  

es,

ho

    

      

 

Les plus grands qu'il y est en Canada, Fist de Montreal.

 

 

  Pardessus doublés en mouton, en fourrure, pour hommes.

Notre magasin est le magasin par excellence dans cette partie du pays pour les par-

dessus d'hiver pour bûcherons, fermiers, en un mot pourtous ceux qui sont forcés de tra-

Nos pardessus sout faits cn ce qu’il y a de plus fort en Cor-

durov ou Duck : nous en avons qui sont doublés en mouton, d’autres en fourrure. avec col-

$5.50, 6.50. &.00. 9.00, 10.00 et 512.00.

 

Portraits Gratuits pour nos Clients
N’aimeriez-vovs pas à avoir d’une manière ab-olument

gratuite votre portrait cu celni d’une personne qui vous est

chère [portrait de buste grandeur naturelle ]
Sur chaque achat que vous ferez daus nos magasins, vous

recevrez gratuitement un coupon au montant de votre achat.

Conse1vez pour S10.00 de ces conpons et apportez-nous les

avec la photographie que vous désirez faire reproduire et nous

vous'ferons faire un portrait noir et blanc, sur toile prix de

buste, grandeur naturelle, et qui ne vous coûtera absolument

rien. Vous n’aurez qu’à paver les frais de l'encadrement, de-

pui- Sr.69 et plus, suivant le genre et la qualité du cadre que

vous cÂoisirez Nous payons le portrait, vous payez le cadre.

Pensez y, votre portriit gratis. Vous pouvez compter

sur une reproluction parfaite, absolument exacte de la photo-

graphie que vous novs anportere/ quelle an'elle soit,

photographie vous sera ensuite remise,

Ces portraits sout, de plus, bien supérieurs aux agran-

dissement- de photographie d’après l'ancien genre, et qui coû

taient depuis 54.00 jusqu'à 510.00 chaque.

N'allez pas en juger d’après les portraits au crayon si peu

ressemblants si peu naturels que l'on -endait autrefois. At-

tendez qu’on vous en montre. Nous sommes sûrs «te

el cette

vous
en voudrez.

S'il arrivait, cependant. que voys ne seriez pas ab-o'u-

ment satisfait, nous vous remettrons alors votre photographie

et vous ne serez aucun-ment tenu de prendre le portrait.   
 

Allez voir ces admirables

photographies

lorsque vous viendrez au magasin et examicez nos diverses

qualités de cadres. Ces photcgraphies peuvent être admira-

blement coloriés à la main pour S1.00 extra pour déiraver ie

coût de l'ouvrage de l'artiste.      
toucher. l'estomac allait de plus

en plus mal ; l'état général de laJ. A. LAPOINTE
FERRUQUIER ET COIFFEUR DE DAMES

malade était très mauvais. Pendant

quelques semaines je constataï la

présence de cette tment. toujours

La tumeur n'existe plus et sa dis- | moins ce gue raconte la GAZETTE
parition, dans les circonstances que

j'ai obsérvées reste pour moi inux-

plicable. Quant {Sr Ste-Gertrude.

elle Va de mieux en mieux : elle

-. vue. le garde-chasse Int pris Jd U cette veige de

dans une dépéehe ves ne telle Epouvante gu ilflaissa tom

nant de Gratz,

Nc, Mais notre

course cous sewbiait plus lente gn

ber son fui et erin doses comara- la grace venant du ciel,

bE Voos,

Depuis plusieurs -cnttines, Une des :
;
Ding: Dang Dong!

bête de forte taille donton ne peur |

binportatenr et Manufaétou

Dernandez notre Catalogue

238, RUE ST-JEAN

Aer d'ouvrage en cheveux

 

Une guérison
merveilleuse.
—

Pour l'édification des serviteurs

de S. Antoine ct la glorification du

Thaumaturge, nous sommes heu

teux de publier le récit d'une que

son fort extraordinaire oltenne.

#Tès Une NeUViine, par une jeune

St- Antoine à Chicoutin.

Le récit nous en a été communique
Sœur de

Mudéjà quelques mois noes ch

avons différé la publication afin de

constater plus positivement Lu réa-

Uté et la permanence du tait rappou

1.

Nous déclarons gue, dans cette

slerison conne dans tous les Faits

Mervetleux que nous publions dams

ce bulletin, nous n'entendens pas

etablir ln démarcation entre le mi

racnleux et les phénomènes nat

refs. C'est à l'Isglise seule quil ap

partient de porter pareil jugement,

lequel ati reste, d'avance, tous ae-

«eptous «et en toutehumbiement

sincérité,

Voici done une lettre de ln Sreur

gucrie Ste Gertrude, et une déclara

tion de son inédecin.

LETTRE DE SOEUR STCERTRODE

Monastère des Sœurs de St-Antoi-

ne de l’adoue
Chicoutimi, Ter juillet tors

Je viens wecomyplir lu promesse

que j'ai faite a notre bon 8. Antoi-
ne de publier ma guérison dans son
Messager, s’il me l'obtetait,

J'étais aMigée d'une maladie ai-

gue d'intestins depnis plus de trois

Mois, lorsque le 1uédecin constata
qu'il s'était formé daus la région

tle l'estomac nue tumeur très dure

de deux à trois pouces de longueur

adhérant fortement À In rolonne

vertébrale. Je ne pouvais plus rien

digérer, pas même le lait. Le méde

ire i Bh - * reste plus au'un
ponte Quelques semaines se par. ta tumeur. Il ne reste plus «

ACTent sans que le médecin pat ren

puler ch consultation. Dans l'inter-

vale. M. l'abké LE Infaumarre,

dernier jour de cette neuvaine. le

medeciu quiignerait complètement

Ce QUI S'ÉLait passe, vint. sans avoir

clé appelé, el apres examen, loons
|

mieu ctait disparue. 11 demanda)

des explications et je

Antoine et que

tecteur mn'aviit guéric. Pepuis ce!

DÉCLARATION D OMÉDECEN

miné, au cours du printemps derni-

er, Wie sur de sa communauté.
nonimée Sœur Ste-Gertrude, que

j'avais déjà traitée l'automne pré-
cédent pour des troubles gastro-in-

testivaux. Elle souffrait depuis plus
d'un an de l'estomae:

nibles,

digestious pé
douleurs, amaigrissement

considérable, Cpuisement tel que je

fus obligé de la mettre au lit. A
l'examen de la région gastrique, je

coustate une tumeur, de la gros-

seur d'une ponime— un peu plus al

longée cependant— tumeur adhe-

rente À la colonne vertébrale et a-
vec point maximum à l'ombilic. Im

cin déclara le cas grave et annonça

|

possible de déprimerl'ombilie, tant
qu’il amèverait bientôt avec lui un cette tumeur offrait de résistance au

Lu même. Or.

dernier je crois, q'entre prendre des

| nouvelles de ma malade. el apres

QU EBEC, examen. Lu grande surprise, Jer

svoustate Li disparition complète de

peut du sensibilité.

contrer le chufière qu'il voulait ap- | nement,

ment on à fait suivre à la sœur. On

“me répond que lon

‘terminé fa veille uns neuveine 45,

; <Jmmange Liv tu pris beaucoup

|

déterminer Ii nature
un jour, le 153 mal m tee bien, ce | pres 1c Plddéterminer la nature

d'embénpoint, Ele suit le régime

|

yy pelage fauve.

ordinaire de la communauté et tra-

vaille comme les autres sœurs. pays.
fais cette déclaration en cous- . .Je fais cette déclaration en cous C'est ent va qu'on à essavé

cience, la croyant cn tots points poursuivre. Ja hôte

Dans mon éton Cenforme à la verite. toujours. laissant ©
; ; Signe . Ir Ens Tremddan Le a
je demande quel wate she tn : RE <Âligés que jamaus.

Chicoutine, 3 déc. 1.010. Un groupe de cn i Chasseur,
— ——

La bête de Gévaudan
a justement

chasse Burtl

  
    

exactement sible. Nous sommes perdus

valise dus rivages

parmi les trounoaux de moutons QU mesure environ deux mers. PO

ie
disparait Le colenei

Les habitants plus di cuite

Li tète desquels su trouvait le varie

résolut d'en gai ave

 

TDAUVC/ VOUS ASS VE QUE PUS Elles sonnaiebt ainsi les jovenses
loch s là bas, au pays natal. ior--c

. “ ; Taian LT . PUDe bu téte Alu queue Lattes. que Nec était venu.

<ivnalement leune Caraest Ie

chasseurs. cialent tous rendus. ls entrer:
Spiuss, OUT SOCCER maintenant pour catendre le CG

 

pq ie. Tee] So vos 3 +STAVS  GETAUTC , JCCI ria ta lxceisis traditionnel qu’e: -
que < uMitial CH QUESTION V5 SNS tonne, TL haut, sous Is cie,

à doute un ion chante 12LE

 

STOSSE VO
fe Caio, roïmste,
EE

 

   
   

Li, A sa grande surprise, que Li tu- 1j

fui dis Gue.

nous avions fait une neuvaine à S-0R

mon puissant pro- Ry

temps, je suis en bonne santé. Ma:
FECONTAISSANCE Cenvers NS, Antoine,

esl sins horties, |B

SORT R STE-GERTRUDE, |B

Ala demande de a Supérieure |

des Sœurs de St-Antoive, jai exa- |
Ï

 

 

QU BEC A VILLE DES OCCASSIONS

SOUVENEZ-VOUSQUE LE MEILLEUR ENDROIT

AU CANADA POUR PLACER VOTRE ARGENT EST A

VANDYKEVILLE
LA PRINCIPALE SUBDIVI:ION DE QUEBEC,

fl est un p'atuin élevé se penchant granellement vers la rivière St-Chartes,

ès.bieu égouté, il est l’endroit le plus prupice pour une section résilentielle du pre-

mière classe; avec des rues et ruelles très largvs.

Eau, Inmière électrique et télétiiione : tout y est pour donner tminid liatement à cette

subdivision tons:les conforts de la ville.

Cette sublivision sera, d'ici À un an, nue vartiz de la ville construite et très portévuse.

Enligne directe avec les usines nationales du Transcontinental de l'autre côté de In rivière

St-Chacles, voisine de l'arzenal du gouvernement et de l'armurerie qui donneront de lonvrage À

3,500 hommes.

 

QUAND VOUS ACHETEZ DE CES LOTS A DES CONDITIONS FACILES Vous

FAITES DE L'ARGENT TOUT EN L'EPARGNANT

ECRIVEZ NOUS POUR RENSEIGNEMENTS

VAN DYKE LAND COMPANY,
R. M. MACAULAY, GrRANT,

PHONE 6092. 81, RUE DU PONT, . QUEBEC.

  
   

      

 

   

D I Vant: _. en ce ‘Ho + “ae eau
Rome coriment 17 Iuttros. * = & fige ct Corne

pissant à la communauté, me con- Sc . n ae - LHIEts SOUTEME Tous

seilla de demander ma guérison à Antoine pour soiliciter =x gnerison cette bête fantistiruiu. Le numbre I vient les foverses Cu Ts EN

S. Antome, ct rain nt confiance Après Étude du cas. et tous rensel- La bète du tu cadan aun des Le garde cliessc su posta 5 1 nt. LL Tira. Dirg’ Ding.

an Cruel Thaumaturge, patron de quements pris, je ne vds pas de feondant & Ort sendant que ces cantarades se te Con ‘ { Ring Derg Ding

notre connnumiaute, Je commuençau vauses maurelles qui auraient pu Los Aip = —vricnnes possédent [raent moi londeer Frusgtiement i Ce Co Lemans Nong les sare

At=O wie nenvaane et j'appliquai, produire un tel changement four Bote oe tn vautans Crest du on vit cpparaitre animal; - REE Le _ ; Jesus Vert

su le mal un bret de st \ntoine. Cheha voue fs Tronts brunis vai le soldi

Mes douleurs aaxmenterent | mais, Tor bas lotttes formiaus 06 Na nent plus

ma conitnee cranmdissait de jour en. g@ - poléon Bonapurte sont au neni ses si Hagnent jus luvetement.

jour, cl j'éprouvai vers La sin tn de 1° Tes nuds Nelo Safe > Rod, /1-ms s'invaine Jos

mieux sensible. Tulendemain du fa i

tieuin dela mers

 

Napoleon HT nga en >,

alditionnés don lag: Ding! Don.

Le soumaient ainsi es

Jlochins

dont les chiffres

nent 17. Timplratteoe Eugerie C1 Paves pe

 

veoudlel, To

wimtering,

 née cn 1>25, dont les eliiiives vom “has, an

  

don, Messe deMe 1S33, date de son nanan ;

 

  
nent 17 dc IS33 à 15760, I vou 7, LS paysans con vi goieet

I . os 31 : ty. Lt ; Lu
ans : li vst trouve. vhe es Zeutous ETSUs Dee de cd cielof oa o-

frappé de 17 voups ade sagaie : ep Tattnt C'entant si pui,

prince Victor est né en 1x20, dont {regs Dang
les chiffres additionnes dorment 17 | l>ar LÉEAUPRE.

À la mort de Napoléon IV want came
+ - -

15 As. , À Dt-\nscimie

ame

ine! » - CnDing ! Dang ! Dong aweon povaxs wp
ENTREPOT

 

Dug’ Daag! Dong !

lies sonnatent ainsi les toyeusisf Une dupèche d'Ottawa annence

qu'à partir du premier janvier pro-
chain, dv aura à S. Auselune, Por-
chester. un bureau auxilitire lu
douanes ut d'entrepôt, sous le con-
trôle du 'nireau de Québec.
etge

A VENDRE
Un trèstbot moulin à farine avec

R‘clat très pur dls elles parlatent 1; meilleure terre dansie Cunton
woins d'infini quaud nous songions de Winslow, autrefois connue sous

‘à l'humble crèche de Bethiiéens. je nom “The Layfield Farm’ con
RÉ | It la neiges était blanch>. crus (TPANE [15 arpents, avec une très" bonne Maison et de bonnes prans

sa blancheur nous paraissait lerne ges : à environ !é mille de l'Hglise
Mère. et de l'Ecole de Winsiow.

Brompton Pulp & Paper Co
Fast Angus, Que.

R: cloches, J-bas, au pays vatal la
veill- de N2e., ciles sopnaient ain-

À pour «povler les pay-aus de leurs

wai-ons chaudes à l’étable froide

de Jesus,

150 noas accournous vers Ul fant

Dien, qui venait à woa-.

{es Ctoiles sentilinient d'un é-  
‘en peusunt à 1 Immacviée

#| Nons a hons rapides vers l'égtisel

‘ du village sous ces étoiles et sur!
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Les disparus Elections à | mer

“de l’ennée 1913] * 1 Broughton! [IERROYAL =

  
  

 

à Claques et
| Bas Combinés.

a" Pour dames ot cnfsite Pactle 5

* wire eld er Flogaite, cumiaria-

je +t da Done durer.

site et protiigez-vous et votre

jumitlecontre des maux de Vaiver_
oF

jen Consolidated Butber Ca.
Coreto, Mosirea

EnVente Partout

< Ephémerides :

JANVIER.
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1. Mort de M. Charles Poulin, a

St Georges, 1912.

2. M. J., Fug. Roberge,

Jlambton, nommé conséiller légis-

iatif, 1912. Mort de Mme Alfred

Roy, à St Benoit 1913.

4. Mort de l'échevin P. Joli-

cœur, à Beauceville 1912-Mort de

Mme Valère Gilbert. à St Joseph,

1913.

5. Mort de Mme Vve Jos. Gro-

jeau, à S. C. de Jésus, 1913.-Mort

de Jean Labbé, à St Georges, 1912.

6. Séance importante du Conseil

de Beauceville. Achat des machines

de

de voirie, 1913.

8. Mort de M. Jos.

St Martin, 1912.

9. Mort de Mme J. Létuurneau.

1913.—Confurence

Guerrin, à

à Ste Mane,

agricole à S. C. de Jésus.

11. Mort de Mme David Nadeau

3 8. Victor, 1912.-Noces de dia-

mants de M, et Mme Léon Tardif.

à St Joseph, 1913.

13. Mort de Mme

Couture. à Bce Jonction tu13.

14. Mort du Dr Geo. Lamarche.

sr1,-M. le curé

du la

Fr-Navier

à Beauceville,

Penis Garon, prend charge

cure de St Victor, 1912.

15. Mort de l'abbé H. Beaudet,

à Cohoes N. V. 1912, —Conférence

…gricole à Beauceville. 1912.

17. Election des Directeurs de ia

swiété d'Agriculture. Beauce, du

1B. 1912.-Mort de Mme Jean Roy.

à St Joseph, 1912.

19. Mort de Mme Alfred Gousse

a Riv. Gilbert, ru13.

21. Mort de Mme

à St Joseph, Ivi 3.

Murt de M.

court. à Beauceville.

26. Mort de M. Romuaid ‘:ron-

dis, à St Victor. 1113.

28. Mort de Mme El. Doon,

à Beaucevilic. 13. Mort de M.

SG. Trépani.r. 3 Mludger. 1-13.

2y. Conférener agricole |

(hier Fortin.

Fre Veun-

Tyla.

25

Beau-

seville, aR

Lobes HF 5 Bela31. rie

anx Comin ines

HBFATUCEKON,

 

Ateliers d'Impressions
vs Es 72

RouLE

(Suite du dernier numéro)

Le 4 mars s'éteignait à l'âge de

35 aus. Félix Bolduc époux de Ca-

roline Quirion à St-Victor. Ce bon

et dévoué citoyen appartenant au

Tiers-Ordre et de la Tempérance.

St-Honoré de Shenley perdait le

ler mars, l'un de ses plus respecta-

bles citoyens, en la personne de M.

Onésime Lacasse, âgé de 72. C'é

tait un ancien chantre qui pendant

plus de trente et un ans faisait en-

tendre les louanges de Dieuà l’égli

se de St-Honoré. Le matin de sa

mort il avait chanté la messe et le

soir le salut.

A 5. C. de Marie le 12 mars s’é-

teignait M. Eugène Fortier ancien

paroissien de St Pierre de Brough-

ton.

Le 7 mars M. Evangéliste Vallée

de St-Benoit Labre perdait son é-

pouse bien-nim:e née Angdlina

Huard.

Le 28 mars à Me-Evariste décé-

dait M. Thomas Cloutier, charron,

anciennement de St-Frédéric.

Le 3 mars, un des pionniers des

piunniers de West Broughton, M.

Francois Routhier, époux de Eléo

nore Marquis, s'éteignait à l'âge de

76 ans. Ce bon citoyenlaissa un vi-

de à Broughtou.

Le 7 avril à St-Samuel mourait

dame Jus. Bolduc âgée de 26 ans.

Le ty, mars, siourait a S.C. de

de Jésus un brave et Lom citoyen,

M. Pierre Dovon âgé de 75 et un

ancien marguilier de cette paroisse

et le 20 M. Théophile Grondin en-

core un ancien marguiller de S C.
de Jésus. » viviguait à l'âge de 63

ans.

A St-Klzéar le 30 mars est décé-

dée Mde Vve Edouard Beaudoin.

âgée de 92 ans,

Le 27 mars.

de maladie. à l'âge vénérable de 76

de St-Be-

après quelques mois

ans. M. Joseph Busque

noit.

Avec avril St-Grorges à perdu M

Hubert Catellier maître de poste et

la Rev. St-Philippe ne Léda

Rony,

Neer 
BEAUCERON,
-———

ennaSNNNNENNy,,
Ne,

a Un Prêtre Torturé !
Pendant plus de 12 ans. M. l'abbé
J. Duval fut atteint de surdité graveavec bourdonnementsd'oreilles dé-
sespérants. Après avoir tout essayésans succès. il réussit enfin à seguérir. en 2 mois. par un procédé
simplerationnel et peu coûteux.

K indiqué. GRATUITE-
MENT dans un but Charitable. par leLaboratoire Saison. Paris. Francea Dépot au Canada: Auralose Dépot.a »va Bâtisse Unity. Montréal, u
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West Broughton 23.—Election|

d'un marguiller pour remplacer M.

Damase Ferlana. Les candidat=

mentiounéssont MM. Ephrem Va. |

chon Thomas P. Vachon et Hono-!

ré Routhier. Les élections munici- }
pales seront aussi chaudes dit-onles |
candidats seraient:

Siège 2. Thomas P, Vachon et
Gaudjose Sylvain.

Siège 4. Alfred Bolduc et Jos,

Bilodeau.

Siège 5. T

breuil.

 

Routhier et D. Du-

  

Précieuses reliques
eme *2e

Quels sott les saint objets ayant
servi a la Passion de Jésus.Christ
et qui sont venus jusqu’à nous, pi.
eusement conservés : La tunique
fut donnée par Charlemagne an mo
nastère d'Argenteuil, près Paris.
La robe sans contures fut donné à
l'église de Tréves par Sainte Hclè-
ne. Le bois de sa croix : les plus
grandes portions se trouvent daus
la basilique Ste Croix de Jérusalem
à Rome, dans l’église du Ste-Praxè
le depuis 1223. L’antre partie est A
Jérusalem, dans l'église du St-Sé-
pulcre. Les clous : le premier fui
jeté par Sainte Hélène dans 1a mes

Adriatiqne, sfin de calmes la tem

pète. Le deuxième se trouve dans
la couroune de fer des rois lom

bards. Le troisième est à Notre-Da

me de Paris. La couronne d'épines

est 4 Notre-Dame mais elle est d2-

nourvue des épines qui ont été con-
cédées à un grand nombre d eglisie
L'inscription de la croix, la tsblet-
*e sur laquelle se trouvent les let-

tres I. N. R. I. (Jésus Nazarénus |

rex Judæorum). écrite en latin, en

vrecet en hébreux, est. conservée

dana la basilique Ste Croix de Jé-
rusalem, à Rome, l'éponge est con-

servée dans la basilique, Ste Croix

ie Jérusalem, à Rome. L'éponge

est à Rome, dans la basilique de

St Jean de-Latran. 1.2 pointe de la

lance est à Paris ; l’autre partie à

Rome. Le voile avec lequel sainte|
Véronique essuya, pendant l'ascen-

sion du Calvaire le visage de la di-

vine victime, et où ses fraits restè-

tent empreints ce voile est conser-

vé à la basilique St-Pierre de Ro

we, çà une fête est célébrée, en

son honneur, le 4 février de chaque.

année. Eafin le Saint-Suaire, ou;

‘inceul, qui servit à la Sépulture ‘

le Jésus-Chist ‘(grand carré de!

deux mètres de côté , tissé en fin |
lin, sans couture et d'un teint ivoi-

re vieilli, ; a été déposé en l'église.

le cloitre de (Gadouin. arrond's<e-«
ment de B rgerac, eu l’érigord.

‘Tous les ant vers la mi-septembre,
nn zrand pérélinage a lieu, Où se,

rendent les popalations de- village
voisins Ajouton qu’il ya un autre

-vaire à Turin qu'on grézente com
me authzutique .

x
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Tels

Fact

Blan

Bian

Traveaux d'imprimerie
EN TOUS GENRES

A DES PRIX TRES REDUITS

que:

Entêtes de lettres,

Entétes de comptes,

Cartes de visite

Ca tes d’affaires

ures, Factums

Circulaires,

c de Cour,

Blancs de reçus,

cs de Billets.
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clater. Vous ferez un papier Ia-des-

CUTE NOs amis commergants nous ne

1 Dans les netites villes on ne croit

BS

; £

daus les gazetles un placard im- |
muable disant que “la maison x...

   

  

    
(YEAST ;
MAKES FPRFECT BREAD
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Un brillant article
a

Ouze heures du soir.

  

Les Engrais Chimiques |

“INTERNATIONAL= |
Le secrétaire de la rédactiond'au : ont obtenu cette année

grand journal est en train de corri- |
ger les épreuves du numéro du len-
demain, lorsqu'une ageuce de ren-
seignements lui téléphone qu'un vi
olent coup de vent vient de se décla

rer dans une maispn de l'avenue d'I|

ua. |
Il parcourt aussitôt les salles de|

rédaction, cherchant le rédacteur
des faits diverspour ! envoyer sur

les lieux du sinistre afin d'avoir un |

article circonstancié. :
Tous les 1édacteurs sont partis, ©

sauf le chroniqueur mondain char- |
gée de rendre compte des fêtes et|
réceptions de la société Clégante de
la capitale.

— Monsieur Smart, lui dit le se

crétaire, rendez-moi donc le service

d'aller avenue d'Iéna, à la place de
M. Dupin. Un incendie vient d'y e-

nier,

 

sus. |

M. Smart saute en anto et une!

heure aprés apporte un arti. le ainsi |

conçu. ;

“Un des plus brillants incendies |

de la saison s'est déclaré la nuit der|

nière dans le somptueux immeuble.

du no. 232 de l’avenue d Iéna, Les’

flammes illuminaient splendidement

ce quartier aristocratique, accoimnpa-

    

  
LA MEDAILLE D'OR
À L'Exposition Provinciale de Québec,

Cultivateurs:

LES ENGRAIS CHIMIQUES
EE

“INTERNATIONAL”
douberont vos récoltes, commele témoignent

tous ceux qui en ont employé le printemps der-
.

Nous avons des engrais appropriés pourles

différentes cultures et les différentssols.

Ecrivez pour circu'aires et traités.

GEORGES TANGUAY.
48, Rue St-Paul, Quebec.

 guaut de millions d'étincelles du s aller
plus seintillant effet et d'impressi-; Croyez-vous, pour ne pas i
ounants volutes de fumée qui s’en- ; bien loin, que Jes grandes Maisons

. . À A > Sod CTY "ran.

roulaient gracieusement autour des |de Montréal. les Godwins, Morga
arbres de l'avenue. Scroggie, Impuis, etc. ne soient

“Parles fenêtres de l'immeuble PAS connues de tous les Moutréa-

brillaniment éclairées, on vit passer,

projetés avec vigueur sur le pavé,
des meubles du meilleur style.

“En même temps sortaient de la

maison, avec une vivacité qui prou-

ve leur entrainement au sport n1o-

derne, les distingués habitants des

div2rs appartements : M. le comte

de N. revêtu d’un élégant pyjama
rouge à ravures couleur de feu tout

à fait de circonstance, et sa femme,

Mde Matafuegos dans un élégant

déshabillé de nuit en linon avec ap-!

plication de dentelles de la maison ‘dit et croit être assez Connu

Sister sœurs... Le baron de V.. en ‘se passer d'annonce. Je pense en

caleçon mauve, chemise rose etpan- effet que tel epicier ne gagnera
touffles de crocodile, une trouvail-” grand chose à insérer dans les Jour-

"2. épicier, rue Machin,

thé, des

{lais, qui savent pertinemment qu'-

on y vend tout ce dont ils peuvent

avoir besom ?

| Cela n'emyéche pas cependant

bien d'autres, de

intense, ininter-
ces maisons et

faire une réclame

rompue.

Pourquoi / Paice aue l'annonce

crée le besoin, ou tout au moins le

stimule ot que. comme on l’a «lit

justement, marchandise bien an-

noncée est à moitié vendue.

Le commerçant des petites vilies

pour

 
Das

le. et bien d'autres que nous nous NAUX :

‘vend du cafe. du conscr-excusons de ne pouvoir citer,
‘Reconnu dans l'assistance M. les Ves, du sucre, ete.”

préfet de Police, à qui nous adres Mais ju suis persuadé que co

“ons nos flheitations pour sa parfai- {chiffre d'affaires grossira au bout

de pets de temps sil varie sa recla-te tenue à cette occasion ..la premi
jour queère depuis son entrée en fonctions : ;

M le consuiller municipal du quar- Meilleur the.
chez lui à tel

qual a reçu un

me. = ii rappelle un

de la mautque V2 est

en vente prix, sil

dit le lendemain

tier, trés empress auprès de tous
i
et ayant ‘in met aimable pour cha-

!
cun. nouvel arrivage de caté À un arb-

CEN réstmdé charmante réunjon Me particulièrement tm, sil an:

qui s'est prolongée fort avant dans BoBC par après qu'il tent toutes

la nuit. marques de conserves, que les bois

content autant.co——

LA RECLAME
tes de sardines V

les petits pois autant et qu'il à une

 

i excellente occasion de homard à

tel prix.
A nos annonceurs : passés, présents Je suis certain que pari >

e: futurs. clients quine lui avaient panes

— acheté ces articles. ily cu a qui

; Nous empruntons au ‘Courries SEH approvisionneront ct que eu
), de St-Hyacinthe. l'excellent ar- genre d'annonce ni vaudra des

| ticle puvant sur la valeur de I'an- clients nouveaux.
nonce ef nous : ; specia- . . .] os ATUTONS LOUE specia- Le magasin de nouveautés qui
lement l'attention des marchands! ; | inuidati i
sur cet écrit des plus sensé. annoncera la liquidation de sou

stock de fin de saison, Ia miodisteDans une ‘Chronique de fin Al ; ternit
d'année.” nous disons d'autre part. IV dira qu'elle à reçu les « ernières

que nots créations de la mode, le ferronnier

| nombre dé nos annonceurs. qui rappellera en temps utile la lis.

I nous faut, pour cela, convain © © de ses articles, le libraire qui fe
| ra connaitre au public les dernières

nouveautés parues, toits ceux qui,

voulons augmenter le,

dirons pas de J'ntilité, mais de .
1 impérieuse nécessité de "annonce. fen général, sauront attirer Patten:

tion du lecteur par l'opportunité,

généralement pas beancoup à l’effi- | par l’actualité de leur annonce en
cacite de la réclame par la voie des } létireront certateement uu prout.

jouruaux, on nie ses résultats et je! A côté ‘Rédaction’

dcis dire que dans bien des cas on: #MOnce. il y a la ‘Répétition.
a raison. D'aucuns cherchezont à faire lire

Mais l'on me permettra bien de! leur réclame par beaucoup de gens,

l C'est légitime, mais à ceux là il
reste] | . . .

faut rappeler qu’il infiniment

de Ja de

dire pourquoi une

sans suite.

Généralement parce que le come plus profitable de passer cinquantemerçant la fait mal, soit qu'il la: fois Une annotice sous les yeux de
rédige mal, soit qu'il manque de tA méme personne qu'une seule fois

; sous les yeux de cinquante.

annotice
est

persévérance.

Croyez-vous par hasard que les | ‘’Vissez-vous bien cela dans la
grandes maisons de commerce paie- tête” commie dit une annonce obsé-

 
| raïent des appciutements faduieux Jante à laquelle chacun pense à
j à leurs rédacteurs d'annonces sy l'occasion, ct ngissez en consé-

‘uence.

Que vos réclames soient bien ré-
j digées. et de cela nous nous char-

| Vend tels et tels articles‘ ? gerons bien volontiers sur vos ins-
Non, Ou paie ce rédacteur parce tructions, qu'elles soient variés s'il

‘ suffisait d'insérer toute l'année

x qu) ade l’expérience, parce qu'il ne s’agit pas d'une simple ‘Carte
os ye Co os bond « . ' .

ll AY)aW2eBY | sait comment, à quel moment, et d'affaires"”, qu'elles soient répé-
Bo) AGATE > 1ÿ4 de quelle façon il faut annoncer |tÉS* €t votre vente s'en ressentira,

une marchandise, Si vous ne croyez pas à la puis-
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Simard Carmichael # cie
75, rue St-Joseph.

Rendez-vous au paradis des
jouets pour avoir une idée
de nos prix.
Poupées : acts à

55
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>Poupées parlantes, ane. 5
Joruts en fonte 13> à 35.00 A
Antoniobiles mécaniques, soc à £3. 30 A

5 rvice de Vaisselle, toc à $3.00 A
Carios-es pour pcunees, oe i st 73 A
l'anternes magiques soc à 53. 50 ;

>

 

Aeroplanes uC
Cheveaux recouverts en peat el en ronte ac i £5.00 A
Tambours, 10c à s1.06
Boîtes à toilette, S1.60 à »S.00 A

A
Point à rideaux avec frille 15e pour 120 2
Point a rideanx avec frill, 23¢ pour Se ’

Foirt à rideanx, simple largeur 10¢ vanr A
Rideaux en point, 1 la paire. $1 oo pour 70€ À
Rideanx en point, à la paire S1 >< pour soc A
Rideaux ‘ Ra 2000 UN
Rideaux vt "234 ou 52 30 À
Portières, occasion ‘‘job” se.49 A
Toiles à Chassis, créme occasion 29¢ zz
Vestes en laine, pour garçons, 7oc pour Se PS

n
e =Foniards ‘’Muffers’’ 1.00 pour fe

Gants en chevreau et mocha 51 25 pour

Chemises négligées, pour hommes, $1.00 jour
Chemises négligées, pour hommes, 1.23 pour
Camisoles ‘‘Et-Georges, £1.25 pour

Camisoles laine écossaise, 51.7. pour

~
1 J
t

=

! : 75C
Blouses ‘’Matinées’’ guipure, 84 co p ur £2.08
Juges de robes $3.00 pour $1.N9
Tours de cou en vison $30.00 pour $1
‘Your de cou en vison japonais $12.00 pour £5.

Tours de cou en chat russe $10.50 pour
«
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Simard Carmichael
75 rue St-Joseph,
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sance de l'annonce, c’est

n'en avez pas suffisamment
l’expérience. .

N’objectez pas la ‘‘petite ville",

tout est relatif.

d'artout le commerçant fait son

magasiv à la hauteur de sa taille,

c’est-à-dire qu’il le développe et le
fait prospérer selon son intelligen-
ce et son esprit d'initiative.

Cherchez la source de la fortune

de toutes les grandes maisons de

commerce, vous trouverez invaria.
blement ; LA RÉCLAME,
Concluez !

que vous Le Restaurantai LIK§

des

Pour vos bonbons, ch $
fruits, bonbonnières, Houston
bliez pas que notr i', e choix est le plus
beau de la ville. ’ P
. , Nous avous une quantité de
jolis cadeaux pour enfants, pou-
pées, jouets de toutes sortes, à des
Prix réellement bas,

Venez uous voir.

ALFRED FORTIN.
RESTAUEATKUR et PEINTRE, 
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esi tation. Mais il n'y en eut go
ire de plus balloitées que cellés de]
i Christog he Colomh.

i Nots sommes heureux de mettre | On pale de les conduire à l’xpo

eau temoignage
——
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PHSERVICE=SPECIAL=.

+    ! sous les yeux de vos lecteurs la let. | STHOR de Panama, Yous cemand 1 ;
‘tre de félicitations des plus flatteu- (ste one quon les eniévera de
ses que vient d'adresser à la fonde- Seville

 

 

St-Ephrem

Noël ! .
St-Ephrem, Beauce, 29.— Les

paroissiens de St-K;hrem peuvent

être fiers du beau succès qu’a eu la

iète-de Noël, cette année. Aussi

Jevons-nous des remerciements aux

âmes dévouées qui depuis plusieurs

semaines ont consacré leurs loisirs

pour assurer à cêtte fête une solen
ssité innaccoutumée, lus décorati-

«ms splendides sont dues au talent

des dames religieuses et de M, le sa

cristain. Le programme musical pré
paré par Mile Alirédine Lefebvic,

organiste, et M. J. Lefebvre, nmai-

ire de chapelle, à Été très bien ex-

éeuté.
Messe de l'aurore : Nouvelle a-

gréable : Mlle M. Moffat. Ça ber-
vers : Miles V. Longchamp, 1. Ha-

mel, B. Mofini, Dans le silence de

Ja nuit : Mlle D. Roy. Les anges

dans nos campagnes : Mlle Bern,
sJeslauriers.
1a messe de minuit fut chantée

par M. l'abbé Jos Gignac, curé :

«elle du jour par M. l'abbé W. Le-

mieux vicaire, Le sermon fut dou-

née par le R. P. Gregoire, francis-

vain, Au salut, officiait M. le curé,

assisté de diacre et sous-diacre. }n-
viron 1,500 personnes se sont ap-

; rochées de la Ste-Table.
Nous tenons à indiquer que l'or-

wre le plus parfait a régué à l'inté-
rieur de l'église. Qu'elle est belle la
«ainte vertu de tempérance ! l‘élici-

tations à tous !
In visite.

M. l'abbé J. Gosselin, directeur
des ecclésiastiques au collège de Ste
Aune, et son beau-frère, M. le Dr

Lacoursière, étaient en visite au

presbytère aujourd'hui.
Pour la temperance,
Commeje sortais de l'eglise, le]

ves cultivateurs du 7e rang qui te-

naient la conversation suivante :
Sais-tù une chose, demandait Hono

ré à François ? Non, répondit celui-
ci. Bien, quand on dit que Pierre à
Paul a décidé de ne pas avoir de
boisson pour le jour de l'an. C’est
isen ‘‘lornon’’ ! Sais-tu qu'on au-
:à pas l'air fin à ses côtés. Tiens,
“it veux, on va faire comme lui.
Ce qui fut dit fut tait.
Jlepart.
Le KR. P. Grégoire nous a quittés

ce matin pour se rendre à Québec.
Nous lui sommes reconnaissant du
tien qu'il a fait au milieu de nous,

spécialement par sa prédiction sur

la tempérance.

Beau geste.

A leur dernière assemblée, MM

{ < conseillers ont décidé à l'unan-
mite de faire observer la loi du di-
manche, au sujet de ln fermeture

“es Testanrents, les Jours consacrées
Lu Seigneur. Done, à partir du
mais de janvier, les propriétaires de
restaurants voudront bien se con

tormera la lok
MM. les conseillers ont bien com

pris leur devoir et ont rendu in ser

Sec énorme aux parents cl aus en

fants. Combien d'enfant s'en vont
» dimanche dans ces restaurants
gaspiller leur petites Cconomties de
la semaine, Certains enfants iront
même jusqu'à voler leurs parents
sour aller dans ces petits bouge
assouvir leur gourmandise. Pour ce
beau geste, bravo hommes de bien!

Arbre de Noel.

Les dames religieuses du couvent

dela paroisse, avtient prépare ponr
1: tête de Noël un magnifique ar-

bre, tout chargé de vadeanx, M. le

jour de Noël, j'entendis deux bri

Ih Correspondant de 1" Kelaireur,

“campagnes”. par

rie de Beanceville, la Cie Chis A. Pa. Non, c'est qu’ on lesenlévera de
quet, Ltée, de Québec. Jit nous|8int Domingue 4
«sommes d'autant plus heureux de; il y a deux traditions : 1 “52 qui
‘la publier, que le mérite des direc- veut que les cendres a Chiiatophe
teurs en reçoit un éclat légitime et Colombsoient aujourd'hui en Epa

PT} mérité. Après bien des sacrifices et | gue, l’autre guiatleste qu'elles
bien des déboires, la i sont encore en Hei.1.

la Fonderie de: :
; , LE i 7 als > C'est !

} Beauceville se relève sûrement ct! \ launelle faut-il se ranger? C'est
| nous avons confiance que d'ici peu, | an peutproblème histongue dont
\cette industrie, qui devait faire l’or tainement pas ° tu et 1 ol
jgueil de ses fondateurs, sera en | 1 raison Jour 0 ¢ ae te be y
| pleine voie de prospérité, 11 nous 10 F800" } € pas essayer Ce le
fait plaisir de reconnaitre ici le dé resvudic.

Solo À. Gagué. vouement et le zèle de M Charles Christophe Colomb mourut à Va) |“+, . - ad - . « > : :

Elévation : Les anges dans nos Veilleux, l'actif sécretaire de la|ladolid, le jour de l'Ascer sion ce !
“ . *, nie D “, pe € * >. © = ; avai 2 i

campagne - Er. Gagnon Fonderie. qui administre avec tact |! apie 1 560. 11 avait exprimé Je

Solo Melle Léuva Lachance et le suveès que l'un voit, une en désir d'étrecnterré à Saiut Dowin
Communion : Dans le silence treprise dent jt a entrepris avec ay. | BUS dans l'ile de H Ti, la premis-

de la nit | . Fr, Gagnon. | deur le relèvement ire terre Gu'il abo-da,lorsqu’il dé ou!

Solo Mlle Rosanna Lariviére, ‘

Voici le programmie et les noms
de cenx et de celles qui y ont prê-
té leur concours.

Avant la messe : Minuit Chré-
tien, musique de Ad. Adam,
M. Arthur Caver,

Messe de l'aurore
Ça Bergers assemblons-nous

Er. Gagnon,
Solo Mlle Léonie Gagné.

Offertoire : Dans cette étable.
Er. Gagnon.

 

 
Co , . viit le Nouveau Monde. Mais sa

Après 2 Lu ee , à Voici la lettre qu’adresse à Tal | - Toha lut > 5a
pres la messe : Noël, Noël, cri Fonderie, M. Chs A. Paquet y. Femme Je ‘anne ol vou pf A se

’espé . j ond I Coe MER ihe TE LT séparer son cadavre; elle wm!
d'espérance . . Mgr Foucault. { président et gérant général de Vim :? PATES CE BOT igue de ei |
Solo, MHe Eustelle Gagné, tportante maison Chs A. Paquet : porta dans ses divers depluc<ments |

A VEPRES Ltée, de Québec 5 A C4 "ice pauvre grand voyageur coutinu- |

Ima : Solo, M. Art. Boivin or ait à voyager.
Adeste fideles, solo M. lirn. Drolet, ! ; C-peidant, Un jour sa veuve se
TantumErgo, Mile Kus. Gagné, |1-à Fonderie de Beatteeville décida à lui accorder le repos lei

Cheenr à 4 parties. : BKAUCEVILLE, PQ. corps de Christophe Culomb fnt dé-;

Messieurs 1,Osé dans l’église de Vailaioil. |
\ me " os machines '" Centansapréson l'enreti ait pour |
° nesure gue vos Hide Macs nous ; te tran-f*rer à Séville. LI Vv demeu- !

arrivent, nons les examinons ct g ju-qu'en 1546, ON SE repela alors !

‘vous en faisons rapport. Nous vous|sa volonté d’avuir son totubcau au |
et | dr Me delà de l'Atlantique, à Saint-Do- j

s'est rendu surprendre Mlle Laura =, 7 À ingn “1 s:8 restes v Ï ti
Ponierleau, à l'accasion de sa dyx- ! Pétils défants qui potuvalent se trou tarfre PA 38 estes furent!
huitième année de Naissance. De 10 Ver dans telle on telle nuclune où Christophe Colomb put se croire !

lis cadeaux lui furent présentés. assessoire. ‘pendant exateuent deux siècles et

Pendant la soirée il y eut chant, MU) Jusqu'à présent, sans vous faire demi, au bout de ses tr.balations.
sique ete. Un réveillon fut ensuite: Mais sui vint la Revolution Saint

servi. Ou se quitta à une heure à- _ a» fait due jme Domingne colome F-pagnole, de-
Vane dans la nuit, emportant tons ; Vols a Volls Hits arte ç comp ment, ‘vint colonie française; les l<pagno

un souvenir qui restera longtemps Cependant, aujourd'hui, apres ae jugérent qu’il etalt decent de au‘

dans la menu ne duceux GW PrireHt voir reçut votre mortoiseur à pou- p sinfhger à leur comystriote |-

part à cette jolie soiree.

Québec, 20 decembre 1913.

— wo po

Beauce-Jonction

Dimatiche soir, un groupe d'amis ; Lex se ,
avons déjà informés des quelques

de reproches considérables, nous ne

v ; jVoir. avec un autre pois plaîneur wouleor de dormir daus une terre
nsuni. Le . 1 Cg “fla i sas de l’é-

qui a été culevé cn arrivecit, je crois ; SUT laquelle résonnait le pas de l’é
_ So evo I” . (trangeT. Il l'exhumèrcnte: ls por--

v ÊÎ . que € ust UN dCVOIT oi meme Cmps èrent à la Havane; 11 inhumé dans

Noel à West- qu'un grand plaisir de vous fuire ! ja cathédrale de Santiago de Cuba.

Broughton.
 

mes compliments. Sans doute, nous! Enfin … Non! Pas encore. l'Hspa-

n'avons pas fait marcher vos machi- ! gnol perdit Cuba tombé la mas
; "Amérique. Elle recla S

nes, mais elles ont belle apparence| d€ l'Amérique ; € rec ama es,
“ont l'air bi Lu L,_, cendres de son fils pour les rame-:

el m ont l'inr bien construites. C'est Îner en Espagne.

aussi le rapport de M. Matte, notre] Le 22 septembre 1865,à la ca

ton, Avant la messe il v eut proces | PrOpusé aux machines. Evidemment - thédrale, en présence de la commis |

sion des enfants avec l'Enfant Jésux | vous avez bons mécaniciens pour ar!sion composer de l’évèque, des

aux chants de ‘’Ça bergers’, ‘“l'river ainsi du premier coup à faire | gouverneurs civils etmilitaires du |

3 Ce divin E C ! : . ; ren du chapitre, de l'architecte
est né le divin Enfant’, par Melle

|

les machines très présentables. oye! 9 Te, à 1
Fov. À la fin de la procession, chant Nous avons pensé de vous offrir de l'Etat et d’un docteur par la

de En cette nuit”, par Mlle Foy,

|

VOUS AVONS PENSE CC vous 9 | junte supérieure d'hygiène, on pro

Les bergers représentés par MM.

|

quelques lignes de plus. llabord, \cèaa à l’exawent du cercueil, qui

Jus. Foy. Jos Duguay, Jos Roberge

|

vous allez compléter les 6 mortoi reposait dans un mausolée. oeuvre!

et Fortunat Laplante, vinrent alors

|

seurs dont la commande additionnel [du sculteure-pagnol Melido. Lo

adurer l'Hufant Jésus en chantant : Plusieurs villes se disputaient

 

lu bean programme a été exé-!
cuté à l’occasion de Noël, à Brough

: a été ée el nous euvoy . ! ;
“Bergers Berges” solos par MM ile vous a éte donnée et nous v o ''houneur de devenir les gardici nes |

For et Duguay. ‘er encore une couple de pony p ai {de ces restes ilustres: :

Le chant suivant fut rendu pen  NeUrs de 20 pes, Mais Tous voudri-- Donc, d’après cette version, le:

dant la messe : «ms que vous noûs feriez aussi des | corps de Christophe Colomb serait

Offertoire, ‘Les anges dans Vos. scies à ruban semblables aux Cres- là Séville — et non à Saint-Domin-

M. Honoré Cou- gue, d'ou cepeudaur on parle d'eu-

'voyer le corps de Christophe Co.

lomb à Panama.
C’est une vieille querelle, à la

vérité ass:/ troublante, qui cout!-

nue,
Quand on trapsporta a Saint.

Domingue le corps de Christophe

Colomb on (ransporta aussi celui

de son fils légitime LDiégo, qui fut’

enter avec son père dans la ca-

thèdraie. les comalissaires espa-

guols chargés du transfert, en 1795
avaieut oublié cette circopstauce.

Ils trouvèrent un tombeau qui pas-

sait pour êtr= velui FI grande

almirante'’, ils s'en emsparèrent

et le conduisirent à la lavane.

l'y a une trentaine d'années,

des ouvriers qui besognaient, i

{cent que nous avons ici, Nous pour
ture. : ]

échantillon
Klevation : ‘Reveillez-vous”” par

MM. Willie Fos et Pierre Couture. ; des trois modèles que fous avons et

Connuvnion ‘’Minuit Chrétien” commanderions un

par M Willie Foy.
“Gloire à Dieu

Lapointe.
SONOS Noel” par ML James Foy,
Adorons Vlenfunt Jésus" par

M} Ron
Messe de l'Aurore ‘Suspendant

pur Me Alida Bégin, ‘Dans cette , i
Stable. Nouvelle Agréalle et amour : 957 de l'encouragement !
honneur louange. | Fdounons à nes industries canadien

) fournir un(rions vous
i

sinoUs vous en

lot pour former au moins un char.
Romspar M.

Te crois que des industricls de vo-

tre valeur méritent cet encourage

ment et pal era devoir ie faire pour.

votre cadeau du jour de l'An.

Vous me direz ce que Vous pen-

que nous.

Après la messe, 15 eut tableau nes,
vivant. représentant l’adoration des;
Bergers.

La Ste-Vierge rep. par Mile À
Ros. St-Joseph, rep. par M. Loren

Venilkz tous croire.

Vos dévoués.

TA CTE CHS AL PAQUET [tée-

zo Gagnon, Bergers. les mémes que _ Saint-Dominguz, dans la crypte de ,

lus haut N . pin “ la cath:dralerent au jour une

! Nous nourrissons tombe iguorée. Ils :uspendirent

TT | les Américain leur travail et avis: rent les autori-

U n nonveau roman |! tés de leur découverte. Celles ci se
. t transportdrent dans Li crypte, et,

en leur présence et sous leui direc-

tion, un triple curcteil fut extrait

——
}

canadien Iv a quelques Jours, un bâteau curé. le Rv, Po Grégoire ut M. le
veaire étaient présents à la la dis
irihution de ces cadeaux. Ce fut
une grande joie pour les élètes de
"vcevoir de leur vénéré pasteur
les présents que l'WEnfant- Jésus leur
AVail apportés,

Accident,

La veille de Noël, un brave pa
rolssiey qui revenait de la gare en
voiture, fut victime d'un accident
rm arrivant au détour e la route
qui conduit à l'église, près de l'en-
droit dangereux où se trouve UN
poteau. Heureusement qu'il n'y
ent aucune perte de vie, Seule une
pauvre eruche, bien gonflée. et ne
contenait pas du sirop dt vinaigre
perdit le fond dans sa chute préci
pitéé‘et s'en alla s’éteindre daus
un banc de neige. Notre brave ami
tout déconcerté, regardait ensuite
1> désastre en se disant : adien, veau
v.che, cochon, couvée !

 

SAUoer ee

St-Zacharie

Noel,

S. Zacharie de Metgermette,
Beauce, 29,—Comme pretive de la
piété des paroissiens, environ 700
personnes ont communié à la messe
de minuit et an matin de Noël
Chest une [Cte toujours nouvelle, et
à celle occasion, sous la direction
de notre maître de chapelle, le ruê-
me que l'an dernier, un superbe
programme préparé depuis quel-
ques semaines, a été bien exécnté.
Le chœur, les soli, les duos, out été
bien rendus À fa messe de Minuit,
à la messe de l'aurore, à la Messe
du jour, méme aux vépres. J1 fant
Voir comme nos gens aiment ces

(À vapeur entra le pont de Hawkes-

Phury NEL
M. le Dr Choquette vient de tai | Vrus du puls-on, 1] fut suivi d'au-

re la dernière retouche à un nou tres bateaux suetant des prises aus-

veati roman vanadien-français.

du caveau ef ouvert. D'après di-

vers objets tronsés dans l’intérieur

et l'épitaphe, elles eurent la con-

viction d'étic en présence des res-

; : "tes de Christophe Colomb.

ÊîÜ | ; Bh importantes. On aurait pu croire La municipalité de Saint-Domin-

Ce sera aere À thine Git unomeperrente, ire des pui mePts eee

l’auteur développe l’idée que notre cus canadiennes, allait aider le | avaient convié les consuls étran-

tempérament français n'est <nère contribuale consdien À se nourrir à Gers à du examen Cl npuleux du,

iot> à tri ; . Co à . : 3 cercueil de l'inscription
äpt> à triompher dans lus entrepri meilleur compte. 11 n'en fut rien caveeendumobilier funéraire
2 2 * À î oy 3 I - ’ . . i “ ,

ses d'alfaire, ou du moins qu'il estice poisson ne nous était pas desti | Chaque consul rédigea un procès

incapaole surce terrain de tenir 1&0 (les prix n'ont pas diminté ‘ verbal : ces procès-verbaux furent

te à l'action irrésistilMe de nos con-' d'un centin. \déposis aux archives de la cathé-

citoyens anglais. ‘Toute cette cargaison de poisson, | drale : on pzut les y consulter.

lt d'auteur conclut par un appel: : jusqu'à la dernière livre est allée eur concordance est absolue. Ce

linracinons-nous dans ce que DO qux Etats-Unis qui n'ont pas eu A
tre proviuceoftfre de plus durable, i payer un centin de douane

son sol lui-méme.

chargé de 1No,000li-

être. disent-ils, celui du grand na-

vigateur.
Un seul procès-verbal manque :

c’est celui du consul espagnol.

Le tango

Paris, 30.—Mgr Chollet, arche-

vêque de Cambrai, vient de publier

une lettre pastorale dénonçant le

tango comme danse immorale et

demandant aux chrétiens de ve pas

la permettre dans leur réunion.

Mgr Chollet pris le clergé de com

battre énergiquement la danse en
question.

Bar Je due, France, 30.—L'évê-

; ainsi

‘les pêcheries canadiennes fonctions
On rencontre pari les personna| nent pour l'avantage des consom-

gs, Vn médecin de campagne, UN |mateurs américains !

vieux paysan, qui après avoir vit a-1 S'il s'était agi d’un bateau amé-

vec angoisse ji rapide dilapidatiou | ricain péchant dans les eaux des

de la terre ancestiale par l'un de! Etats-Unis et qui eÂl voulu nous
ses fils buveur, se réjouit de voir la vendre son poisson. il aurait été

pauvre furme passer à un autre fils obligé de payer 1.500 en droits de

goi revient de la guerre du Trans-| douane pour que marchandise
vaal, l'Ame ratachée à la terre par puisse arriver à la table du consom-

le spectacle des tidèles fermier-|mateur canadien. Voilà un des ré-
buêts: € sultats de la politique de l'affran-

Puis, greffée sur le tout en cou ‘chissement des produits aux
raut tout le long du roman, une i- Jitats-Unis, de imposition de taxes
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UNE CAISSENATIONALE D'ECONOMIE

cercueil quils ont vu a bien paru, :

¢mis hier uve

4
“2 5 .

EN VINGT ANS RENTIER
 

Aux gens raisonnables et bien pensant quicroient qu’il est bon et sage de se protéger soi et les siens

contre les incertitudes de l'avenir, coutre les misères inévitæbles de cette pauvre vie humaine.
*

~

L'ASSOCIATION ST-JEAN-BAPTISTE DE MONTREALcherchant une bonne œuvre à faire, tn

| besoin à satisfaire a cru devoir combler Ja lacune qui existait en fondant en 189g Unebre-

——CAISSE NATIONALE D’ECONOMIEami.

et en offrant par Et à des milliers de compatriotes les movens de se protéger dans l'avenir.

Cette CAISSE NATIONALE D'ECONOMIE assure à ceux qui auront pavé pendant VINGT ANS
. ER

une contribution annuclle de $4.00 ou $7.00 ou $14.00 suivant le nombre de parts, une pension viagère

qui ne pent manquer d'être considérable puisqu'elle se composera des intérêts accumulés, des contributions

reçues pendant ces vingt années, et des sommes payées par ceux qui pour cause de mort, ou autre auront

cessé de remplir leurs obligations.

 

Le montant d’une part est de =4.00 : de deux parts 77.00 et de quatre parts, $14.00.
 

Les * Prévosants de l'avenir ‘une société semblable fondée à Paris en 1SS0 avec Un versement de

$2.40 pur année à accumulé un capital de vingt millions et les membres retirent depuis douze ans chaque

année Un montant beaucoup plus clevé que celui qu'ils ont payé durant toute la période des vingt ans,

Qu'on se fasse une idée du contentement de l'homme qui aprés vingt ans recevra jusqu'à sa mort ue

pension viagere suffisante pour le mettre à l'abri de ta misère. I ne reuréttera pas alors de s'être privé

pour assurer son bonheur et surtout celui de ses enfants.

MAIS SIL MEURT! nous avons une caisse de remboursement. qui pour socts par année VOUS assure

le remboursenient de S300 par quatre piastres et demi que vous avez déboursces ct vous el vos enfants êtes

bien établis, Qu de nous a pus perdu une plastre «1 demi dans un oan pour des choses de beauc up

moins d'importance /

breamandez des renseignements ot venez vons inserire on vous andesà

Arthur Gagnon,

Adruinistrateur-General.

Monument National, Montreal,

ou a E. GELLY,
ORGANISATEUR-INSPECTEUR.

109, Richardson, Québec.

CAPITAL INALIENABLE

— -. >-000 < -- —

ROHN 1

S1504 of

\ 25000
    

 
 

pa
n| EGO

[7 CAISSE NATIONALE]mn |
PROGRESSION | 2175.000

 

 

S200500.00
  D'ECONOMIE

   

  

 

 

 

DE LA S225 000,00 ,

| S2S009S00 x

\ X300.S00,00 ho

| SOTHO qi Sa

| R 1250005600 IE 1

| R00,000,00) ys C SRR

 

  
STHODOOÇO0

| |

 

| SSSODOOOO

| #1.000.000.00
| st 100,000 00 ApprotimatifI:

Ts
20)

bos
£4,000,000,00 J22 x

$6 ps

PARTIE

ST 500,000.00

| #1.500.000,00
 

L222 500,000.00

   
$3,000,000.00

  

  000,000.00)
 

‘

IL S'AGIT DE LA COMPRENDRE POUR EN FAIRE
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KCHELLE

Démontrant le systeme et le
|

fonctionnement parfait de la

  

4
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*

*

dylle amoureuse of la fille du mé-

decin de campagne acceple la main
du soldat devenu agriculteur.

 

Lisez morceaux en partie. L'Éclaireur

sur ces mêmes produits au Canada.

Les tribulations

d'un heros.

 

 

Si vous tenez à dormir en paix
du semmeil éreruel, ne soyez pas
vu grand‘hommr. Pev d’il ustres 

que de Besançon a
lettre pastorale interdisant le tan:o
dans son diocèse. 11dit que cette

danse est une des plus fortes attein-

tes qui soient contre la morale et il
engage toutes les familles chrétieu-

nes à la bannir de leurs salons.

LISHZ
  cendres qui n’aient connu quelque  L'ECLATREUR

CAISSE NATIONALE D'ECONOMIE |
 
 

Ce capital auginente sans cesse ct reste inaliénable ÿ
et les (atéréts sont annuellement partage aux membres |
qui ent vingt ans de présence nffective dans cette cais-
se.

Le taux | intérêt est cn moyenne 5 % paran.
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VOIR AU VERSO
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longues

régulier, $2.00.

pour

noire ou marin.

qué, mercerisé, satine,

: Vente extraordinaire [de “Ma--

- tinées’” Blouses pour Dames
Voici pour une occasion sans pareille de vous procu-

rer une très jolie Blouse 3 bon marché. Nous venons de

recevoir quarante douzaine de Blouses en soie. flanelle, pi-

que nous offrons À de très fortes ré-

ductiods sur les prix réguliers, totes sont de la dernière

pouveauté et proviennent d’une manufacture en liquida-

5 donzaine de Blouses en soie taffeta, noires ou blan-

ches, en point de soie, col haut ou bas, manches courtes ou

Prix régulier, $3.50.

Blouses en flanelle opéra, pure laine, noires ou ma-

rin, garnies d'appliqués eisoie taffeta, eol ouvert. Prix

Prix spécial,

Blouses tailleur en toile rayvée noire ou blanche, a

point tiré, coupe et fini supérieurs.

Prix de vente $139

$1.79

Prix réguliers, $2.25,
$1.89

Blouses tailleur er riche copeline, fini sole, :ouleurs

Bou marché à S1.65 Prix spécial. $1.49

Blouses, tissu mercerisé, fii sole, à ravures de me-

  
 

 

i . . M

8 me nuance, marchandise souple, voir où marin. Valant

i $1.40 pour $1.19

i Blouses cn mercerisé rayé, fini sole ou cacheniirette

i ravée. Bou marché à SI 10. Prix de vente 89e.
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i
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| LeSyndicat de Levis
H 2e A “: 1-63 Côte du Passage.
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r
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i grr 119° ri dou:
IF DISCERNEMENT DE Soixante et douze
; CADEAUN vietimes.

ti TL | —
io La façon de donner vaut mieux Jne panique causée, le soir de

peut ajouter :

ivec discernement.

* :

que ce qu'on donne. À quot l'on

Donnons avec délicatesse ct aussi

Noel, a Calumet "par un être
inhumain, met en deuil bien
des familles.

ÎLE NOUVEAU

 

ront une cinquantaine de mille dol-
-@ rs à,se partager,
| Cet argent avait été retiré des
{mains de Sheldon avec d'énormes
bénéfices, la veille ou peu avant la

i fuite de Sheldon, et jes créanciers
prétendent qu’à cette époque Shel-
don était insolvable. Cette opinion,
qui est celle de la Cour Suprème
‘du Canada, est contraire à la déci-
sion des deux principales cours de
justice dans la province de Québec.

TT +de has ©

La nourriture 1
enfranchise coûte

-moins cher

TARIF ABAIS-
SE LE COUT DE LA

VIANDE AUX,
ETATS-UNIS

 

 Une dépêche de Washington, en

date du 13 décembre, jette un trait i

‘ éclatant de lumière sur les effets

du nouveau tarif. Tous les sophis-

mes de M. Borden ne pourront

nous faire oublier ce fait que le

coût de la vie a déjà diminué aux

Etats-Unis. Cet argument est d'au-

:tant plus irrésistible qu'il provient;

,de sources non politiques et qu'il a

{été publié dans toute la presse ca-

; nadienne, libérale et conservatrice.

: Cette dépêche de Washington

“nous dit que le Gouvernement des ;

‘Etats-Unis a réussi à obtenir du‘

“bœuf à meilleur .marché pour son

j armée en menaçant les ‘’packers’’

‘de la concurrence de l'Argentine,

; Les fabricants américains qui ap-

 provisionnaient l'armée et qui

“étaient maîtres de la situation, en,

i profitaient pour vendre le plus cher |

Naturellementils tiraient

 
“possible.

de ce contr i

! ces.

Vint alors le tarif

qui faisait entrer la viande en frau-|

chise. La République Argentine,

 

‘en était naive leur illusion.

at d'immenses bénéfi- sont ennemis de la paix sociale.

Underwocd | de Paris, reste à l’Elysée, mais il

généraux, des fabricants d'armes.
des journalistes ; tous pressés de
voir les dépenses apgmenter et in-
ventant À qui mieux mieux des
épouvantails ponr terrifier le pu-
blic et les ministres de la Couronne-

* Lord Welbydit qu'il se sonvient
de six bruits de gnerre auxquels le
public s'e-t laissé prendre et qni
tots, étaient faits sur commande.
Chaquefois ls fausseté de ces bruits
avait été‘ démontrée, mais rien
n'empèchait les gens de croire au
bruit suivant et 1l en résultait cha-
que fols de prodigieuses dépenses
d'armements.

C'est la dernière de ces panig'res
faites sur commande que M. Borden
a gobée tout entière et depuis lors
le Canada a été pour nous servir
des termes de Lord Welby, à la

merci d’une Ciganisation de fious.

  

Poincaré otage
des radicaux

——

Que doivent penser de M. Po:n-

care toutes les bonnes gers qui saln
érent son élévation a la prés dence
de la république frar¢iise comme

un évèoement heureux, l'aurore

d’une politigte national et de paix

pour l'Eglise de France.

Le geste qu'il vient de faire en

rappelant au pot voir le radicalisme

blocard, dans la personne de (:s-

ton Doumergue, doit suffire enfin

pour leur faire comprendre combi-

Si Poiucaré était vraiment Un
présid:nt national, il aurait préféré
se démettre quæ de confier le sort
de son pays à des hommes qui ne
représentent que la minorité et qui

*’ M Poincaré, écrit le SOLEIL

n’y est plus.

Pouvant résister, s’il avait eu du
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Encourageons les Notres ‘|
Si vous avez besoin d'une voiture d'hiver, pourquoi |

ne pas venir chez nous ? .

  

  
    

 

 

sur le marché.

- . . “a ara, . « ;

Car nous avons un assortiment complet de ‘’Borlos’’ et Sleighs ce qu'il y a dé plus beau,

plus nouveau, de mieux fini dons n'inipote quel pidron que veus désitiez ; Ce qu'illy a de mieux

Une visite, avant de placer votre commande, “eva pour vous cont.ne pour nous bien satis-
fisante, car nous pourrons vous vendre comme toujours avec Une garantie de qualité et d'ouvra-
ge aussi Une garantie de prix défiant toute compétition. ;

Nous espérous que vous serez de plein gré à encourager les gens qui vivent dans votre
milien et qui sont à votre cisposition à n'importe grelle heure de l'année.

Done, une visité, venez voir les beaux patrons de voiture d'hiver chez

O. NADÆAU & F'HEEE;),

BEAUCECVILULE. - « . .

 

 

COTE DE LA STATION
REAUCE.

  

 Ir

ont à dater de l'ouverture du La--

Le rapport donne le détail

de toutes les dépenses faites depuis

le trente et un mars 1912 au trente
et un mars 1913, l'année du Gou-

vernement le plus dépensier que le

Canada ait jamais connu. Il ne sera

probablement pas pablié avant le

13 février 1954 pourauoi cette em-

pressement de la part du Gouverne-

lement. AU FEU ! AU FEU!
 
 

qiintin, elle est

à 44irouvée cette In
@ \ention qui vous

"+ permettra d'aller
VOUS FEposer sans
crainte du feu. en
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ps

  

| ; ; Late à
s'inserivit avec le Canada au nom. courage, et,si la résistance était im

Le coupable disparait ‘bre des Concurrents pouvant four. ; pos-ible, pouvant se démettre s'il a

|

IX

vir du Ieuf aux Etats-Unis. Les; vait eu de la dignité, M. Poincaré lais que tolère la

fabricants de l'Argentine ofrirent| à préféré céder et se soumettre. 11'la publication de ces
Pourquoi ?...... C'est bien simple,

11 fant éviter, si l'on veut faire

réellement plaisir à un auri amputé

des deux jambes, de lui faire ca-

deau d'un bieycle ou d'offrir un

phonogiaphe à la tante Ursule. qui Gardant sa fierté, dans son jeurs conserves à plus bas prix que | reste encore à l'Elysée, mais il n’y

toute sécurité. Si
le feu se déclarait
dans votre maison
Vous en seriez à-

vertis de suite pan

ment à mettre à profit tous les dé-

loi pour retarder
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E  dépenses ?

est sourde un pot...

sont bonnes.

Ces attentions

Excellente était l'intention de ce

patron d'usine qui. apprenant qu'-

malheur, Calumet refuse les jo trusts américains. et s'assurè- est plus.
secours d'argent étrangers.

Servive spécial de la PATRIE

rent plusieurs contrats pour l'ar-

mice des Etats-Unis.

Le Secrétaire Daniel du Gouver-

H n’est plus l’élu modérés, il est

l'otage des radicauz. En appelant

M.Doumergue pour former un cabi

Toujours le vieux principe tory:
“Ce que le peuple ignore ue lui ote
pas sa quiétude".

Et le Gouvernement Borden ver  une sonnerie élee-
trique qui vous di
rait qu'il vo adn
feu quelque puert

 

       
     

 

. un de ses ouvriers allait faire un pci CALUMET, Mich, 26. - Ce nement amérieain eut sa viande à jFet il a signé son abdication, perdu |ra à ce que le peuple ignore jusqu'à | ;

i tit voyage. eut idée de ful faire cae Jul aurait cin être unefête joyevse meilleur marche. Une déclaration 58 raison d’être et livré à l’ennemi jla dernière minute comment son ar dans votre Tnai-

3 deau d'une valise. apres les dures viscissitodes de ces officielle nous montre qu'immédia- SON programme, sa majorité, dra |gent a été dépensé. Dansce temps- | SOIL.

I Sans le prévenir, il la At porter aLÉops,ange sie, St tement après cet évènement les fa-  peavx et troupes)’ là les révélations seront si vieillies. Notre =v=tévne

: sen domicile— un logement exigu. t utes ses ‘conséquences.cequiau bricants américains  réduisirent | © qu'elles n'auront plus d'intérét en {est un vardien de nuit qui ne peut s'endormir car il ne=

£ \, oùle brave homme subvenail péni-|,ait dû sortour procurer uns joi leurs prix sur toute la ligne de fa- TT retardant ouverture du Parlement fatizue pas: il est toujours sur le qui Vive ef prêt à vous a-
E+ Dbi-ment, avec son maigre salaire. à

|

sans mélange aux enfants des pau- con à soutenir la concmrence de Le comté de Compton jusqu'à janvier 1914 M. Borden fait; vertir au moment du danger. 
valise, le patron “ ñ:

  

l'entretien de sa nombreuse Zamille

— Une valise / I'm donne

“ouvrier

vres mineurs, s'est tourné, p.r l'ac
te d'un maniaque, ou d'un imbéci

le, où d'un ivrogre, ou ne le >nt
par encore, en une calamité qui met 

d'Argentine. H en résulta une éco-

nomie de plusieurs milliers de plas-

tres pour le Gouvernement des

 

Il est question de le diviser

preuve d'une sage prudence.
——. 

 

 

Notre appareil se vend dun prix qui et à la portée de
À . : 1 ’toutes les bourse Le pauvre comme le riche peut protéger

les êtres quitni tiennent av coeur,

 

i : moi: Shih =n leu [ee and ; . Lo
b contemplant ch i nde en Jeuil un grand nombre de pau Eiate-Unis. LA ; TEINTURE Demandez-nous des renseignemts qui ne vous cou

# H est bien amutble.. . nuls u jo famille. Le Secrétaire Daniel du Gouver- Ottawa, 2. — I est question de teront rien.

x sui veu Ven fause / andis ne sous les reg-rlsat- . ; ; LL LL. , ; , ee _ LL 0 2 _

> ce ju 1 VEUT yl 3 en ERs tepdris de L eutaimes de p 5 re a “Jement des Etats unis. déclare ce liviser le comté historique de Comp DOMESTIQUE
; “ps Pym or pepe

|

oF ses 4 s
3] — = iiuttrez vos t'ont ; . - FN . Le .. - 3 [PR _ 2 va + ; .

| \ ous vm tre FYers mineurs et Ae lea - épouses, Ji suit © Cette Économie » aurait ton, l'ancien comté du sénateur Po- (PR ne n'offre aucun 4

wn et votre linge. ies enfants se pressaient. avec to:- ju utre réalisée sous le tarif pro- pe, et d'en annexer une partie au gn cmbmarras. $ d 10 Ie dim

— Mes vitemeni- © Monfonuger

|

te Vardeur de leur ianozence pour r. :cetionniste elle ost possible sous comté de Beauce. Le comte de Mis- Elle fait simple- 5

LS Ben alors. Yiandra tenc os € Ue| revoit es Cadeaux que de géné - y qe. Ge LL Lt Lu ° ;

? : - > ‘x tarif Underwood qui dispense les stsquot serait effacé de la carte ae i . re anv tarif Underwood q is] { t e

la

carte pour rent nies SAINT-VICTOR, . ‘

tout nu / “eu XN donsteur avaient oars en
vrandes Hroits de vtre rattaché partie à celui de Bro- délices,

. . Beauce

 

importées de
 srofasion, in homue peut-on

 

  

l'appeler uv homme !— :a-sa la °c !Hune. me et partic à celui de Rouville. Fit ceci, parer ’
ins la ta La! ; .. Cone eo - . . =

TFoux Rebelle, N [ans A nie de la aile et Cra Si cette enubuonn des droits de ——___. que je fais 1 a Ban ue IN a i
€ VIAtE La Tae dw ses DOUDI Louane 1 un tel coup pour les usage de e

Au fer"
Au ieu <= er: cut répété imméd:-
al wnt inCONSCILM MENT par d'an-

Bronchite Opiniatre,
; Un gonvernement ’

Inflammation des Poumons qui aime les secrets
FONDEE EN 1860crusts de fabricants de conserves. et   dun pans enys semaines, on realise

=
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Capital: $2.000.000.00
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“ « tiem ie Fes versOBN-< ob at =o la go. He cuotbodnie du millier de dollars i
G C'est dans les cas difficiies

|

[5 Personnes sta vin da oC se he > — |
45 êcie 1 1 Joveuse se cii-nged en iatr, Tout sur tunic ance wissl peu nombreu- ‘ Lo ; | |

© i 7 r « Monde -- O'évitite veis les tore ; pe VTT ‘ ue gen ent le re F jeque l’on apprécie la valeur |ls monde x précipite veis les por … que celle des Etats-Unis, qu'elle Que éesient le rapport de ! tdi le NTURE Reserve : $1.550,000.00
a’ La remède : Rhume tes. L=- piv- faibles ‘onkétent, of ; .. . teur gencrai / On avait annonçé « ue! st Guarantie UNE TE! UR
Lun n remece: ; Fa 2 ! orale To eLonoIliie polity ull pel ! | Tous ti
PT I B hi ia toute afflu.gse ja--a par-dossas 2° } ldeyuis piusieurs mois il était prêt! pour 1SSUS. — meena

pégligé, Toux Rebelle, Bronchite aux ies à rrocimt on tes ctoudane 5 EE reeçooccene d'hommes qui : | cestia plus Simple,laplus Propes ot is
‘ ’ LS Mailloure teintnre dumestique que l'on puissejà paraitre. Aujourd hur, on nous’

paraîtra pas avant la,
limite extréine de

Nous payons l'intérêt
aux Népusants

acheter. Il ne vous est nuilement nécessaire L'intérêt à compter a
de savoir Quels Sont les tissus qui entrent

edans ja confection de vos marchandises. Ainst,

dort l'escalier et toutes les je. consomme toit de viande, it sé

Stes latent
Nous acceptons des dé-Chronique, In-

pots de
, Ol ; . ; 2 dit qui ne

: tellement blognées, “onomic sur le boeuf -eut est déjà si CE Nn
——y 3 flammation des es ab i: frees, I rie : Ps I

: AUEAEUX GUL elulent de hors ne pou rane. que sera-ce du coût sénéral Impossible de faire erreur, du jour dula période fixée1 IXCC emandez notre Carte Échantilion Gratuite,  81202 Poumons—

|

vaient : : Ep NN : : cs
= ent aprorter 'leune aides, ‘ Le , rar Talon, cestode *e ‘exp. : et notre Livret qui vous donne tes Résultats € - + .

4 .. . j ; ye . ' de la vie, avec tous lus pros dé- À . , ’ ‘ v lire av nt ' exp . obtenus, en Teignant sur d'autres Couleurs. * 2 fo lg | < n DEPOT Si 00 ot plus |
toutes affec- |SOIXAMTE DOTZFE CORES reves de droits - ration Jes Trente jours qui s'écoule- The Johnson-Richardson Co., Limited, - Montreal re
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1 BE owuiie ze tions qui fu- l'emnée dernière les Liportations N

F BR FOIE DE MOROE vorisentia la principale sortie était un e- lo hmde ef de voinilies, an Cana- ti ous avonsdes correspondants par le monde en
I x Consomp. callier étroit, en ar“ vre de la <aite nw. chifivaient par ss. 3590075, of ler et nos mandats de voyage sont payables au pair
i ” Quantit «ût cé débana--" les +. . matenr Te J partout.

tion—3:uront [corps qui l’emplissaient et que 195 7 Fe RE ont pave Ta N I yet ,

prompte- |pat faire le compte des pert» gn THT iT pons ons du privile- Notre bureau de Paris (74, 1ue Auber, ) offre des
1 ment né trouva que soixante-douze corps y 46 Ge fianger ces produits, La poti- 111 ST-JEAN QUEB=C avantages exceptionnels au PUBLIC VOYA-

ik res. si Ee étreeupiiés et l'on erat gue tique Ébérde de l'affranchissement liz UR.
3 5, s 1ana ent Déété emyOorté- (es denrées alimentaires fera non A Les virements de fomils, les collections, les paie
g faites un oe <eulemrent disparaître ce système de M Ta: . ments, les crédits commerciaux et les placements sont

8 Usage persc- L A . 1 taxes à la bouchée. mais elle ouvii- a rcha nd =, a | | | eu r et Merceries effectués en Éurope aux Etats-Unis et an Canada, aux
! re. a}; BY . . A

Ki vérant du es créauciers à3 ra le marché canadien à la concu- Le plus grand assortiment de variété de cadeau Ncël et plus bas taux.
N ‘ oo Co RE ‘ < C : x pour Ncéle

| - ence de l'extérieur, de sorte que 3 5 ; 3 ;à (. D. Sheldon rence de ext sorte que Jour de I’ An, SUCCURSALES DE LA BEAUCE : Beauce  5 ‘’oackers” canadiens et améri- ille : i q ;les “packers” canadiens et ameri ville: C. Lavoie, Gérant ; &te-Marie : J. A. Turme

Gérant ; St-Evariste : Bruno Lefebvre, Géraut.
  | Sirop Mathieu L-Su Marchandise de haute nouveauté,

au Goudron, à l’Huile de Foie de ILS Al ROX i San 000 A SE ment leurs conditions seront obligés G t
Morce,et autres Extraits Médicinaux, PARTAGER SI LE JVGE- de faire comme aux Fdats-Unis : ils an S, Foulards, Cravates,

  cains qui noUs imposent actuelle-

   
  

 

UE qui est à la fois un reconstituant de MENT DIE LA COUR SUPRE- abaisseront leurs prix pour conser- et nne foule d’autres obi 0 ,
In J'orgaurisme, méme (temps quo ME EST MAINTENU PAR ver leur clientèle. “tne loule dau a Ne fantaisie à des prix de,

je! Fen our les maladies de la LY, CONSEIL PRIVE - consommateur canadien à res imodéré, À
| ¥ Gorge, des Bronches et des Poumons, IVE. Le consommateur canadien 9 Lu : + ñ

Ÿ . TT à gagner et rien à pordre à l'ac
3

HET En Vente Partout : 35e. la bouteille. . i ak ena top
_

} J Ottawa, 20, —La Cour Supreme tion de la politique Laurier. Nous. UGe #
iH 8 Si vous souffrez de Maux de Tête, Migraine, Nérral. 1U Canada par tn jugement unani- avons tots un estomac à satisfaire - Bu 11 Dog - 7

renversé la décision
i

zie, Fatigue, Surmenage, Fécottrez sans délai aux ne . a Lnver: de et nous avons tous besoin de nour-la Cour Supérieure de Montréal et“
S
p

 

à eonsopmone,Crst 1612 Cour d'Appel de Qube dan, 7117 À Meilleur marché, | Tel est le nom du nouveau thé Mesdames et Messieurs
j i nutres drogues dangereuses. la cause des curateurs des affaires ry SEE | appelé à devenir le pl lai en paquets ’

4 Æles agissent vite et bien. du courtier C.-D. Sheldon contre : Une organisation | 3 plus populaire. Placé sur

o
m : le marché depuis 5 mois seul i: ement, sa qualitéde filous. | lui a déjà créé une demande considérable.

| Demandezie chez votre fournisseur.

’’ Nous sonnmies à la merci d’u-:;

gation. Comme résultat les créan-

: EN GROS J T .
ne organisation de filous'', disait, ÿ SEULEMENT.

ciers du fameux courtier fraudu-|1! Y à qnelques jouts, Lord Welby,

j LISHZ
leux qui est actuellement au péni- [l'homme d’létat britannique. ’’ Qui NAZAIRE TURCOTTE & Cieji OT TRI l'A

4 I, LCLAIRYU d\ tencier de St Vincent de Paul, au |. ont ces filous ? Des politicien, des EPICIER EN GROS QUEBEC
J

GE N

2

Vous êtes invités à essayer pour tout usage
de votre famille, un sac de farine

POLAR STAR

En Vente Partout : 25c. la Boîte de 18 Poudres.

CIE J. L MATHIEU,Propriétaire, SHERBROOKE,P.@

Mme F. Matthewsde Montréal,
Si ce jugement est confirmé par

le Conseil Privé d'Angleterre, où
la cause sera portée Mme Mat-
thews devra remettre $13,738 et
d'autres seront dans la méme obli-

 ———

elle vous donnera entière satisfaction.

Dépot chez M. F. Loubier, march.  
 



    

ELLE FAIT DISPARAITRE
LA DOULEUR ET TOUTES
TRACES DE SCIATIQUES
LISEZ CETTE LETTRE

INTERESSANTE

Je crois que vous devriez appuy-
-er davautage sur les pouvoirs mer-
veileux de Nerviline pour la Sciati-
gue et le Lumbago’’. Mme. O. C.
Cori igan conunence ainsi sa lettre
datée de Victoria.’ Il y a tant de
monde qui souffre et si peu qui le
traitement voulu que je suis anxi-
euse que des milliers sachent com
me Nerviline m’a guérie. [a sciati-
que est a peu près la plus terrible
maladie que les humains out à endu-
rer, et dans mon cas je souffrais en
plus de temps à autre du lumbago.
I n’y a rien qui attire l’attentio.
sur les genres particuliers de souf-
frances comme l'expérience per-,

 

Lorsque les douleurs rhumatismales et scia-
tiquesbrulent comme du feu, friction-

nez evec “Nerviline
2er

sonnelle et c'est pourptioi je suis s
enthousiaste pour Nervilive. J'eus
la chance d’employer le bon remé-
de (Nerviline) presqu’au commen
cement et me nettoyai ainsi le syte-
me. Mais la plus part des gens gm-
ploient le mauvais remède et la sci
atique devient chronique. Nerviline
adoucit la douleur immédiatemeut
et arrête l’ivflammation avant
qu'elle devienne chronique. Je dit
qu’uu liniment qui a assez de puis-
sauce pour détruire la douleur de
la sciatique : voilà un remède que
tout le monde devrait connaître,car
il exteriminera en un clin d’œil les
detetr maux tels que la névralgie,
le lumbago, les. efforts, les muscles
fatigués et l’inflammation aue au
froid. ’
Il n'y a pas une famille qui devrait
se passer de Nerviliie. Eu vente
chez tous les marchands, 256 et
5ou.

 

irréductibleL'Alsace

les incidents de Saverne viennent

de révèler à quel point l’Aliace est

demeurée rebelle à la germanisati

on. Les Aisacens commencent à

craindre de ne ponvoir jamais y 10

ussir. [ls en avaient du reste été

prévenus avant l'annexion par l'é-
minent évêque d’Avgers, Mgr
Freppel, qui, le 12 Janvier 1571,

adressait a Guillaume ler la lettre

suiva.te,

"’Sire, au moment ou l'assemblée

nationale va delibérer à Bordeaux

sur les conditioms de la paix, per-
mettez à un évêque français, en

fant de l’Alsace,. d'élev.r la voix

vour plaider auprès de Votre Majes

té la cause de sa patrie... I! semble

résulter de divers documents que

la cession de l'Asace, serait l’une

des conditions proposées pour la

palx future. Si telle était votre Ma

jesté de reuoncer à vn projet non

moins funeste à l'Allemagne qu'à

la l‘rance. ”’ Croyez -en un ereque

qui vous le dit devant Dieu et la

main sur la conscience : |. À'sace

ne vous appartiendra jamais. Vous

pourrez chercher à la réduire mais

vous ne la domgterez bas, . Rien

ne pourra y faire, les séduction:

pas plus que les menaces.’
les Prussiens garCèrent rancune

à Mgr Freppel de cette prédiction

et refu:èrent aux habitants d'Odes-

nat ( Bas-Rhin), ses compatriotes,

l’autori:ation d'élever une statut

au grand étèque. Le piédestal est

resté nu dans le petit square de

vaut l'eg'se. Mais l’absence de la

statue n'a fait qu’encourager Alsa-

Ciebs À ne jamais faire mentir la

prédiction du saunt éveque.

Le Restaurant

des

FETES

Pour vos boabons, chnco:ats,
fruits, bonbonnières, liquears, n'ou
bliez pas que notre choix est le plus
beau de la ville.

Nous avous vue qnautité de
jolis cadeaux pour enfants, pou-
pées, jovets de toutes suites, À des
prix réellement bas.

 

Venez uous voir.

ALFRED FORTIN,
RESTAUFATEUR CL PEINTRE.

com -

Un train en flammes

UN EMPLOYE VOYAGE sSUS-

PENDU À UNE COURTE CHAT

NE HORS DU WAGON.

New- London, Connecticut, 23.

Un train en flammes est entré en

gare de New-Londou, hier, à 5 heu

res du matin. Un employé de lA-

dans Express Company. à moitié

mort de froid, s'était collé contre la

paroi extérieure d'un wagon pour

éviter le feu et avait toutes les pei-

nesdu monde à se tenir dans cette
position dangereuse, car une courte

chaîne lui permettait seule de se re-
tenir.

Le train ne comprenait que la lo

comotivé, un wagon trausportant un

cercueil contenant le corps de M.

David Lonergan et Un wagou de

queue,

Pour une raison inconnue, le feu

prit dans ce wagonet l'employé, M
Charles Billings, fut forcé de sortir
bien que le train marchât à vive al-
lure. Le malheureux avait hâte d’ar
river ici ; il faliut loi donner des
soins énergiques pour le ranimer, et
si le train avait dû aller plus loin,

il attrait sans doute lâché la chaine,

courant ainsi le risque de se tuer en

tombant sur la voie,

DE

RENDEZ-VOUS DES VOYAGEURS.

Hotel Victoria
Arth. Dallaire, Prop.

STE-NARIE. BEAUCE, P.Q.

Table et Lits de première classe.

Chambre de bain,  
Salle d'échantillons. |

Voitures a louer |

Tel, Bell, Tel, Beauce.

Réparations faites dans tout l'hotel !
|

|
|

Tont près de la Station.

  

St-Ephrem.

Visiteurs des Tertiaire.
St-Ephreni. Beauce, 23.— Le Re:

verend Père Grégoire des Francis. |
cains, nous est arrivé samedi. pour|

faire la visite des tertiaires. Le Pc-,
re, si 7élé pour la Tempérance, a’
fait dimanche un sermon très prati-
que sui Cette question si importante
Espérons que tous mettront en pra-
tique ses conseils.-— Temperance. |
‘La malheureuse".
Que de malheurs elle a causes,|

que de vices «lle a engendrés que:
de larmes elle a fait verser. cette tra
ditionnelle et malheureuse cruche -
du Jour de l'An, Depuis plusieurs
mois déjà, elle hante l'esprit des fa-
milles, c'est le point de wire, vers
lequel tout doit converger. Travail,
persévérant, économies soigueuse-
ment faites. rien n'est évargné!
pour se procurer celle que ! on con- !
voite tant.— On ira même plus loin |
et dans certaines familles moins à!
l'aise, où refuseru aux enfants des
livres nécessaires pour fréquenter!
la classe, afin d'arrondir de plus en
plus le petit 1uagot qui feru monter |
la malheureuse cruche.…. Pt c'est
inst qu'on se prépare aux grands’
jours, aux grandes fêtes au Nuel et|
du Jour de l'An. Ç

Il serait triste pour nos Lraves fa-!
inilles de ne pas avoir le matin du
four de l'An. pour arroser les sou !
Hait= de longue vie en ce monde. ul
de vie heureuse en l'autre cette eau
de vie qui Füt perdre l'une et Pans
rec

Triste mentalitd | Jusques à
quand. familles sensces être chréti
cries vil serez- Vous les esclaves.

L'heure de son arrivée à enfin

sonné, Culle qu'on attendait de-
puis si longtemps va enfin naître

Le char qui la porte n'est pas un|
char de triomphe : car à lui semble |
que Ta mort est dans son sein. Nom |
breux à la gare sont les veux qui
attendent la venue. Chez quelques
uns, la joie qu'ils affecteut est tra-
hic par Une certaine crainte où ap-;
parence de honte peut-être : c'est
que ceux-fà ont encore un peu de
ce qui fait l'homme de cœur. Eile
apparaît cette cruche aux regards
sittistres, à aspect terrifiant, mena
çant de malheur et de mort ses pa-
tents adoptifs. Quelques un plus te
tuéraires, ct sans le ancindre sonti-
ment de honte lui tont porter sur,
une carte attachée au col, le nom,
d'une famille qu'elle ne peur plus
déshonorer. D'autres plus timides
et ayant un peu plus de respect hu:
main, ne voudrout pour jamais l'ad-
mettre oifficicllement comme men-
bre de la famille et lui faire porter.
le nom ancestral qu'ils venaiett con|
server en apparence intacte ; el c'est
pourquoi la carte qu’elle porte au
cou v'indique qu'un numéro.

Llle fait donc sou entrée au sein
de la famille cette malheureuse cru:
che. ‘Tous les veux de la contein-,
pier toutes les mains de la toucher
le père et la mère occupent les nre- |
mières places viennent ensuite les
grands gatgons qui en promet!

tent beaucoup pour le jour où ils]
recevront leurs amis viennent vit,

I
i

|

|

dernier Hen et il faut l'avouer avec
honte des petits marmots de six!
sept et huit ans aui tirent leur mè-!
te par sa robe pour se faire Une pla,
ce afin de contempler eux aussi cet;
objet d'or qu'ils vont commencer à
aimer et À désirer et qui sera ic’
commencement le leur perte.
Le jour de l'au au matin on n'en,

peut plus de patience ‘‘pour ceux
qui toutefois ont pu se rendre jus.| que là" et à peine les souhaits sont-,
ils balbutiès que la cruche se dé-i

  
‘ L'ECLAIREUR
 A ma

bouche et que la malheureuse fait
son ceuvre oeuvre de démoralisation
wuvre de perdition, Les membres
de la famille sont les premiers ser-
vis viennent ensuite les visiteurs les
chers amis, On boit jusqu’à l'heure
de la grand’messe quitte à repren-
dre après et il faut voir ce jour-là
si ou entend bien la messe.
Le reste de la journée s'en suit et
il en est aiusi durant la semaine.
La malheureuse séme toujours le

désarroi et il faut voir à la fin des
fêtes les maux quien résultent.
Chicanes entre amis, difficultés en-
tre Voisins où parents, désordres
dans les chemins, scandale donné,
blasphèmes proferés, voitures brisés
chevaux violentés. tels sont les ré-
sultats au point de vue nature! seu
lement, pour ne pas parler du sur-
naturel,

Allons donc, mes amis, songez un
peu aux conséquences et détournez
les malheurs qui vont fondre sur vos
familles. Si toutefois la ‘“Malheu-
reuse'’ est entrée dans votre maison
qu'elle y meure : mais en ne fai-
saut pas mourir les autres.

Passez donc honorablement le
temps des fétes, afin qu'on puisse
dire que les paroissiens de St-E-
phrem ont de l'honneur et du sa-
voir-vivre : et il me fera plaisir de
pbuvoir vous féliciter et vous remer
cier.

Un ennemi de l'alcool.

À VENDRE
Un planer double, un appareil

complet de moulin a scie, carriage,
grande scie, etcet déligneur dou-

 

 

COUR DE OHCUIT BEAUCE

CANADA

PROVINCE DK QUEBEC

DISTRICT DE BEAUCE

No 811

Dorvigny Miville Déchène, cour-
tier, de Ste Marie. Beauce,

demandeur,

John Bigley, autrefois de St Syl.
vestre, district de Québec et ac-
tuellement des Etats-Unis,

Défendeur.
Il est ordonné au défendeur de

comparaître dans le mois. Bureau
du Greffier, St Josenh de Beauce.
ce vingt-ueuvième jour de novem-
bre mil neuf cent treize.

(Signé) Vézina & Ferron,
G. CC.

Vraie copie.
J. HUGUES FORTIER avocat,
“ procureur du demandeur à Ste
Marie Beauce.

->. we

À vendre ou échanger
 

Terrain, beau coin, 10S pieds
par 400 pieds au quatre chemins de
Ste Rose de Wattord, à 2 milles de
la Station et deux milles de l'église,
excellent poste pour y bâtir un ma-
gasin général ; échaugera pour ter-
rain boisé ou propriété de village.
Pour informations. écrivez à :

J. D. Deschambault. Prop.
Taschereau, Beauce, Qué.
  ble, à des conditious excessivement

avantageuses,

S'adresser à : |

l''ECLAIREUR’.

Lisez

[’Eclaireur
 

Telephone 4744

NELLE EUGENIE RAYMOND,

 

[ingeries, ouvrages de fu 4-7 -.

DE COR-
SKIS

     

 

Assortiment complet de 1

sières, Fivines dé Buste, Bu<t

Troms

-eaux dv Baptême.

Specialite ; Corset fals ~ 0 conmnan-

de avee la célèbre baleine SPr:x1 LA.

UNE VISITE EST SOLLITEE.
 

F. H. ANDREWS & SON
 

Fournitures de Moulin,

Huile.

voies en Cuir.

Graisse,

Section

Meul

Couteaux de Faucheuses.

D'ent= rapportées.

Toulies fendues.

253 Rue St-Paul,

laiquetage à Etscire

Caontehoue « Toit

es [Eten

Cou -

Scies Rond: -

nl.

QUEBEC.
 

L'ARGENT EST RARE
Tout le monde s'en plaint : les manutactu-

riers eux-mêmes sont obligés de sacrifier

la plus grande partie de leur stock.

d'argent, et avons acheté
À QUELQUE CHOSE MALHEUR EST BGN.--Nous avons pro-

té de cette pénurie
à notte prix, une quantité peut-être même un

peu forte pour notre magasin,

‘Les escomptes que nous vous don-

nerons dans plusieurs cas se-

ront jusqu'a 50 p.c.

J. C, GIGUIRI,
252. RUE

QUE
ST-JEAXN.

BE.

 

E. ROUMILHAC
48-50 Cote du Palais

QUE BEC

Liqueurs et vins de toute premiere quali

té, et à des prix modérés. _ _

Conserves alimentaires, café borrifie de

premier choix.

Célérité dans l’execution desjordres.
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AVIS
—

Matériaux de constructions et
Papier à envelonper à

e à bon marché
5000 roul. ieutre à tapis 5U vgs par rou
Su + “ gondronné 5U # +
50060papier lanibris gris 50 «66
SN0U _° feutre sablé à l'épreuve du feu
JUUG T6 + +6 4 3 plis à couverture

10 pds carré
S000. «€ v & Splig + #4 60. p
: qrts Goudron (coal tar) 40 galls

; hap
Ciments, olous et Rondelettes on fer

blanc pour articles ci-dessus mention
née,
1506 Rouleaux papier à couverture en
oaoutchouc (Besver Brand) |, 2, 3 plis
Etouppe à bâtisse et étouppe à bâti-

ment,
Ancre de navire et chaines de ‘toutes

sortes.
500 quarts de ciwent Portland.
{OU tonnes de fontes en gueuses.
Papiers à enveloppe» en rouleau e*

en rames de toutes surtes, sac de papier
font automatiques,ficelles, etc, etc.

Spécialité: Trottoirs et perron dé
glise en ciment unis ou en blocs de cor
leur, ouvrage garanti sous tous les raj
ports.

Reid & Cie Ltee.
Phone 122

26 Rue St-Paul

Q

Le et aprés le 23 Sept (913, les tains
vOoyageront codinie suit :

Québec
 

  EBECCENTRAL
i =7-7NY     

, Trains tous les jours
Ditnanche.

exvepté le

DIVISION DE LA: VALLEY LE LA CHAUDIE-
RE, '

TRAIN ALLANT AU NORD

ACCOMMODATION No. 31

Laisse STE SABINE a 6.0 a.m, Ste.
Justine à 6.13, Ste Germaine a 6.30,
Ste lose a "#.45, Morisset à 7.03, >t.
Genrges à 7.40, Beauceville a 5.10,
St Joseph & BAU. arrive Valler Jet.

9.00 a.m. Levis 11.10 wan, Québec 11.15
a.m. Laisse Valley Jet, {20 am, arrive
Sherbrooke 1,15 pm.

SIIXTE No 23

Laisse STE <ABINE a 340 pu. Ste-
Justine a 4.35 Ste Germaine a 3.55
Ste Hose a 4.15, Morisset a 435, St-
treorges a 5.20 Beauceville à 5.45 St.
Josepis a 6,15 Valley Jet, 6.40 arrive
à Lévis à 4.1U pan. Québec (lraverse)
a¥ 5 pm, Laisse Valley Jer, sao
p.-…1. s°liVe Sherbrooke, 3.30 wan,

ALLANT AU SUD

MIXTE No 9

Laisse QUEBEC (Truver-e) à 7.59 ap.
fev mo am Valley Jet, à YU
~t Josep« IU.15, Beaureville a ju.-
40, St <reorges a 11.15, Morisset 12,00
pomSte Rose a 12.25,Ste Germaine à
12.8058 Justine uw 1.20, vive uw ne.
Satine a | 43 pm.

ACCOMMODATION Na, 32

Laisse QUEBEC (Traverse; a Supou,
Lév:s à 5.511 pou. Valley Jet. x du,
Ne Josepli 5.25, Besucevilie a 3.43,
St Heorges à 515 Morisset aT, 0, Ste
Rose u 7.23. Ste Germaine a 7 45 Ste-

a S00, wives Ste Sublue à

  

DIVISION DE MEGANTD

TRAIN ALLANT AU NORD

210 OMMOSDATPE ES Not,

ciie a20 St Samuel a 6,25 St sébus-
ten anos Coareelives 7.03, St Evaris-

 

te x Laut Bpnrem Too, S- Victor
à SAS an, arrive à Levis not,
Que‘ ao 1.15 81m.

Mix

 

Laisse MEGANTIE à Sawpo.
cie a 325 51 Sumuel a ood SU Seas.

Sete

riste à S.10 5: Ephieur add st Vie.
tar a odd agrive æ Levis a V1 pou
Wosbee alld pan

ALLANT AU SUD

MIXTE No 20

Laisse Quebec 730 u.tn. Levis SK au.
Tring fonction 10a.m. StVietor a
114,35 St Enhtem à 11.00,5t Fraviste

a ILAY, Courcelles 12-10 pm. St
Séhastieu a +2,50, St>auuel « 1.17,
Ste” Cecile u 1.5, aarve u Mégante
a 2.08 paw.

ACCOMMODATION No 22

fase Quétec 5,00 pan, Levis 3. U rom

TRING ICT, #53 pom. St Vie
tor + A,15 st Ephreru a 6.28 St Eva
iiste à G,44 Courcelles a 7.04 ë
bu tien a 7.24 St Samuel à 7,56 Ste
Cecilie a Tob arrive à Meguntice à Slt
pu

sis

Pour les uoruires et renseizrnements
spéciaux adresse/-vous aux agents de
la Conipagnie.

J, H. WALSiT, E. 0. GRUNDY,

3 rant gen. Arent generat du fret

at des passagers
roPmrm

J. E. GAGNON
CPTITIEN-SPECIALISTE

160, rue St-Jean
Phone: QUELEC

Pour examen fonctionnel de

l'ail comprenant l'acuité visuelle
la rétraction et le choix des lu-

nette

EXAMEN CRATUIT
Seul Fabriquant de Verre à

lunette à Québec.

DES

Be” Comparez nos verres et le
fiui de notre travail.

TOUTE COMMANDES EXÉCUTÉES
LE MÊME JOUR à & lirs, p. m

TECERSONE LONGUE DISTANCE1357

Laisse MECANTIC a Gen) na, Ste Co- 8

tien à 359 VOure-les à 4St Evie |

Heures de Bureau de 8 hrs, a, mu.

    
  

- PRIVE 1813
ETABLI EN 1883 |

INTAYE BEAUCHAMP
| MARCHAND DE

Fruits-Légumes-Poissons

Tabac - Canadien
EN GHOS

r

BANANES OIGNONS
POMMES CHOUX

ORANGES FROMAGE
CITRONS PLUME

ETC, ETC.

32-34-36 Rue St-Pierre Quebec

Le plus grand assortiment à Québec,  [mmense variété
de CADEAUX pourtous les événeusentz de l année.

Marchanchandise de Lu plus haute nouveauté.

Veritables diamants depuis S10 a1$S1,009

 

Montres de $1.00 a 5300

Jonct, Epinglettes. Chaines de
Bronzes,sBracelets. Boucles d'oreilles, ete,
Nou faisons une spécialité de GRAVER les initiales,

noms, monogranimes. ete.

ARTHUR PAQUET:
Manufacturier de Bijouteries

67, rue St-Joseph, QUEBEC.
Correspondance soliicitée.

Téléphone 3491

L'ATELIER Par EXCELLENCE

Montres, Loquets,

 

—LA MopE Et pe L'ELEGANCE— -

CHEZ

Madame M.-H. Kelly
107 Rue St-Jean, - - QUEBEC,

Nous le recommandons tout spécialemen

à nos lecteurs.

SATISFACTION GARANTIE.
 

 

STATUES RELICIEUSES

A PREVOST. SCULPTEUR-STATUAIRE
ST Vast

MICHEL RIGALI
Nous av

Mich=! R'zali.

Sculpture sur bois,

    
  
  

Sapsidé. abiAE NT amélioré es ale.ers ie Te

nie d'exseuter

» culpture sur piarre,

Lgl  

Noirs sO0N10e8 ei TY

Réparations, Décorations.
Assortimient etendu et varie.

Unié carte poste VUS ap poriera Nas prix =e

des renseignements Niétessut.ls, mods Les.

“ ALYRE PREVOST,
SCULPTEUR-STATUAIRE,

20, ST-STANISLAS

Vensz.

QUEBEC.
Télévhoez No 5702,

L’UTILE A
1,ACREABLE.

Joint à vos cadeau de

Noel et du Jour de l’An.
Nous offrirons comme spéciai d'ici au premier

de l’an une quantité considéracie d'articles que
vous pouvez acheter et offrir comme . cadeaux de
Noel et du Jour de l'An. Ces marchandises utiles
que vous offrirez comme cadeaux seront aussi
des plus agréabies poar tous.

SPECIALE POUR DAMES ET FILLETTES
Matinées en soie et autres, robes. jupes de robes, nirieirx. cos

Ecrivez on
  

 

 

tumes, etc., «to,

Aussi une quautité considérable da marchandises et dont 1 ese

puce nous twanque énumérer ici.

 
 
 

Le Syndicat de Quebec
Coin des Rues Sr-Josrrw et de la COURONNE,

[ST-ROCIL 15506 QUEREC 
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| La Derniére He
pere

I] est minuit ! L'airain frappe dans les nuages

Ses douze battements égaux et

Je siècle fait un pas, et l'abime

Engloutit uneannée e

Je ne sais. mais toujours

Car du marteau fatal le dernier

Semble précipiter nos rapides instants.

Alors chacun de nous repasse avec tristesse,

Les plaisirs, les beaux jours qui ne reviendront pis.

Du temps, nous voudrions enchainer la vitesse,

Nous pleurons, insensés ! comme si notre vie

Ne devait point, ailleurs, rallumer son flambeau;

Counne si ce vain monde était digne d'envie :

Commesi tout, mon Dien, finissait au tombeau:

(Æxtrait du Bull de l'IEX pia).

DANS L'INTERET
DES AUTRES
NALIDES

Vous pouvez publier ma lettre au
sujet de ‘“Fruit-a-tives”

M. Jones est fier de faire connaître la
grande dette de reconnaissance qu'il
doit 4 “Fruit-a-tives'’, Il est enchanté
de faire publier sa lettre afin que d'au-
tres personnes souffrantes soient enga-
fées à essaver Ces merveilleuses tablet-
les au jus de fruits.

SARNIA, OxT., 5 FEV. 1911,
“Durant Jes 25 années passées j'ai

souffert de constipation indigestion
etcatarrhe de l'estomac. J'aiessavé norn-
bre de remèdes et plusieurs médecins,
mais je n’en ai retiré aucun bien. Fina-
lement, je lus l'annonce de ‘'Fruit-a-ti-
ves’. Je décidai de l'essaver et j'ai
trouvé qu’il faisait exactement ce qu’on
en réclame. j'en ai pris durant quelque
femps et je trouve que c’est le seul re-
mède qui me fasse du bien. J'ai recom-

:

u

n ses flots éternels.
le cœur émufrissonne

A ce lugubre adieu que lui jette le temps;

Le
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L’Année.
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solenuels.
des ages

coup qui sonne

       
   

3 ENVOY
GRATUITEME
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“FERA LA DEMAND AR
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Jariviére|
\RCORPORUE

91 BOULEVARD ST.LAURENT 9
MONTREAL- CANADA
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   L'industrie du |

suere d'érable
  
 

  Cartes ProfessionnellesBeaucoup de nos lecteurs seront

peut-être surpris d’apprendre que mmm

l'industrie du sucre et du sirop d’é- |

rable rapporte environ $2,000,000;

par an au Canada. C’est dans la pro |

vince de Quebec qu'elle est restée:

la plus active, notamment days ces,

comtés où se trouvent des superfi- SPECIALITE :

cies accidentées ou rocheuses. Elle ‘ .

fait également un bonchiffre d'af- ! A quedt1C=

faires dans 1'Ontario, le Nouveau-| 39, Rue St-Jean, QUEBEC
Brunswick et la Nouvelle-Fcosse | Téléphone Bell 545
qui fabriquent tous les printemps : JU JACQUES

ARPENTEURS-GEOMETRES

BURFAU A

 

ARPENTEURS

A. LEOFRED
INGENIEUR-CIVIL

 

 

une bonne quantité de sucre et de |

sirop.

Cependant depuis quelques an. |
nées l'industrie decline, et pour ai-! St-Joseph
der à la ranimer l'honorable Mar- :

tin Burrell, ministre de l’'Agricultu - R. J. R O S S -

Beauce
  mandé ‘’Fruit-a-tives” à un grand nom-

bre de mies amis et je ne peux pas trop
vanter Ces tablettes aux fruits”.

PAUL J. JONES.
50e la boîte, 6 pour $2,50. paquet d'as-

sai 25¢. Chez les marchands, Ou expé-
d:é franco sur réception du prix par
Fruit-a-tives Limited, Ottawa.

- ————a

 

Une effrovable ;
association.(

|
3N COMMENCE EN RUSSIE
LE PROCES DE BANDITS
DONNUS SOUS LE NOM DE
"BANDE DE DEMONS".

 

  

 

 

Paris. 23 — Une depévhe Le > «a fabrication du sirop

Petersbourg annonce que la cour(t* UM RCE à crable. décrit claire ;

martiale d Ekaternod 1 Calica Jes cutllige HCCC>SAITt. su Mise ANGERS & ANGERS

ines vp als de ft Pacionnement et donne d'uti NOTAIRES

able assecsation le Tran OT HBL dons sur ia vente, La ia
quagigatios puisse ce (Prisation du vinaigre d'érable fai Beauceville-Est, Beauce

tbjet d'un chap.tre <péchal. de me
—- - - ie due his ratidssages wl lard ue Prêts sur Tumeut +

1. - jus Hi : riche sa eo le {++ Ur cnc-- ete res

= free NSTC lanes :

- ze ss Tééphonrs Beauce =: Lell

| > I > AVOCATS

' - - - > T "NLJ. B. DIONNE
AVOCAT

use I Procureur. Sollic:teur et a
ticien en Loi

BEAUCEVILLE
5.00 Deen

s. Hughes Fortier, LL.B.

.
AVOCAT

) Pe _ LS Ste-Marie be nee

éjésphones Be Jenuee T

- -.

5 T Tr -
ÿ N’ . L. t laLBOr.

i-; N'oubliez pas
Ta 2, VOCXTlque je suis agent pour la

WaT ««.|célèbre montre “Regi- St-joseph - Ecance
- i+|na” et le réveil-matin

Bing-Ben” et ‘Baby- Arthur Godbout, M.P.P.—— Ben”.
_ |[REPARATIONS Di Tor pris AVOCAT

"des iVenteurs (SORTES GHEZ - S:-Georges, Heance

PIGEON PIGEON P A Co 1
«144 Es soîticiteurs de Brevets ° * u ure, F. G. FORTIER
(+ Montreuil. nous informent que Lun

NOTATRE-PUBLICjour !a <mrane du 5 décembre 1

: Brevets Canadiens ont éte
CUE, ur des ics oh ont Été ac-
cordés à des uventours Américains
ù à des Canadiens. 17 à des inven-
leurs Anglis et 12 A6 inventeurs

CS pays Ctranigers
Sur les Canadiens ti ont reçu

«es Brevets rg sont de la Province
Ontario, { de Quêèbec. 3 de la Co-
veinbie Anglais. > du Manitoba. 2
ie Saskatchewan et à de in Nouvel
» FKcosse.

Aux tats Unis pour Li mèéne
Maine 760 Brevets ont ete echus.
sont 6 à des inventeurs Canadicns.

PIGEON, PIGTON & DAVIS

idéclin est la mauvaise qualité des

produits.

esûüment que

produits d'érable se classant dans
ja qualité No 4: les produits de

re, a autorisé la publication d’un

bulletin appelé à ARPENTEUR

DOMINION et PROVINCIALservices.

ST-GEORGE, BEAUCE

rendre de grands

Une cause évidente de ce :

Les grands commerçants

plus de no p. €. des 

. Tel 5430

‘ Joachim Fortin
INGENIEUR CIVIL

36: Des Glacis

QUEBEC

première quahté ne représente que
top € du total. Or. entre la pre
mièrc et ia dernière qualité, la dif

prix est de moitie. Le
bulletin fait voir que les fabricants
perdent. |

ference Je

le ce uit, plus dun mile ©, LL SPECIALITES :
Hoi Ge pldstres Dar un,

. - > “a Ta.
Le builetin traite, dans Sous Ces Pouvoir d'eau.
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De. Dorilag Roy

 

  BIJUUTIER-HORLOGER
Rue dela Station,

Voisin de
Dureaux dans le Bloc Dechenc

a Bare Nationale,

STE-MARIE. Beauce
BEAUCEVILLE EST, BEAU CE

Argent a préter

 

POUR LESFÊTES
J'ai le plaisir

 

I. M. FORTIN
NOTAIRE

d'annoncer à mes

nombreux clients que mon assor
ttment de bijcux, ba

Fêtes
et maintenant arrn¢. Tout est
com; lt. Les prix sont des plus

montres,
gues et cadeaux ponr les Saint [ idore, Comté de Ua rcucster

PRÈETS D'ARGENT 
ei.

B

dJedard & Frere |
(Ducteur J. E, BERNIER44 et 48 rue S

Negociants en Gros.
Epicerie, Pipes, Tabacs, Bibeloterie,

Ustensiles de cuisine,

Assortiment toujours Jorm

accomodants.
 

{ MEDECINS

 

t-Pierre, Québec.

| MEDECIN-CHIRURGIEN

Bloc Mecheue

émaillés, Ferblanterie. LEAUCENTLLE-EST, P. Q

 

. 4

L'ECLAIREUR

 

 

Dr. Dieudonné Roy

MEDECIN VETERINAIRE

  

Ancienue résidence de

Godfroid Lachance

BEAUCEVILLE-EST.

  Dr Jos. Veilleux
CHIRURGIEN-DENTISTE

BLOC DESCHENE

Beauceville. P. Q.

Tous les mardi a St Georges

 

(Notre Eatrepét Frigorifique)

   

 
Dr Aurele Nadeau

Elèves des Hopitaux de Paris

ARCHA

pu POISSON
Le nôtre n’a pas eu de dégel

poisson
craignez peut-être d'acheter du poisson gelé, par
crainte des dégels. ‘

peut pas souffrir du dégel qui le gâte.
entrepôt frigorifique le garde gelé, quand même
il fait très doux, de sorte que le poisson que vous
achetez
excellente qualité, aussi bon que quand il sort
de la mer.

NDS +MEDECIN CHURURGIEN

St-Ephrem de Tring Beauce
SPECIALITE | | 74 -

Maladies des Femmes et des En | a ute J Eanme,
fants. ; qu p 3 yy, Wh Vi "9 M, da (dt ; /

Extraction de dents sans dou- g pi | } eeSO
leur et autres ouvrages dentai- D NNOS SN Ne a RTC"1 T>Yà 4 SONS Pa pas, 0 } > Cu

res. 4) >3 DO 3) W Ho x RRLaberON

7 BARI). A He : \TLEA =

/

FRAIS GELE

Vous savez que vos clients préfèrent le
gclé. frais, au poisson salé. Vous

  
"ORANGES
Nous pouvons dés
maintenant rein.
plir vos comman-
des pour les Oranges

Valence Nos 420 et 714

  
       

Je poisson frais gclé que nous vendons ne
Notre

 

   

chez-nous vous arrive toujours en

45

DOMINION FISH & FRUIT CO
MARCHÉ CHAMPLAIN. QUEBEC.
 

 

Consultations au bureau : Tousles jours:   
  

 

excepté le samedi et 'e dimanche.

BEAUCE-JONCTION

    
pr

: PILES,
Brauee | R ÿ

 

EERE

PO

BL et

jour de l'An.
Billets aller et retour au prix d'un

simple parcours de première classe.

 

Docteur A. EK. Bédard NO

Médeen de "Hopital du Raeré-Ceeur.
Ex-élève des hopitaux de Paris,

QUEBEC

SPECLALITE : Maladie de la gor
ge, des oreilles, du nez et des poumons
(Tuberculose).

| Départs, 24 et 25 décembre. Retour

a6 décembre 1913. Aussi 3! déc, 1913

ret ler janvier 1914, Retour 27 décem-

Heures de consultations : 10 hb. a 13; Pre 914.
h.a.m.,233h p.m. {SIMPLE PARCOURS PLUS UN TIER

Bureau : 38, rue St-Joseph, Tél 2037, (22,23, 24 et 25 déc. Netour “lécem
Bureau du soir: 1039, rue St-Valier, bre 1913
de 7a 8 hrs, Tel. 2017. :

Drs LeBon

 HIRURGIENS DENTISTES

27

Aussi 29, 30 et 3i décembre 1913et

— ler janvier 1914. Retour 3 junvier 1914.

AUCUN B'LLET VENDU A
MOINS DE 253.

 
 

Pour billets et renseignements géné- |
STE-MARIEBee.

pros saris

LA VOITURE

McLAUCHLIN
est la meitleure qualite

 
"de la Cote du Palais, 46 rue Dalhousie, |

D'ETE ‘au Chateau Frontenac ou à la Gare du

Palais, Québec.

| Agence générale de Chemins de Fer

"et Paquebote. Nous représentons toutes ‘

des lignes transatlantiques.

G. J. Po MOORE. |

a BE. J. HEBERT. premin 0-01

agent tiéuéral, Dépt. Ve

rare Wiudsor, Montréal, P. ‘4

 

l'rix populaires, assorthmen- le

pius complet.

à vec ronluies ‘washers)

CH

La seule voiture

en Cui-

vrè et cuc:tchou qui ne fait au-

fes Noter: |

cun br tit sir (es chemins.

|
i

AARBA, OVER 0F YEARS!
p EXPERIENCE

EATTTR
  Toutes ces voitures viennent

  directement, dela manufacture

  

 

Sans AUCUNE dépense pour vous,

Vita $i

RES +ren

UTHUGI VOLS AVEZ NOUI

votre venait acheter,soul

à noire chtrejots à St Guorves :

edeon RGedeon Roy,
DE TOUTES SORTS,

ST-GEORGES, Beauce

TOéplhivir ice No Igy

J, LEVASSEUR
HORLOGER, BIJOUTIER

& OPTICIEN

GUiCKiy an
Muvertio
TUBES

  

    
  

 

  

      

  

Jide
panel bd

roadway, few York
+. Washington, De.

culution «
Canada,
all new:.a

MUNN &Ca,zere
Branch Office, 62

CONTRAT

 

 

À donner par contrat sooo core
des de hois de chauffage à coupe-
et a charrover. ‘Très bons avantar
ges et les plus hauts jueyés.
3rompton l'ulp & Paper Co.

Fase Angus, Que.

 

Assottiment très varié de Mon-
tres, Joucs, Bagues
Chiines pour Dames & Monsieurs
tt autres bijoux de toutes sortes,

Pendnles,

 

 

faites de l'argent
AGENTS, en vendant nos

NOUVEAUX POMMIERS PEERLESS.
Une variété d’hiver,résistant au
froid, provenant des ‘Duchess’
et“ Wealthy” du nord dn Min.
nesota. Chaque arbre est ga
ranti résister aux hivers de Qué-
bec, Nor:s offrons également tne
ligne complète d'arbres conve.
nant pour la Province de Québec

Pour eonditions, écrivez à

The Pelham Nursery Co,
TORONTO, ONTAR,O

Spéeialités © Réparations de

“lonties X Bijoux,

Satisfaction Garantie,

Une visite S V.P. Teil 4056.

I RUE ST-JOSEPH.  OUEBEC.

 

Téléphone Bell 1777

OCT. BROCHU
MARCITAND

   
Voyez

> ‘Notre oyez de
TY Montres, Horloges, Ba

&pscialité: Bananes | $gues «t Argenieries
est toujours des plus
considérables et nos
prix excessivement
bas.

A. C. Routhier
Horloger, Bijoutier & Opticien
50 Côte de la Montagne

Fruits et Legume
IN GROS

 

Du 30 Juin à lu fin de Septembre:
PECHES,  POIRES, PRU-
NEATIX, Ete, ct toutes espèces

de Légumes.

Ï
|

PLUMES, TABAU ot FROMAGE
___ i

1, rue St-Pierre, et 24
Marché Champlain plet et aux plus bag prix

Québec
QUEBHC,

F. X. LEMIEUX & CIE
Marchands de Cuirs, Fournitures

}

CHARLES S. RIVERIN

pour Cordonniers et Selliers

Manutacturiers de Bottes Sauvages,
Mocassins et Sou.iers

GROS ET DETAIL

Beauceville-Est, P. Q.
Téléphone de Beance No. 50.

 

y

J.B. LALIBERTE
Chapeaux & Fourrures, Gants, Mitaines,

Souliers Mous, etc.

Nos voyageurs sont maintenant sur la route avec un assorti-

iment complet de Gants, Mitaines, Souliers Mous et Souliers à
!1Huile, Casquettes pour l'automne, : aletots et Manteaux en dr
l avec collet de fourrure, ‘Modèles les plus nouveaux. “

Notre représentantvous visitera sous pet, Bous Espérons 1P |
i St-Joseph, Quc. taux s'adresser à 3U, rue St Jean angle { vous lui ferez bon accueil et luiréservergz vos commandes.

J B. LALIBERTE, St-Roch, Québec

McLIMONT & SON
MARCHANDISES SFCHES

71 ct 73 rue St-Pierre, Québec,
ae encens, op Botte een

noceur, M ARTHUR L'ACHEANCE, est nyisntais.

 

WM.

Notre \ !

istir la route aVéc tous les échantillons pois fe printems s prochain
1 + I

Nous taisoi.- une spéchuité de l'wecds, Serves iltofies § 15. 2 ta

j !Dentelcs, cte.

au < 1 : nu st [€ ; .lotte commande par son onions om nar La ait
SAT hee attention.

 

Toes bates pels Doron TE tees eine
Las tes, Netre esoltt 85 ua 8 dea
Poo quete

PONONSap dei le nt eut 1 IN PINN Fat

depuis lc à 35.00 0 ORANGES Videos 0 calif
queur- dences de toutes sorte

UN" VISITE EST SOLICITEE

34pm EPICIEEF

155 ruede la Couronne, Québec
Les connnati les que lactnalle recevront une atteutios

purtieuhère.

 

96 Maisons Brulees
Le village de Ste-Maris Beauce, ravagé.

Unie 1econ Your veus
TRA T Mt mp *

4 | ) ) ¢ETES-VOUS PROTEGE!
lage, si 1a maison de votre voisin dcvenait Ja proie des flammes,

maison de hois serait bientot en feu, elle serait bientot en cendres

vous seriez dans le chemin. Il vous est ponrtant facile de protéger voite

maison, vos weubles— votre vie-—contre le fen,

LAMBRISSEZ en AMIANTE
Vous pouvez, À peu de frais, couvrir le toit et tontes les faces dv

votre maison, avec le bardeat on lambrie ASBFSTOSLATE, lors me-

méme que les élincelles couvriraient votre propre maison, ASBLSTOS:

LAT'la protègerait.

ASBESTOSLATE coute peu,
ASBESTOSLATE épargne beaucoup,

ASBESTOSLATE dure nlus que la tôle, que l’ar-
doise et les autres matériaux.

Dewandez le livret ‘“G’’ gratuit.

Asbestos & Cement Products Co.
78, rue St-Pierre, QUEBEC.

Si le feu s'attaguait anjourd'hui à votre vil-

voire

el
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S’adresse
BDIOGRAPAIE
0

(suite de ka page 2
pureté et leur philosophic, les gé-

Iles mêmes,

À propos d'Oeuvres écrites Caus

lu dernière période de sa vi, on a

dit de Franck, ‘C'est un Bach qui

aurait lu *“Parsifal”.

Ou compte ses plus beaux cheï--

d'ecuvre à partir de su quarantiome

antiée, Ses ouvrages so

comme suit :

des BÉATITUDES, tenant le pre-

mier rang, dans laquelle l'idée me
Te, CELLE DUO CURIST

l'œuvre entière, proclamant

récompensé

groupes

traverse

la fé-

licité des larmes, la

promise aux pauvres, aux petits

de ce monde.

La PROCESSION qui est un pur

chef-d'œuvre

La REDEMPTION,

SYMPHONIE EN TE MINEUR ’L LES

‘KoLIDES * Retin,

fmneux "'CHASSEUR MAUDIT,

CREprcey qui fut moins appré-
précédents, “UN QUA-

ISG,

C'PSVOHR"

et le trep

cuque les

TUOR FOUR CORDES,

“OUATRE GRANDS OFFERTOIRES,

COEXTERY Tiesqui comprend un

MINI" CUFN OPRELURE.

Improvisateur et grand organis-

te personnel dimis se pefisce, Épris

de reves grandioses et capable de

lea faire vivre dans son oeuvre, vi

che de dons natareds, d une prodi-

vieuse science acquise, Franck tut

un grand artiste cl UN L'an” =u-

vint.

Sal n'a pas inaugure de plhas

Maven + pas

Fes plis

clécisive dans Dart.

moins atteint jus sommiets

Cleves, Eyal aux meilleurs par le

savoir. par la beauté supérieure

l'émotion et la richesse de se Comt-

positions,distinet de lots par su

nature spéciale et su muvsticité ar-

tistique, côté vraiment scraphique

de sou inspiration musicale. it pou

vaut écrire. tout naturellement, les

fugues les plus ardues, d'un trait

sous lu simple poussée de set ima-

wination peut en

conclure qu'il était plutôt philoso-
phe et savant que grand musicien,

STELLA

aihee, 23 décembre. 115.
AED

LPS PUX

géniale, et Von

nontent
toujours.

l'epuis novembre, ic coût de la

vita encore augmentée de deux
points, d'après l'échelle du Minis-

tre du Travail ; il est aujourd'hui

de 136.8 en octobre. Les augmenta-

tions principales portent sur les cho

ses nécessaires à la vie, bœuf, mou-

ton, pommes de terre, lait. œufs, et

autres articles de même geure qui

coûtent beaucoup plus cher. La

Moyenne générale a été reduite par

l'abarssement des prix sur des arti-

cles vraiment très utiles 4 ceux qui

ont le ventre creux, tels que le fer

cn gueuse, les tuyaux de fer et au-

tres produits mannfacturiers.

On adinet que cette forte aug-
mentation dans le cofit des produits

alimentaires provient de la tendan-

ve naturelle à la haus e qui s’est

produite depuis que les marchés des

Titats-Unis ont été ouverts par le

tarif Underwood. Or, si l'abolition
des droits de douane aux EtatsU-

nis augmente les dépenses de la

ménagère canadienne, sûrement l'a

bolition des droits de douane au Ca
nada devrait réduire le prix de no

tre nourriture.

I

De l’aide à la ‘narine

Le Gonvernagent vient d'adop-

ter un ordre enconseil, pourvus rat

à l'octroi de pensions ov de grati-

aux officiers de !e marine

canadienne qui pourraient être mis

permanement hors de

des blessures ou dus

fications

service par

maladies con-

tractées au cours de maeuvres ou
dans I'excreise de leurs

Voilà un

bienvenu et qui amclicrera énor-

mement le sort de ces rudes loups

de mer qui passent leur temps i

dicter des lettres et à tapoter sur

les machines à écrire dans les quar

fonctions.

règlement qui sera le

tiers généraux de la marine canu-

dienne rue Sussex, à Ottawa.

la collection d'amiraux. de cou-

tre-amuiraux, de capitaines. de di-

recteurs du service naval ct tout le

nombreux état major de sous-offi-

cier~ qui dirigent «i bhabilement la

lotic de clavigraphes, de commis

ut de messagers qui forment actuel-

lement In marine canadienne. mé-

ritent assurémienut toute Considéra-

tion, Quel désastre, pur exemple,

si un amiral ghissail un jeur sur une

peau de banane dans ! exécution

de ses devoirs ct ne recevait même

pas tune médaille pour ses distin.

QUÉS =CTVICES,
——- ———.

 

Dâtisse monstre
 

decin, deux offices de dentiste. Les

ampleur monumentale et d'un luxe
étonnant : boiseries de chène. murs
aux revêtements de marire. usca-

liers de marbre. tapis épais. Natu-
réellement il © à des ascenseurs par-
tout, dans tous les dans

tous les anules, à toutes les Tartes,

coulis.

sur cules les facades,

a CU nt. de bets Plano
dui- 2 Ce appartement.

A1 + Cage, on trouve one sale

[a Fc iaT hour Tun

x fendir.- - mt
1 GISOINES.

de vastes bates

 

sur ciai-2 Le point de vie est

spin ‘ide,

Ont ue us 1 Armnbria des

appartemrts de 260 piuces pour

Bh een et des appartements de

garg nm toll 23 500 deux salons,

unc chambie à coucher. Une -adue

de hun

[n'ont pas été pour …

. L E)LATREOR

haissent véritablement Ouelques-
couloirs, lus vestibules sont d'une |Uns peut être vivent encore. Qu'ils

sachent qu'ils ont eurt queje leur

pardonne sincèremeun: : et qu'ils
prient pour moi. conc ie pricrai

pour eux à Rome. au, rè- du tour

beau de Pie IX où 1 +1

pendant tout le res. 2 Lovie, Pe

IX nous a aimés ©.

  

rends, €

nets l'a

Vols tots CONNU :

mon garant aupres

‘dire que son nom». +.

levrait être

 

ct jose

"CLÉ près
de moi.

‘Qu'ils soient b.

me ils le seroat de Lion, tous ceux

| qui m'ont été secour bles par leurs

exemples. Je me conte de nom-

mer Montalember: L.vordaire,

qui m'ont partois tu téfavoralle-

ment et amèremient C1 qui. en cela,

- Moi, Com

ce GUe J'ai

! voulu être pour eu. Jo crois qu'ils

Wont rien eux a © reprocher avec Duns 1 Sdiûce pas ut joue de

terr non. té Ulis tout
'

pura,
|

uti: vo prévu, L''Ambria’ a,

colite np 00,000 Quelle esi la |

telle

Nous aveus votilu nous en rendre

cow; te vir ictail. Et nous avons.

appris cer . que le revenu du la lo- |

cativil ent’ ee du batiment -¢ mon-

te, en chiffres ronds. à ST, (00,060 |

vaeur d'une

Huy y naturellement à défa!quer de

ce ci safaires. ete.

 

re les impots.

La chambre des machines 4 elle,

settie néeessite  soivante-trois  om-’

ployés. I] v uen plus le service des

cuisines, des restaurants, des ascen- 
l'année en année, les Etats Unis

se transforment avec Une inconce-

vable rapidité. A moins de dix ans!

de distance, en ne reconnait plus

lus villes americaines. tant leurs

aspects sont  profondétment modi-

nds, Crest ainsi que les gens GUi re-

viennent visiter Worcester au bout

dabsence reandesde quelques

trouvent tout ¢hahis des change-

ments profonds qui ant trunstormd

notre cite. Que de persounes, par

exemple, sont restées en eNtase

devant notre <tupérhe care, devant |

le Bancroft, ou devant nes derniè-

res ot luxtiett-es vitlas di West Si-

de.

Si les changeinents sont 2rands

et nombreux à Worcester. on coms

prendra qu'ils soient bien autre-

ment marquants et fréquents dans

une ville comme New-York, foyer

incontesté de la vie intense.

Le fait est que daus la métropo-

le les ‘gratte-ciel’ et les maisons

géantes poussent plus vite que les

frondaisons des forêts tropicales.

Tout récemment on a construit,

dans le haut de Broadway, l*Aum-

bria,‘’ qui compte 3540 pièces et

400 appartements. Voilà ce que M.
Prudhomme pourrait appeler avec

raison une maison de rapport.

Voici quelques renseignement

au sujet de la disposition intérieure

de ce monstrueux édifice :
Tout le rez-de-chaussée est œ-

cupé par les pièces communes de
l’habitation : un grand palmaritm

où tous les locataires et pension-
naires peuvent se tenir. des bou-

doirs et des fumoirs pour les dames,

des salons de réception, une salle

de concert, une salle de réunion,
Un théatre, deux restaurants, up

bar, trois cafés, un entrepôt figori

que pour la conservation des pe
leteries, des débits de tabac et dé
cigares, des boutiques de fleuriste,
des papeteries. des merceries, trois

librairies, une bibliothèque, up 
i
!

seurs, de La comptabilité, de la

caisse. Cependant, tout compte fait. |
on calcule que l'‘’Ambria ’ ranpor- |

te hon an wal an un béncfice an-

ute! de trois millions de doliars.

Une belle page.
i—_— {

Tente des vnillets que raga Lai
main afuiblie du grand journaliste.
Louis Veuillot, et quiaccompagnait
son testament.

“fe detuande pardon A tous îes

hommes que j'ai pu offenser ut ci-

vers qui j'aieu des torts. J'en ai

combattu beaucoup ; je crois n'eu

avoir hat aucun scieminent et volon-

tairement. et je suis sûr de leur a-

voir pardeuvé de bon cœurles torts

que j'ai pu croire qu'ils avaient en-

vers moi Si j'ai quelquefois. dans

le premier feu de mes ressentiments

demandé justice à Dieu, l'ai tou-

jours su renoncer À mue faire justice
moi-wéme avant la fin du combat.

Aujourd'hui je n'ai plus l'ombre

d'un ressentiment personnel. Je de-

maude pour tous miséricorde comme

pour moi. Grâce à Dieu, ce pardon

s'applique à tous et.à tout saus ex-
ception. Qu'il n'y ait plus un seul

des hommes que j'ai combattus qui

ne demande et ne reçoive le pardon

de Dieu, qui seul peut être offense
saus justice, sans raisou et saus pré

texte.

“Et que Dieu bénisse éternelle-
ment ceux qui, M'ayaut connu, m'a
yaut vu ou seulement lu, ont eu le

grand mérite et la graude charité

de m'aimer. d'avoir pitié de moi et

de ue point me hair, soit i cause de
ma personne. soit A cause de mes é-

crits.

“Que tous me fassent la grâce de

comprendre que je n'ai rien dit avec

l'intention de nuire à leur âme et-à
teurs vrais intérêts : qu’au contraire
toutes mes intentions et tous nes ef

forts ont voulu les amener a la véri,

té, c'est-à-dire à Dieu.

“11 me semble que trois ou qua- buteau de poste, une pharmacig

deux banques, trois offices de mé

justice et Dieu me semble avoir vou

li que leur erreur + A out mie nie

rc en rien.

‘Je les ai aimés -arteus Montu-

spéculation > lembert. La paix -ur eux Ia naix

sûr moi Nes Cotits subsistent. ct

s'ils font uprès
1
us quelque bien. je
  désire ne ce ion Lur st vu

tu.

+>+

Nos colleges

ques défendus p-r
un Juif

Me quan Monet a denne os

  Jours Cernivrs Cevant le jeune De:-

jreau de Mont:cal une conférence

au cours cguelle iba otis

fortement oo sesteme dd Sta

, classiques.

Après LL 5 mflrence pitsicurs

jeunes avouois Curent invités à ux

poscr leurs Vues sur cette question,

Tous ovntrent du bonnet, sauf un.

En citets Lo surprise venérale.

un Jeunes membres du

Isruclite M. L.

prit Tu diene le nos collèges chi-

Barreau un

Fitch. ce leva et

siques et detina une bonne leçon cn

conférencier ct *se= sOuteneUrs.

‘Je suis ditun Israllite-cana-

dien et par con-couent mon témoi-

gnage est dusintéressé, Je considère

que beaucoup de la valeur des hom.

nes publics gue le Canada français

a donné au pays est die 3 éduea-

tion classique qu'ils ont reçu dans
les college de Québec. Cette éduea-,

tion qui peut ne pas être immédi-

atement fécoind: en résultats maté-

riels ou financiers est la meilleure

fondation d'une benne éducation

M. Fitch est gradué de MeGill et

il fait remarquer que tous les dé-

fauts ne venaient pas des collèges

classiques catholiques L'étude de

langues mortes étant facultives dans

les institutions avglaises. il en est

résulté des abus qui font que ceux
qui sortent de ces maisons ont un
fond de connaissances techniques,

mais il leur manque le développe-
ment intellectuel qui permet d’ap-

précier les beuutés de l'art et de la

sittérature.
odo

A vendre ou échanger
 

Terrain, beau coin, 108 pieds
par 400 pieds au quatre chemins de
Ste Rose de Watford, à 2 milles de
la Station et deux milles del'église,
excellent poste pour y bâtir un me-
gasin général : échangera pourter-
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L'“ECLAIREUR”

DANS LES CAMPS FT
LES CHANTIERS

Au grandair, la vie est active,
le labeur est rude par tous
les temps, et l’hommele plus
fort, le mieux constitué, le

mieux entrainé a besoin, pour conserver ses forces, de

prendre au besoin un verre de

GIN CROIX ROUGE
Cette excellente eau-de-vie, qui jouit d’une répu-

tation méritée de pureté, favorise l’effort musculaire

tout en ménageant les forces. C’est là le secret de sa
vogue générale. -

Chaque flacon de GIN CROIX ROUGE vost revêtu

du Timbre de Controle Officiel du Gouvernement,

BOIVIN. WILSON & CIE, LIMITÉE, - MONTRÉAL. 
 

 rain boisé ou propriété de village.
Pour informations, écrivez à :
f. M. Deschambault, Prop. tre. une dizaine tout au plus. me Taschereau, Beauce, Qué. 
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1 LES CHEMINS qui conduisent & votre vidlage sont mauvais, les gens éviteront

d'y aller et s'approvisionneront ailleurs, mème sil leur faut aller plus loin.

VOTRE VILLAGE EST DÉLAISSÉ
Quand on s'aperçoit qu'un cours d'eau s'aumotudrit. ou fait tn clenal pour y attirer

d'autres courants. Faites-en de mème pourle couts de votre commerce. Les mauvais

chemins l’assèchent. . OREZ VOS ROUT

Et quand vous aurez de beaux chemins, tous prendront la direction de votre village.

Ces améliorations, au lieu de vous causer des dépenses, vous apporteront des: bénéfices.

LES MACHINES A CHEMINS “MONTCALM"—vous coûteront moins cher, à la fin, que ce que vous
~ paves chaque année pour vos voitures brisées, votre temps perdu, cte., ete.

DEMANDEZ LE CATALOGUE GRATUIT

LA CIE CHS. A. PAQUET, LTEE
Marchands et Manufacturiers de Machineries et Fournitures de Moulins

\ OUTILLAGES DE VOIRIE

QUEBEC, Canada.
 
 

Coin des Rues Dalhousie et St-Jacques.
Tél Bell 2325—Basse-Ville,
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“ Presque tous ls marchands de Québeo| Tééphcus Besuse 34
ont pour habitude de dire qu’ils vendent

meilleur marché qu'ailleurs.

Ce dicton est pour le moins usé. on l'avouera,

Qu'il noussutfise de dire que nos prix

ontété réduits à leur plus simple expression.

MASSUE

 

L'ECLAIREUR

LE BUREAU DU DOCTEUR

FORTIER
DENTISTE

gradué iv collège dentaire de Philadelphie E. U.,
TE-MARIE,

est ouvert tous les dimanches et lundis, porte voisine du couvent,

à
BEAUCE.

 

Pour une vente de trois jours que nous co™M-; ~~ .

mencerons demainjeudi prr notre vente kebdo-: Nouveau marguiller.

madaire. ! _—_

Le public sait maintenant quel genre d’affai-| _Dimauche,le 23, après le service

faires nous faisons, et vient à notre magasin en | divin, M. Joseph Fortier, de lamai

toute confiance son P. F Renault, a été unanime-
ment élu marguiller de la paroisse

LISEZ BIEN NOS REDUC SQUE NOUS FAISUNS, SANS EGARDS de St- François en remplacement de

’ AUX PRIX COUTANTS. M. Alphonse Fortin, sortant de
charge.

75 Manteaux noirs, en drap de castor et melton, très jolis styles, Nousfélicitous bien cordialement

régulier, 15.00 3 15.00. Prix pendant ces trois jours. $y.50| M. Fortier de cette marque d'esti-

La balance de nos Manteaux et Costvmes pour l'automne et l'hiver, il |me publique que viennent de lui

y en a dans toutes les couleurs offerts à 25 et 50 p.c. de réduction rendre ses concitoyens en l'appe

100 Robes en ser: tout laine, couleurs à la node, prix régulier 7 50. lant à siéger au banc d'œuvre de sa

Prix pour trois jours. _ 34.90} paroisse.

Un lot considérable de jupons en mohair de couleurs, et en saline noir,

Prix

A a

valant de 1.50 à 2 00. Prix pendant notre vente 95e. | wo
Soie ‘‘Paillette’’ 20 pouces de largeur, noire et coulaurs nouvelles. Va-| } lan -ailles

lant de 75c. pour | »

Peau de soie noire, marque J. B. Bonnet, valeur de 1.75 pour S1.34‘ —~—

Valeur de 1 25 pour 95¢ | Les fiançailles de Mademoiselle
Arntoza Bolduc avec M. 1efebvre,

= d'Ottawa, ont eu lieu le 25 décem-
ie bre dernier. [La cérémonie a Cte

privée.

 

 

155 RUE ST-JOSEPH, QUEBEC. ce -

' Noces d'or
jours derniers. Les chemins sont, ete,

Beauceville superbes, maintenant, et les entre. |
vreneurs de bois sont dans la
lation. Nus marchands ont ‘ai
affaires d'or, ces jours vi.

ire Demain, premier janvier, l'un de
jubi | nos respectables citoyens de Saint-

t des; François, fêtera le cinquantième
Tant mi-; anniversaire de son mariage. M. et

cnx. | Madame Bolduc, eutourés de leur
, M. C. Larochelle est veut passer; nombreuse famille, assisteront à
‘e jour de l'An dans sa famille. “Une messe, spécilÿ-ment dite à leur
— Sont cans leur fauiile pourles! intention et, au retour au fover fa-

vacances du jour de l’an : mesde-! milial aura lieudes réjouissances de
moiselles Thérèse Renauit, Margue ‘famille. La cérémonie sera privée.
rite Fr rtier, Germaiue et Gabrielle Nous qprious M. et Madame

un entier bonheur du séjour qu'ils Léteilier. Messieurs : Réal et Lue Bolduc de vouloir bien accepter les
vont faite au fover familial. Léicilier, Alphonse Fortin, les mes | meilleurs souhaits de 1'*Eclaireur’

—Les élèves pensionnaires duj SE Fauteux, M M. Gastou For-'souhait= de bonheur et de longue
collège commercial et industriel} VF 1 aschereau Fortier. Richard vie,
ds Maristes ont pris la clef —Iégi-

|

T EYFANT i
time-<des champs, lundi. pour al-| Oot : Albert Poulin, travaillant

ler passer les vacances dans leur} 4 2-EWCC, passe «& jour de An
fauille. Les demoiselles penston- | dans sa famille. .
naires du couvent de Jésus-Mariei — NM Chs. Morin. et M. F Bol. ; ;
n'ont pas tardé à suivre avec ta duc. etudiants en loi au Laval, de | Nous continuons de recevoir de

“xrspective plus où moins gaie du! Québec, Sont Venus passer lus vis fort jolis calendriers qui ornemen-
retour à Alma Mater. Bonnes <u- cance ans leur famille. tent le murs de nos bureaux. Men-ances ol M Héliodore Fortis y st HOUS : ;

—NM. Henri Renauit est descen-! Claude. Manitoba. ext dans ia fa- t 8porte-gazeites d'une tort beldu, samedi, passer le dimanche à mille de son père, M, PU. Fortin, le exécution de M François Bol-
’Juébec. | — M. M. C. Lavoie, gerant de la due. marchand le Beauceville
COMArthur Godton: M Nationale. et M NT. Lecalendrier des Prévoyants du

“tait de passage à Beancevlie fun | Turgeon -ort descendus à Québec. Canada. , i
ui dire. Deux joi:> dessins de M. Josa-

phat Poulin. représentant à Beau
ve. “ ceville des compagnies d'assurance
M, de vie et contre le feu,

Un beau valenirier de la compa-
qule du Québec Central, trés-artis
temuni exécuté.
L: culendrier

! Imprimerie
Wuatertee

Nous Écoliers et nos ucolières sont
fans leurs familles pour les vacan-
«es du jour de l'An. Pour ces chers
cufants, c'est tune époque de ré-
joréssance, un temps de repos bien
mérite apres quatre longs mois d’é-
tude,

Souhaitons qu'ils jouisseut avec

— —-——

Calendriers 
or : Bausue

~L Garde sand deWRI OU > Lente
ie Léty va toujours s'aucliorant = sumeuble-, a Winnipeg.
el Ses NOMDreux amis se rejouissent ! MU TENQTE Visite à son fre
ie le voir en ~ boune vose de qué-1 VF. Lemieux. de cette vite
“son —Samed: iv aur: 202 = Ou

—M ie cure Rochette de San. Cote de vite
Benjamin, Etat de vassage à Beau

voile, same:
— Madame Decic< est au

“une promenate Cone
Sherbrooke. cha - sn
buë Faucire:
— Madame Jd;une CET TCL te
awison et Madame Arthur For M. IC. Nadeau. © auntable
n d'Aubuin sont en pmetude , de Montreal. Cpousers notre gen- DhDots Ln
Beuceville her ‘eus tilt _oncitovenne. MademonscHe vier prochain

M et Madame Alexandre Boidue ‘ Turgcou alie de NOT, Alfred Busque dc Chicoutimi. au-
austriei 27 << du trefois de Beauceville. uvec Mellejui célébrereut demain premier . a Tt

anuvier, le cincuantière iniver- Eva Tremblay, de Chicoutimi. Les

--M Achigs Lemieux

 

=

  
commercrail de

= Blanes [ésvux de
  ca».

Nadeau-Turreon“ciel:
    

 

Mariage à l'horizon

 

— _—

Deven we LU _.
vie

   2 Peur 16 7 ane
mariage de M.

  
       

  

parents

  

 

 

- ‘re de leur mariaoc LH as ‘nouveaux mariés feront leur voya-
—M. le docteur T +. Desrecier- _ ; _ ge de noce à Beauceville, chez les
+ de retour d'un voyage d'une .i , , parents du marié. M et Mme Au-

gaine chez son frère. Gupx M. Na p- (Grondin quste Busque.
Xf, Albert Desrociers. Nes féliciter -

- Melle Josephine Re est allce -
; assèr les vacances de Noel et dti M Napolton Grondin, is Beas
tour de l'ai chez son oncle. M. Au-, ceville-Ouest, nous ‘rie d'annoncer
zustin Gagné, Lennoxville. elle vidi continuera, conme par = pa--
“itera également Sherbrooke A--1Lé à prendre des pensionnaires
dti et Roxton bali- où demeur: dans Ia maison voisine de celle des

-- <ceur religieuse. _ Drs Desrocherr- qu'il occupe ac-
-- Nous avons cté 4ralifiés C'U-ltuellement en face de Eee pa
seconde bordée le neige. CE roisnale.

bouchers et mar-

chands de peaux
vertes

Qui vous vxjédient leurs Peaux
vertes de Veaux  Moutons, Suif,
;Os et Laines en reçoivent les plus
hauts prix et en argent comptant.
; Nous payons le fret, les douanes,
ete. avançons l'argent pour ache-

| ter, payons rubis sur l'ongle. et te-
fnons nos clients au courant des
| changements dans les prix. Ecri-
I vez-nous.

Grand calendrier 17 pes x 23 en

J B A a 2 UL|IN

| voyé giatis à tout boucher ou mar-

MARCHAND-GENERAL

VALLEY JONCTION"5.7

 

age, Hyde Park.

 

Vt, E.V. A.

—">22 Tribune Libre
ASco

St-Georges, 27 décembre 1913.

Monsieur le rédacteur, veuiilez s.

v, p. me donnér l'hospitalité dans

votre journal afin de me donner l'a-

vantage de répondre à une lettre
ouverte de M. Piquefort, parue
dans votre journal, le 18 mai derni-

er. Cher M. Piquefort, comme vous

devez regretter d’avoir félicité vos

édiles du village de faire construire

Une bonne et heureuse

année 1914 retedeie
Et les remercie du bienveillant|ucueteesprobablenen

patronage qu’ils lui ont aviez encore un peu de savoir vivre

Souhaite à tous ses

Clients

geus, sans distinction demeurant en

, (tout arrière qu'il est) a adopté à

a
m
i
e
s
e
+
r
s

et vaus ajoutiez que vous regrettiez

de ne pas nous voir plus éloignés.
Maintenant due vous voyez ce qui

se passe dans votre village, si vous

n'êtes pas écervelé, comme vous de-

vez cegretter de nous avoir insultés

gratuitement. Vous savez n'est-ce-

pas que le conseil de la paroisse

I"'unanimite la résolution du minis-

tère de In voirie et que tous les in
résessés dans la paroisse sout prêts
à Fourmir au gouvernement un che-

ain hors de l’eau. Pouvez-vous en

dire autant des citoyens de votre

village et de votre conseil, pourtant

d'après vous, nous sommes des arri-

érés qui marchous à reculons ; alors
qu'êtes-vous douc daus le village de

St-Georges pour ne pas mieux com-
preudre les intérêts de votre village

et du public en général ? Toutefois
je dois dire ici que je fais des ex-

ceptions si je ne veux pas cowme

vous M. Piquefort, m'’attirer des re
proches des gens de progrès du vil--

lage. Car Dieu merci ! il v a en plu

sieurs. Citons aufil de la plume, M.

Godbout, MM. les notaires, M. Jos

Gaguon. et plusieurs autres, même

la majorité des échévins, d’après ce|
que l’on me dit. Maiutenant, pour-

quoi Êtes-vous donc contre ce ches

min pour fa mesquinerie de ne pasi
vouloir exproprier quelques empla- |

citaires, pour livrer au gouverne- |

ment un chemin "cau ?.

Pourtant, vors autres qui avez te

porte monnaie si gros. je veux dire |
tous ceux du genre Piquefort, ce ne

serait pourtant pas de valeur d’ex- |

proprier ce chemin : ¢a ne ferait

que du bien à vos gros portemon-

naies.

 
hors de

Si j'avais reçu une instruction

aussi soignée que vous. M. Pique-

fort, je pourrais probablement qua-

Hfier les actes du conseil de votre,

village. mais come je ue suis qu’-

uu habitant, je n'ose le faire Toute-

tois, je veux vous faire rappeler:

que vous nous avez dit dans votre,

lettre que nous poussions en ;Ueue
de vache, dens la paroisse, mais

vous. Vous auriez dû pousser un!
peu moins long et avoir Le cervelle

 
mieux équilibrée. De cettz maniè-

re, Vous n'auriez peut-être Ds in- ;

sulté ivs citoyens de la paroisse qui

tx Vous ont rendus que des serci-

Ces, Car vous n'êtes pas indéren-

dant vous avez besoin de tout le

wende comme Un autre. Tout qu ls

nes pueUEs de vaches. je vous lus

bas-erais bien volontiers pour vous

cu parer et aussi pour orner la tête

de vos Édiles rétrogrades du villa.

ve. (delle drole de farce, alors pour:

nos habitants de rencontrer vos é- |

dile- avec la queue de leurs vaches

autour de leurs coiffures ! Si j'ai

fait exception pour les échevins de!

progres du village. je ne les trouve

pas sais reproches. S'ils out Li ma.

jorite. pourquoi ne bâcle-t-il pas

l'affaire ? Pourquoi attendre aux

prochaines élections municipales et
se laisser conduire par la minorité * !

Si les arriérés peuvent élire des|

conseillers en leur faveur, alors a |!
! chemin du gouveruement.

PIQUEPLUSFORT.

dien

+

Ce fameux concours

UN SUCCES POUR LA MAISON

FF RENAULT, ENRG.

Le fameux concours de la ‘’Plan-
che Merveilleuse'’, organisé par la
maison P. F. Renault, Eurg., a
remporté un superbe succès. Des
milliers de billets ont été déposes
dans ies urnes, mais les heureux
n'ont été qu'au nombre de dix.
MM. N.’T. Turgeonet C. La-

voie agissaient comme juges. Mer-
credisoir, le tirage a donc été fait
ct a donné le résultat suivant :

20 personnes ont deviné le nom-

la planche.

—960—

Ce sont : Mde Adolphe Lessard.
St-Joseph, Mae Angélina Loubier,
Beauceville, Melle Marguerite For-
tin, Melle Délia Poulin, Melle Eva
Grégoire. MM. Juseph Poulin,
(maçon, ) St Victor, Jules Poulin,
St-François, Georges Doyo:;, Rce-
ville, Odilon Nadeau, Beeville.
Nap. Veilleux, fil$ Louis, Beeville,
Charles Jolicoeur, Beeville, Omer
Mathieu, St François, Henry Mut-
hall, Cumberland Mills, François devriez-vous regretter d'avoir in-

»

accordé en
sulté ainsi gratuitement tous les

dehors de votre municipalité. Vous
qualifiez leur manière d'agir de hé-
tise et eux-mêmes de frais déballés Boucher, St François, Xavier Bi-

lodeau, St Trançois, Albert Duval,
Beeville, Joseph Latulippe, St-

 

      

 

   

 

du nouveau gerant
 

Cout de la vie réduit.

$25,00000 de marchandises

perfectionnées

 

seront presque données
 

Suivez nos Annonces
 

Voyez nos Vitrines
 

Epargnez votre argent
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ACHETEZAU

Magasin St-Georges, Enr.
172, rue St-Jean, Québec.
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A LOCOASION DES FETES
Nous ex posous actuellement à ros salles, un magniBque assortiment de pia-

nos ordizaires et automatiques sortant des me:lleures fatiques canad'ennes «:

américaines.

 

v
Ces instruments ont été choisis spécialement pour le commerce des Fêtes

ce sort !«s derniers modèles et les plus Joiis stvles manufacturés jusqu'à

é hu!

aujour-

K-t'assortiment comprend des pianos artistiques Gerlard Heintzman. stein-

way < sons, Lindsay Nordieimer, etc. ainsi quu les pianos «utomatiques Re

imingion, Autotone. et Gerhard Heint/mar

Nor- invitons le public à venir =xaminer et csaser Ces instrimment- + 1 -

ser:7 émerveillés de leur sonorité et de ia riches: aes caisses.

De - prix spéciaux seront faits. avec facilités le patements. À ceux gui noc-

conferont leur commande d'ici à Neel,

(Que vous ayez ou non intentention de faire l'acquisition d'un instrument

venez Visiter nos sailes. 2t, en mème t.mps, Vous rendre compte des avants so que

nous pourrions vous offrir. ’

‘out instrument acheté maintenant, sera garié sans charge dni oar eas

de l'An

Notre assottituent de xramophones Victor Victrolas est ies plus ca wp

Not ~ avous des Victrolas dans tous les prix depuis $20.00 jt>quU à 450,00

Aussi au-delà de 3000 records, parmi le- dernières créations des grani- ac-

thst.

S'il vors est impossible de venir, écrivez pour catalc :ues et listes de prix

Visiteurs comme acheteurs seront les bienvenus.

(0. W. LINDSAY LIMITER
 

  

 

bre juste de clous qu'il y avait sur |

 François, Nap. Veilieux. St Fran-

çois, J. B. Div i Tas Che | a
’

Mathieu, fils Fer © 5 Franc vis, + |

Ces personnes ont ensuite tiré
au sort, ponr les prix. avec le ré-
sultat suivant

rer Prix,— Un lit en cuivre
M. Joseph Poulin (Maçou) St-Vic-

2e Prix Un meuble de passage.
M. jules Poulin Rivière-GiÏbert

3e Prix Une chaise de salon

4c Prix Une horloge
Xavier Bilodeau St François

se Prix Un crucifix

6e Prix Un cadre
Joseph Mathieu St-François

7e Prix Buste de Sur Wilfrid Lau
rier

George Doyon Beauceville
se Prix Un Cadre ;

Francois Boucher St-François 40 G. {

ye Prix Un miroir ih

10e Prix Une horloge en bronze
Mlle Délia Poulin Beauceville.

L'HCTAIREUR

 

POUR LES FETES

Raisin Malaga, Pommes de toutes sortes, Orauges
nes, Citrons, Fruits ert conserves detoutes sortes.
prix sont des plus bas.

Bonbons : 4 lbs. pour 25 cents.
Trois sortes de bonbons mélangés.

Borbous français, toutes les sortes, Chocolats à la livre, ‘ou-
tes les sortes,  Aveliaes, Noix, Amandes. Peanuts,
Biscuits assortis.

Un choix complet de Bonbonnières et de boites de tonbons
pour cadeaux.

Banu-
tor. Les

Albert Duval Beauceville

Omer Mathieu St- Francois

 

J B. Dionne Beauceville

Marchand & Restaurateur
Ancien poste de M. Cleoplias Gregoire.Lageaes '  BEAUCEVILLE-EST.  

 


